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L'ONU pourra-t-elle empêcher un 
conflit Est-Ouest au M.-0rient ?

A Washington, 
l’affolement

Si lat circenstarrcas dt l'in- 
larvantion américain* sont 
différante* de celles qui ont en­
touré l'expéditi-on franco-britan­
nique de novembre '54, il est 
clair que s'ouvre au Moyen 
Orient un nouveau chapitre «t 
peut-être le dernier, du conflit 
entre le* aspirations du pan­
arabisme et les intérêts occiden­
taux, qui a commencé avec 
l'arrivé* du colonel Nasser au 
pouvoir. Le coup d'Etat de 
Bagdad a fait s'évanouir les 
dernières illusions du State De­
partment et l'affolement de Wa- 
shington vient de ce que s'écrou­
le tout un univers artificiel 
nourri par la légende des "pays 
arabes pro-occidentaux", de "la 
Fédération irako-jordanienne", 
de "l'Irak, fidèle bastion de 
l'Occident dans le M.-O.", de 
"Nouri Said, l'homme fort", du 
"pacte de Bagdad", etc. D'un 
coup, il est apparu que tout 
cela répandu par une propa­
gande grossière el soutenu par 
centaines de millions de dollars, 
pouvait crouler comme un châ­
teau de cartes.

Pris isolément, le coup de 
Bagdad aurait suscité des pré­
occupations mais, en d'autres 
temps, n'aurait pas été parti­
culièrement alarmant. Le 
Moyen-Orient (et d'autres ré­
gions du monde) est coutumier 
de ces événements.

Au bout de quelques Jour* ou 
de quelques semaines, les capi­
tales occidentales auraient re­
connu le nouveau régime apres 
s'efre assurées que leurs posi­
tion* politiques et leurs inté­
rêts économiques seraient sau­
vegardé*. Ce qui change tout, 
c'est évidemment que le coup 
de Bagdad se rattarhe aux as­
pirations d'hégemonie de Nassvr 
nourries par un pan-arabisme 
agressif et se situe dans le ca­
dre de la lutte Est-Ouest, qui se 
fait particulièrement vive depuis 
quelques année* au Moyen-Ori­
ent. Il faut y ajouter naturel­
lement les conséquences d'ordre 
economique : l'Irak, avec ses 
15 â 40 millions de tonnes par 
année, est l'un des premiers 
producteurs mondiaux de pétro­
le.

Aujourd'hui l'Occident, par la 
faute de la politique incohérente 
des Etats-Unis, se trouve placé 
dans une situation telle qu'il ne 
peut en sortir qu'en perdant la 
face ou en consentant à un con­
flit d'où pourrait surgir une nou­
velle guerre mondiale. Il fallait 
dès les débuts, dès 1952-53, ou 
écraser carrément le nouveau 
régime du Caire ou composer 
avec lui et faire en sort* que 
la marche yictorieuse, peut- 
être inévitable, du pan-arab:*- 
me, se traduise par un neutra­
lisme bienveillant envers l'Oc­
cident.

Washington avait pensé pou­
voir faire "chanter" Nasser en 
lui refusant les crédits indispen­
sables à la réalisation du g'gan- 
tesque projet d'Aseouan. On 
sait la suite et comment cela 
devait aboutl-r à la nationalisa­
tion du canal de Sues et à la 
cris* de l'automne 1954. Plus 
tard, le State Department a cru 
pouvdir jouer les Etats arabes 
lés uns contre les autres : ap­
pui croissant au pacte de Bag­
dad dont on sait la haine qu'y 
voue Nasser, reconnaissance 
empressée de la République 
arabe unie mais soutien indis- 
cret de la Jordanie de Hussein, 
puis de la Fédération irako-jor- 
danienne, prétendu* rjpost* â 
la R. A. U.

Ainsi, Nasser a été amené, â 
son corps défendant, â s'ap­
puyer de plus en plus sur le 
bloc soviétique. Toute la poli­
tique américaine a tendu à fa­
ciliter la pénétration soviétique 
dans le M.-O. et à faire que le 
pan • arabisme s e développât 
avec le concours de Moscou, 
Washington n'a même pas su 
profiter du regain de sympathie 
que lui avalé valu son opposi­
tion â l'intervention franco-bri­
tannique â Sues, laquelle avait 
au moins le mérite de la fran­
chis*.

Le film de la crise...
• ]je Conseil de sécurité des Nations-Unies a siégé pen­

dant toute..la journée hier, etudiant la proposition
américaine qui réclame l’envoi d'un contingent internatio­
nal de police au Liban et la proposition soviétique deman­
dant que le Conseil ordonne le retrait des troupes améri­
caines du Moyen-Orient.
• I,e Conseil a ajourné ses délibérations hier sor, sans 

avoir pris de vote sur l’une ou l’autre resolution. Kn
affirmant qu’il ne considérait aucunement justifié l’envoi 
d’un contingent de l’ONU au Liban. M. Hammarskjold a 
porte un dur coup à la thèse américaine.
• Le gouvernement de l’URSS a réclamé le retrait immé 

dial, de toutes les forces américaines du Moyen-Orient,
spécialement du Liban, en affirmant que le geste de Wash­
ington ouvre la porte à un conflit mondial. Si l’évacuation 
n a pas lieu, Moscou se réserve de prendre ‘ toutes les me­
sures qu’imposeront les circonstances”.
• De nouvelles troupes américaines ont débarqué hier à 

Beyrouth et se trouvent maintenant à occuper la ville,
1 aéroport et les environs. Des rumeurs veulent qu’une par­
tie de 1 armée, opposée à l'intervention étrangère, soit pas­
sée du côté des rebelles.
• Les Etats-Unis ont commencé à établir un gigantesque 

pont aérien qui doit assurer le transport de 12 000 hom-
mes en Turquie, à proximité des regions troublées du Liban 
et de 1 Irak.
• Le roi Hussein de Jordanie a fait appel à l’assistance 

economique et militaire ries Occidentaux: il a notam
ment reclame l'envoi urgent de cargaisons de pétrole.
• L'URSS et la Chine communiste ont reconnu le régime 

révolutionnaire de Bagdad et lui ont adressé leurs meil­
leurs voeux.
• Le Caire affirme que. toute attaque contre le nouveau 

gouvernement irakien serait considérée comme une at­
taque contre la Republique arabe unie elle-même.
• Après un orageux débat aux Communes sur l'interven- 

tion américaine au Liban, M. Selwvn Llovd chef du
foreign Office, a pris l’avion pour Washington où il doit 
s entrelcmr avec MM. Dulles, secrétaire d’Etat aux affaires 
étrangères et Sydney Smith, ministre des affaires extérieu­
res du Canada.
• Les gouvernements de la Turquie, de l’Iran et du Pakis- 

tan ont adresse au président Eisenhower un message
le félicitant de "sa courageuse initiative" et lui deman­
dant de maintenir une attitude de fermeté devant les pro­
blèmes du Moyen-Orient. ‘ K
• de la ch.ambrf des députés du Liban * 

blâme le debarquement américain et déclaré, dans un
?IM’ que ,e Pr®sident Chamoun 

paC s étranges* 3 so^ ici*er concours militaire de

• Selon Radio-Damas, Saeb- Salam, principal chef ries in­
surges libanais aurait demandé à ceux-ci de combattre

sans merci les 1 envahisseurs américains”.
• A Gaza, des manifestations antiaméricaines ont écla- 

te. Plusieurs milliers de réfugiés palestiniens ont lance’
ries slogans antiamcncains en divers points de l’enclave.
• t*e Suède aux Nations-Unies songerait 

■ a demander au Conseil de retirer la Commission d'ob-
He'cenvofrii^r11 L'ban en guise de Protestation con­
tre 1 envoi des fusiliers marins américains.
• Les gouvernements yougoslave et indien ont blâmé l’in- 

tei vention américaine. Le gouvernement japonais vans
desapprouver la mesure a exprimé ses plus grandes réser 
ves devant 1 initiative de Washington.

Le Conseil se prononce aujourd’hui sur 
les résolutions de l’URSS et des E.-U.

Au soir de la troisième journée de la nouvelle crise du Moyen- 
Orient, les événements marquent un temps d'arrêt : contrairement à ce 
qui était prévu, le Conseil de sécurité des Nations-Unies n’a pas pris 
position hier sur les motions soumises a son attention, l'une par la 
délégation américaine, l'autre par fa délégation soviétique. Sur la 
suggestion du secrétaire général de PONU. il a été convenu d’attendre 
à ce matin pour prendre le vote décisif. On pense que les dernières 
heures auront été mises à profit par certains pays pour élaborer une 
résolution de compromis.

. b*s observateurs cependant sont assez pessimiste* et voient mal quel compromi* peut être 
trouve entre la position américaine qui demande l'envoi immédiat d'un contingent international 
de police per I ONU (faute de quoi, les troupes américaines seraiént maintenues eu Liban! et la 
position soviétique qui recherche une condamnation de l'action des Etats-Unis et l'ordre a 
Washington de retirer se* troupes du Liban.

Après le geste qu'ils ont posé mardi, les Américains, remarque-t-on, ne sont plus en 
mesure de capituler' plus ou moins ouvertement sans perdre la face; l'opinion mondiale leur 
interdirait d autre part de risquer le déchainemeht d'un conflit généralisé, s'il apparaissait que 
I URSS est décidée à passer « l'action. C'est en fait à partir de "l'inconnue soviétique" que 

. y* politique américaine actuelle au Moyen-Orient: Washington accepte le "risque
calcule de guerre. Quant a l'ONU, si la première manche qui se joue au Conseil de sécurité 
devait aboutir au veto par l'une ou l'autre des deux principale* puissances, il resterait le recours 
de Assemblée generale. Mais là aussi, il apparait que la position américaine serait combattue 
non seulement par les pays du bloc soviétique mais par la plupart des Etats neutres voire par 
quelques pays pro-occidentaux.

Hier l'attention s'est tournée principalement ver* le Conseil de sécurité. Moscou a exigé 
carremant le retrait immédiat des troupes américaines déjà au Liban : son porte-parole a répété 
que I intervention des Etats-Unis était un acte d'agression et une violation flagrante des principes 
des. Nations-Unies. Pendant ce temps, le gouvernement soviétique annonçait qu'il ne pouvait
rester insensible a la situation qui se développait au Moyen-Orient et que à défaut d'un rapide
retrait des troupes américaines, il serait amené à prendre les "mesur» appropriées" Devant le 
Conseil, M. Hammarskjold, affaiblissant la thèse américaine, a déclare sans ambages qu'il ne 
voyait pas la nécessité de l'envoi d'une force de police au Liban et qu'il avait I* conviction que 
la commission de surveillance de l'ONU actuellement dans ce pays, est en mesure de faire face 
a la situation.

Moscou, d autre part, n'a pas perdu de temps pour reconneitre le nouveau régimt da 
Bagdad at lui adresser ses meilleurs voeux, imité en cela par le gouvernemenî de Pékin

Au Caire, eu toute la presse condamne en termes violent» l'action américain* au Liban 
la gouvernement a annoncé que toute attaque contre l’Irak serait considéré* par lui comme un* 
attaque contre la Repuolique arabe unie. Le* gouvernement» d* Belgrade et de Delhi ent 
également blâmé l'intervention américaine. * « o# uemi enr

Par contre, le* gouvernement* de l'Iran, d* la Turquie et du Pakistan ont félicita
Washington de son initiative et lui ont demandé de maintenir une attitude farme. La roi Husaein
d* Jordanie a sollicité l'assistance économique des Etats-Unis et de la Grande - Brataqn* 
notamment an matière de pétrole. Les rumeurs les plus diverse» circulent dan» tout la Moven- 
Or.ent sur de* mouvements de troupes britannique» et on parle d'arrivée prochain* de 
troupe» anglo-americaines en Jordanie. En tout cas, le débarquement américain au Liban se 
continue tandis qu un gigantesque pont aérien amène en Turquie, depuis l'Allemagne occidentale 
des troupes américaines. Ankara a annulé les conges pour les officiers et soldat* da toutes les 
armes. Enfin, M. Lloyd a quitté Londres pour Washington où il va conférer avec MM. Dulles 
et Smith.

Amman demande Le Conseil va 
l'appui des se prononcer

LETTRE POTTAWA

Jusqu'ici les libéraux 
ont refusé de s'engager

par Clément BROWN 
correspondant parlementaire du DEVOIR

OTTAWA — La crise du Moyen Orient n’a pas en­
core donne heu a des expressions d'opinion bien tran­
chées, aux Communes. Saut les sociaux-démocrates, op­
poses au debarquement de troupes américaines au Liban, 
a cause du caractère bilatéral de la mesure, conservateurs 
et liberaux demeurent sur leurs gardes. Mis en face de la 
decision des Etats-Unis, le gouvernement Diefenbaker en 
a accepte le principe. I a qualifié de "nécessaire'’ mais a 
insiste sur son caractère provisoire.

d’autre part. Sur ce plan, il 
était appuyé par les Etats-Unis 
et par l’Inde et avait derrière 
lui une forte partie de l’opinion 
mondiale. En proposant avec 
succès la création d’une police 
internationale. M. Pearson dé­
lia une crise dangereuse mais 
en déclencha une autre au Ca­
nada, une certaine partie de

fSuite à la page 2)

Occidentaux aujourd'hui

Moscou exige 
le retrait des 
troupes E.-U.

L AFFAIRE DU GAZ NATUREL

Plus-value de $120,000 pour 
les actions de M. K. B. Lucas

Le Corporation de gaz naturel du Québec a an- 
noncé hier qu un officier de la compagnie" a exercé 
I option qu elle lui avait accordée pour l’achat de 
10,000 actions à $10 chacune.

Il s agit probablement de M. Kenneth Bradley 
Lucas, vice-président et directeur général, à qui la 
Corporation fait un magnifique cadeau au moment 
où il est entré à son service.

Au prix du marché, hier, les actions que M. Lu­
cas paiera 5100,000 valaient environ 522 l’action, 
soif 5220.000. La plus-value de» 10.000 actions eat 
de l'ordre de 5120,000.

Mlle Perron dit avoir acquis 
ses actions à titre personnel

Mlle Pauline .Perron, secretaire da M. Edouard Asselin, 
aadar du gouvernement au Conseil legislatif et président 
tu conseil d'administration de le Corporation du gaz natu- 
-el du Québec a fait savoir hier que les actions qu'elle a 
•cquises dans la Corporation ont ét* payées grâce a un 
orêt d'une banque.

Dan* un* lettre explicative adressé* aux quotidians 
montréalais, Mlle Perron déclare qu'à sph retour d* vacan­
ces elle a appris qu* le chef du parti libéral provincial, M. 
Jean Lesage, avait trouvé à redira sur la fait qu'alla possé­
dait des actions dan* la Corporation.

(Dans un* conférence de presse donnée à Québec le î 
juillet dernier, M. Jean Lesage révélait que Mlle Perron 
avait acheté 500 actions de la Corporation le 12 avril 1957, 
emq jour* avant que la Régi* provincial* de l'électricité' 
n'autorise la Corporation à émettra da* actions).

MH# Peron a affirmé qu'allé avait travaillé pendant 20 
mois sans traitement comme secrétaire et trésorier* d# I* 
Corporation. La bureau dts directeur* qui rempleç* |* di- 
reçtion provisoire de la Corporation lui offrit pour sa* 
services soit d'être payée en argent ou en actions au prix 
régulier du marché.

VOICI LE TEXTE DE SA LETTRE:

A mon retour de vacances. aujourd'hui, on me 
signale une question posée par M. Jean Lesage, 
leader pros incial du parti libéral, dans une confé­
rence de presse, au sujet des actions que j'ai achetées 
de la Corporation de gav naturel du Québec. Voici 
ce qui en est.

"J'ai, pendant au-delà de 20 mois, rempli les 
fonctions de secrétaire et de trésorier de la corpora­
tion et fait tout le irai ail qui en découlait, sans 
retirer aucune rémunération. Le conseil d'admmb- 
t rat ion qui a remplacé les directeurs pros isoires 
m'a offert, pour mes services, une rémunération en 
argent ou, à mon choix, une option pour l'achat de 
res actions au prix régulier de l'émission. J'ai rhohi 
les actions, je les ai acquises pour mon propre compte 
et j en ai paye moi-même le plein prix au mo^en 
d un emprunt de banque. L'hon. M. Asseltn n'a en 
absolument rien à voir dans tout cela et ni lui ni 
personne d'autre que moi-même n’ont jamais eu, 
directement ou indirectement, quelque mtérêt que 
ce soit dans ces actions,

S» \f. Lesage lent vérifier par lui-même l'exac­
titude de ces faits, il n'a qu'à m'envoyer son repré­
sentant et je lui en fournirai des preuv es documen­
taires irréfutables.

Pauline PERRON

L* calme revient à Bagdad. 
L* peuple libanais hostile à 
la venue des Américains.

Au cas probable d'une impasse, S. Lloyd -arrive à Washington 
I Assemblée générale serai» L'Occident sollicite I* concours 

convoquée d'urgence. de Tel-Aviv

Jean-Marc LEGER
(Suite, à In page 2)

b F R N I E R E HEURE—................... ........ 1
ISTAMlBOUL — Plusieurs es­

cadrilles de gros avions de trans­
port de l’armée américaine ont 
atterri hier soir et ce malin à 
la base aérienne voisine de la 
ville turque de Adana. La polirc 
avait, fermé les routes condui­
sant à cette base de l’OTAN et 
interdit l’approche de ce sec­
teur. Selon des témoins des pre­
miers atterrissages, les appareils 
débarquaient un grand nombre 
de soldats. I,c mouvement « 
conlinué toute la nuit et pen­
dant les premières heures de la 
journée tant interruption.

Le chef de l’opposition libé­
rale, M. Pearson, s’est bien gar­
de d’aller aussi loin. Il a visi­
blement réservé son jugement, 
en exprimant l’espoir que l’at­
titude des Etats-Unis était vrai­
ment nécessaire mais en insis- 
Iftnt sur l’iirgence de’ laisser les 
Nations-Unies exercer leur rôle 
dans le maintien de la paix.

Les interventions d’hier ne 
nous ont pas davantage éclairés 
sur les sentiments réels des li­
béraux. Quant aux conserva­
teurs, le premier ministre, par­
lant en leur nom, a annoncé 
que son ministre des affaires 
extérieures, M. Sidney Smith, 
partait pour Washington afin de 
conférer avec M. Selwyn Lloyd 
el M. John Foster Dulles relati­
vement à la crise du Moyen- 
Orient. Lorsque M. Pearson lui 
a demandé si M. Smith se ren­
drait aussi aux Nations-Unies, 
le chef conservateur acquiesça 
d’un geste affirmatif de la télé. 
Le. ministre des affaires exté­
rieures lui-même expliqua qu’il 
avait l’intention de plaider pour 
la création d’un corps expédi­
tionnaire, des Nations-Unies 
pour-remplacer les forces d’ur­
gence débarquées au Moyen- 
Orient par les Etats-Unis.

A deux ans d'intervalle, deux 
ministres canadiens des affaires 
extérieures se trouvent donc 
confrontés avec des crises très 
graves précisément au Moyen- 
Orient. Là s’arrêtent ce pendent 
It's eompalraisons. M. Pearson 
en 1!)5fi avait à choisir les Na­
tions Unies, d’une part, el la 
force expéditionnaire franco- 
britannique attaquant l'Egypte,

WASHINGTON. — La Jorda-: 
nie a demandé hier soir aux 
gouvernements américain et bri­
tannique quelle serait leur ré­
ponse-à une requête officielle 
d'assistance militaire. Le roi 
Hussein et son gouvernement 
sont très inquiets des consé­
quences du coup d’Etat survenu 
à Bagdad et redoute la naissan- 

, ce de troubles dans leur pays, j 
; On croit savoir ici que le gou- 
; vernement jordanien escompte 
’ une réponse favorable à sa re­
quête officieuse et présentera 
ensuite une demande officielle. ;

D'autre part, des milieux com- 
j petents ont laissé entendre que 
1 Washington préférerait que les j 
troupes britanniques composent 

; le gros de tout contingent occi-; 
I dental qui serait dépêche en; 
! Jordanie. A Londres, hier soir, ! 
j on a démenti des rumeurs per- 
j sistantes voulant que des trou-1 

pes anglaises aient commencé à 
; arriver en Jordanie. Par ail­

leurs, l'adjoint au' jous-sccrélai-
(Suite à la page 2) I

Nations-Unies, N.-Y. — Les 
délégations des onza Etats 
membres du Conseil de sécurité 
des Nations-Unies ont décidé 
hier soir de s'accorder un délai 
de réflexion et de ne prendre 
qu'aujourd'hui position sur les 
deux résolutions soumises, l'une 
par les Etats-Unis qui deman­
dent l'envoi immédiat d'un con­
tingent international de police 
par l’ONU, l'autre par l'URSS 
qui exige que le Conseil ordon­
ne le retrait immédiat des trou­
pes américaines du Liban. Cer­
tains observateurs pensent que 
les délégation* mettront ce dé­
lai à profit pour consulter leur 
gouvernement et s* consulter 
entre elles en vu* d'une éven­
tuelle tentative de conciliation.

Dans l’état actuel des choses 
et des esprits, il parait certain 
que chacune des deux motions 
jusqu’ici déposées se heurtera 
au veto de Moscou ou de Wash­
ington selon le cas. Le Conseil 
de sécurité se trouverait alors

(Suite ô la page 2)

Londres — Le premier minis- j 
tie Macmillan a convoqué hier 
soir une conférence spéciale des, 
chefs d etat-major des trois ar-1 
mes ainsi que des trois minis- ■ 
très des forces armées afin d’ex- j 
aminer avec eux l’aspect mill- ^ 
taire de la crise du Moyen-Ori­
ent. On sait que le premier mi- ' 
nistre a averti les députés hier : 
du caractère très grave de la si-1 
tuation du Moyen-Orient. D’au­
tre part, on a appris que.les Oc-1 
orientaux ont demandé à Israël ! 
de leur accorder son concours 
en autorisant l’usage de ses aé­
roports et de ses ports pour le 
cas oit une intervention militai-; 
re massive en Jordanie devien­
drait necessaire. Le premier mi- ; 
nistre Ben-Gurion, au reçu de 
cette requête, a convoqué une 
réunion d’urgence de son cabi­
net.

En attendant les poursuites judiciaires

Nos lecteurs continuent de nous 
approuver et de nous encourager
. . p*nù*nt que nous attendons le» première» poursuites judi­

ciaires des ministres de l'Union national#, nos ami» continuant 
de nous envoyer chaque jour des témoignages nombreux d* 
leur estime et de leur solidarité dans la bataille que nous avens
gaz'nature T0' qü* '* 'Umi*r* ” '• «andali di

Voici un# troisième série d'extraits d* lettre* reçue* depui* 
quelque* |our*. Nos lecteurs comprendront que ca n ast là qu'une 
fraction de I intéressant courrier que nous recevon* chaque 
|our, *anj parler des téléphones d'encouragement. ^

“Il n'existe ras deux quoti-, “Si j'avais le sdlatre d'un mi- 
(liens aussi francs, aussi libres nistre. même du •'premier'' ie 
et a iis si courageux que le "De-j me ferais un devoir de eons. 
rotr . La lutte qu il mène dans j ct’enre d'ajouter plusieurs -pros 
ir moment portera sûrement des ! au faible montant que -émus 
fruits... et tout le Quebec en envoie comme deuxième' contri. 
profitera sous peu", écrit un I button.... 
médecin de Roberval. "Il faut avoir le courage 

continuer à dire a renté q< 
qu'il arrive de fâcheux".

Menace d* l'URSS
4

Vn souscripteur écrit:
"\ nus êtes bien achnla'

MOSCOT — L’I’nion sovié­
tique a demandé hier aux Etats j

(suite à la page 2)

NORAD en état d’alerte - Smith à Washington

“Il t'a sans dire que vos arti­
cles sur le scandale de la Cor­
poration du gaz naturel sont ab­
solument sensationnels. Je tiens , ous n,e
a vous f eh citer pour le travail ; mn„ nous „f pouvons 
considerable et important que 1 ^
vous accomplissez pour Passai- g
mssemeht de nos moeurs poli-1 
tiques....”

C’est là l’opinion d'un avocat 
bien connu de Chicoutimi.

OTTAWA. — Le* forces aé­
riennes affectées au NORAD I 
sont en état d’alerte, a annon- ! 
ce hier le premier ministre 
John Diefenbaker. Par la mê- j 
me occasion, le chef du gouver. J 
nement a déclaré <fue le minis­
tre canadien des affaires exté-: 
rirures, M. Sidney Smith, se ! 
rendra à Washington pour y ! 
conférer avec le secrétaire d’È-i 
lat américain, M. John Foster 
Dulles, el le secrétaire au Fo­
reign Office, M. Sedwyn Lloyd. 
M. Diefenbaker a laissé enten­
dre aussi que M. Smith se ren- ! 
dra aux Nations-Unies pour y: 
appuyer la thèse américaine ré­
clamant la création d’une police 
internationale au Liban afin d'y j 
remplacer les troupes américai- ; 
nés débarquées dans ce pays 
à la demande du président t’ha- 
moun.

Voici la déclaration du pre­
mier ministre relativement au 
NOR AD;

‘Tendànl la dernière semai- 
ne de grande tension au Moyen- 
Orient et, en général, dans le- 
monde entier, les Etats-Unis ont 
eontinuellemem tenu le gouver­
nement.canadien au courant des 
mesures prises et des mesures 
à prendre considérées comme 
nécessaires par les autorités 
américaines a la fois dans celle 
région (le Moyen-Orient) et ail­
leurs en général. Pendant tou­
te la semaine, il exista des con­
sultations les plus intimes au 
plus haut niveau gouvernemen­
tal aussi bien qu'entre les chefs 
d’état-major des deux pays. La 
nature de notre problème de dé­
fense est telle que, en période 
de tension internationale, il est 
essentiel que les autorités mi­
litaires, particulièrement celles 
à qui incombe notre défense 
aérienne, agissent avec pruden 
ce de façon que les forces (aé­
riennes) soient dans une posi­
tion telle que. s’il survient de 
grav^ «wénomenls qui n étaient

pas anticipes, nos dispositifs de 
défense et la puissance préven­
tive de ces dispositifs soient 
prêta à se déclencher.

“Le NORAD et ceux qui en 
-sont chargés sont venus à U 1 
conclusion qu’il serait conve­
nable d’accroitre l’état d’alerte 
de nos effectifs aériens placés 
sotis le contrôle ‘‘opérationnel”. 
du NORAD, Gel état d’alerte 
accrue de nos effectifs aeriens 
implique l'augmentation du 
nombre d'avions prêts à déeol- j 
1er à brève échéance aussi bien 
que l'augmentation du nombre 
d’avions disponibles pour l’ac-; 
lion à divers moments dans l’a­
venir. Le commandant en chef 
du NORAD a avisé mardi à la 
fois les chefs d'état-major amé-j 
l icain et canadien des disposé | 
lions à cet égard. La décision 
prise est le genre de décision 
que no.s propres autorités en 
charge de. notre défense aérien 
ne auraient prise, en mule cir- 
constance, si elle.» avaient diri-

gé nos forces aériennes comme 
des forces exclusivement caDe- 

; diennes et non pas en tant que 
! partie d’un système intégré

I “Mrs sincères félicitations 
! pour le courage que vous déplo­

yez n rf/isctpncr Je public sur 
! le scandale de la Corporation 
: de gaz naturel; espérons que les 
1 aveugles verront et que les gens 

en général se rappelleront...."

J envoie ma modeste ran 
button pour aider un "api 
satit". M. Duplessis l'a di 
alors c'est vrai, nous n'av 
pas le droit de penser au 
ment!'', dit M. Pominville. 
Montréal, dans la lettre qui 
compagnon sa dernière sv 
eription.

“Merci pour t( es bicnf
Néanmoins, il faut regretter I déclare M. Chartier, de Sher- de votre journal, cent un ) 

s dans le ‘ ’les conditions troublée __ 0
monde, aujourd’hui, et espérer 
que la tension diminuera. 11 y ! 
a, de temps à autre, des pe 
riodes — et nous en vivons 
une — où un jugemertt calme 
ci de froides délibérations sont 
nécessaires cl où normalement. ! 
les- forces défensives doivent! 
être amenées à divers degrés ' 
d'alerle que les circonstances ' 
actuelles exigent. Prendre do 
telles mesures, c’est tout sim ! 
plement suivre la voie tracée, 
par la prudence, la prévoyance i 
el le bon sens. Ces mesures ! 
sont de eellc.s qu’il ne faut pas 
interpréter comme étant de na ! 
lure alarmiste et provocatrice. : 
Ce n'est pas dans ce sens qu’il ; 
faut les considérer. Ce* dispo­
sition! ont été prises a la aten 

(sutlc à la ixige 2) T j

brooke. dans une lettre qui ac­
compagnait sa souscription.

0
“Vous trouverez, ci-inclus, ma 

modeste contribution pour un 
journal qui doit survivre pour 
son courage et sa franchise''.

M. Ouellet. de Montréal, e.r 
prime de la sorte, ses seutimtnts 
sur la rampaptte que le “De­
voir" mène actuellement.

0

"Comment peut-on refuser (de 
souscrire)?" écrit un dentiste 
dr Quebec.

Il ajoute au'il envoie sa deux­
ième contribution en homma­
ge" à toute l'équipe du “De­
voir".

0

Vu prêtre du diocèse de Ri 
mouski écrit;

acien de Montréal. Il estai 
noir. dit il,;de le lire reguli 
ment. Qu’importent les mg 
qui le critiquent? H nous r 
meilleurs'',

0

M. Lavallée, de Shawint) 
déclare qu'il "ne faut pas 
disparais» le seul journal q 
encore le courage de déno» 
les scandales et le vice".

•
M. Desjardins, de Ville M 

Royal, parle lui aussi de 
rage. Il écrit:
"Félicitations pour le ma 

fique travail qui a etc fait 
derniers temps, et pour la 
rageuse tenue de votre jou 
au sujet de l'affaire de la 
poratwn de gaz naturel du ( 
bec".
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Amman ... Le Conseil . . . I Lettre d'Ottawa . . .
une de la première page) | (Suite de la première page)

re d'Eut, M Robert Murphy est 
parti précipitamment pour Bey­
routh où il agira comme conseil­
ler du gouvernement libanais, 
à titre de représentant person­
ne! du président Eisenhower.

Retour du calme, A Bagdad
BAGDAD. — Les troupes qui 

ayaient assuré le changement 
de régime en Irak ont regagné 
Ipurs casernes hier matin : 
seules les forces de gendarme­
rie protègent maintenant les im­
meubles des ambassades étran­
gères. La vie normale a repris 
aon cours : dans l'avenue d’Al 
Rachid. la principale artère de 
la capitale, on pouvait voir les 
femmes musulmanes voilées et 
Européennes, faire leur marché.

Hier également, le nouveau 
cabinet est entré officiellement 
en fonction et le général Majib 
Rubai, nouveau président provi­
soire de la République, est ren­
tre d’Arabie séoudite où il se 
trouvait : il a été accueilli 
triomphalement par une foule 
de plus de 100.000 personnes. 
Le premier ministre Abduî Ka- 
«rim Qassim a été également 
acclamé. Mardi avait été jour 
de fête nationale mais hier 
toutes les entreprises ont re­
pris le travail et les étrangers 
«Américains. Français, Anglais, 
Italiens) ont pu vaquer paisi­
blement à leurs occupations.

] dans l’impossibilité de prendre 
une décision quelconque et U 

i resterait comme seul recours la 
| convocation d'une session d’ur- 
; gence de l’Assemblée générale 
i où le veto ne joue pas.

M Dag Hammarskjold a invi- 
1 té les délégués à suspendre 
toute décision jusqu'à cet 
après-midi: il a dit espérer 

;; qu’entre temps de nouveaux ren­
seignement» envoyés par la 
Commission d’observation de 

! l’ONü permettraient peut-être 
de voir plus clair dans la situa­
tion du Liban. Dans une nouvel­
le intervention hier, devant le 
Conseil, M. Cabot Lodge, chef 
de la délégaUon américaine, a 
de nouveau demandé au Con­
seil de transformer la Com­
mission de surveillance en un 

! contingent international de poli­
ce à l'exemple de ce que l’ONU 
a fait en 1956 lors de la crise 
de Suez. Dés que pareille force 
de police serait sur place, a-t-il 
affirme, les troupes américaines 
quitteraient le Liban.

Dans un geste surprise, la dé- 
i légation suédoise a suggéré que 
l’ONU ordonne à sa Commis­
sion de surveillance de suxpen- ! 

!dre toute activité tant que les 
troupes américaines se trouve­
ront au Liban mais il ne semble 
pas que cette proposition soit 

i retenue.
Contre-artaqua soviétique

MOSCOU ... Le délégué soviétique. Arka
i dv Sobolev, s’est opposé a la ' 

(Suite de la premiere page) i fois a l'initiative militaire amé-
; ncaine et a la proposition de 

lima d« retirer “krunédiatement Washington pour l'envoi d'un 
leurs troupe# du Liban et a fait j contingent de l’ONU au Liban 
•avoir qu’elle ne pouvait rester j en déclarant que les LU. ten- ; 
‘ indifférente” a une menace : talent maintenant de faire par- - 
•usas grave à ses frontières. ' tager par leurs Alliés l’odieux j 

C'est la première déclaration ; de l’agression perpétrée au 
officielle du gouvernement so- Moyen-Orient. Puis, il a déposé 
vtétique sur ]’intervention mili- une résolution par laquelle le i 

■amre américaine au Moyen- ■ Conseil ordonnerait au gouver- 
’’Orien; Iji Russie a demande nement américain de retirer 
aux Nations Unies de prendre toutes ses troupes du Liban sous 

. île* mesure* urgentes qui s im- prétexte que leur presence cons- 
Tevseni pour mettre fin à titue une ingérence inadmissible 
gresision . 'dans les affaires internes d'un

“Le gouvernement aovietiqu# -Etat du Moyen-Orient 
considère que la situation au.
Moyen-Onent, créé par 1 agrès- Bien que le* Etats-Unis aient; 
mon ouverte de la part des. invoqué les appels répétés a 
Etats-Unis d'Amerique et soute-; l aide lancés par le gouverne- 
mie par les autres puissances, ment du Liban, le chef de la1 
colomaies. est alarmante et dan-j délégation de la République 
gereuse pour la paix du mon- arabe unie a exhibé un telé-i

gramme du président de l’As- ‘ 
semblée nationale libanaise, 
dans laquelle celui-ci affirme 
que le président Chamoun n’a­
vait aucune autorité pour de- ’ 
mander l’assistance militaire de 
pays étrangers.

(Suite de la première page)
l’opinion «agio-canadienne n'ay­
ant pas pardonné aux libéraux 
d’avoir “frapipé la Grande-Breta­
gne dans le dos”.

Aujourd'hui, M. Sntth se 
trouve devant un fait accom­
pli et devant une Grande-Bre­
tagne et des Etats-Unis d'ac­
cord sur une intervention pre­
ventive au Moyen-Orient où les 
forces américaines ont été 
priées de débarquer par le pré­
sident de la république du Li­
ban. D’autre part, les Etats- 
Unis ont pris les devants, au 
Conseil de sécurité, en deman­
dant aux Nations Unies de cons­
tituer un corps de police qui 
ira, le plus te* possible, rele­
ver leurs propres troupes au 
Liban et peut-etre en Jordanie. 
Les circonstances ne traitent 
donc pas M. Smith aussi princi­
èrement. si l’on peut dire, que 
M. Pearson.

U n'en reste pas moins, étant 
donné l'importance de la posi­
tion stratégique du Canada et 
a gravité de ia crise du Moyen- 

Onent, que M. Smith peut' ex 
ercer une influence réelle sur 
Washington et sur Londres pour 
les amener à mettre la pédalé 
douce a certains desseins qui 
pourraient n'ètre pas ‘dans l'es­
prit de la charte des Nations 
Unies".

Le ministre, d'autre part, dés 
son retour de Washington et New- 
York devra prendre part aux 
Communes, à un grand débat sur 
les affaires extérieures. L’an der­
nier, immédiatement après son 
assermentation, il s’était plutôt 
mïnablement tiré d’affaires. A sa 
défense, il faut dire que la dis­
cussion s'était engagée au mau-

de”.
"Le gouvernement soviétique 

insiste pour que le gouverne­
ment des Etats-Unis cesse son 
intervention armée dans les af­
faire* intérieures des pays ara­
bes et retire ses troupes du Li­
ban tout de suite.

"Le gouvernement soviétique

NORAD en . . .
(Suite de la première page)

sée que, dans le domaine de la 
défense, chaque éventualité doit 
être en tout temps envisagée. 
Et bien que je ne désire ni ne , 
pense augmenter la crainte, au 
sein de notre population cana-1 
dienne. je crois que ces disposi- ' 
lions indispensables seront — 
■du moins, je l’espère — accep-, 
tées comme une précaution lé-: 
gitime et comme la raison d’une 
action qui, ainsi que je l’ai 
dit, aurait quand même été dé­
crétée, que nos forces aérien­
nes aient été une entité sépa­
rée ou qu’dles foment (com­
me à l’heure actuelle) une en­
tité intégrée.

vais moment pour lui, puis- ! 
qu’il n’avait visiblement; 
pas eu le temps de se mettre 
au courant de tous ses 
dossiers. D’autre part, pendant 
le débat sur l’adresse, le pre­
mier ministre lui infligea inuti­
lement l’affront de revenir sur 
une de ses déclarations en la cor- i 
rigeant et en accordant un débat j 
sur le NORAD quand M. Smith; 
avait dit qu’il n’y en aurait pas.; 
Pendant ce débat même, le chef 
conservateur prit la vedette, le 
ministre de la défense M. Pear-; 
kes. jouant le second violon, et} 
M. Smith, ministre des affaires 
extérieures,-ne venant qu’en troi­
sième lieu pour éclaircir certains 
points obscurs. Ce rejet dans 
l’ombre n’a pas favorise l’ascen 
sion de M. Smith dans l’opinion 
publique. Sur le plan politique, le 
ministre est resté un personnage 
de second plan. Or, les affaires 
extérieures sont un ministère trop 
important pour que son titulaire 
se complaise ainsi dans l’efface­
ment.

On peut donc dire .que, cette ; 
semaine et la semaine prochame, ! 
M. Smith jouera son avenir poli- ! 
tique. Si son Intervention auprès! 
des Etats-Unis et du Royaume-1 
Uni ainsi qu'aux Nations-Unies1' 
ne produisent point ia détente' 
que tout le monde souhaite, si 
son attitude aux Communes ne : 
lui permet pas d'y prendre tout] 
l’ascendant désirable, le premier j 
ministre n’aura d'autre ressour-: 
ce que de lui donner éventuelle­
ment son congé.

Le débat sur les affaires exté­
rieures peut le sauver ou le per­
dre définitivement. Personne ne 
peut prédire ce qu’il en sortirai 
car. non seulement M. Smith au. i 
ra à faire face au PSD dont l’at- j 
titude lui est connue, mais, à un 
parti libéral comptant deux spé­
cialistes de première force, M. 
Pearson et M. Martin. Les libé­
raux jusqu’ici se sont tenus “sur 
ia clôture" en marge de la nou-, 
velle crise du Levant. Si le gou­
vernement, par sympathie pouri 
la Grande Bretagne et pour les 
Etats-Unis, en vient à déroger ; 
ou À donner l’impression de déro- ; 
ger de l’esprit de la charte des i 
Nations Unies, il est à prévoir j 
que les libéraux tenteront d’élar- ; 
gir la brèche qui leur aura été ; 
ouverte. Déjà, dans l’affaire du ; 
NORAD, le gouvernement a lais­
sé l’opinion canadienne dans l'in­
certitude quant à la sagesse de 
toutes les dispositions qu il a pri­
ses. S’il lui arrive d’épaissir les 
nuages au lieu de les dissiper il 
se pourrait bien qu’il soit obligé 
de sacrifier M. Smith en victime 
propitiatoire,

A Washington ...
(Suite de la première page)

Il y «ut bien la "doctrine Ei- 
tenhower” mai* outre que le* 
dirigeants nationaliste* arabes 
ne sont pas spécialement dési­
reux d’une intervention commu­
niste directe, Moscou n'aurait 
pas eu la maladresse d'inquié­
ter tous les pays "non engages" 
en jouant les conquérants, par 
l'intérieur ou l'extérieur. Le ré­
sultat ait que l'Occident se 
trouve placé en face d'une sé­
rie de rébellions ou de coups 
d'Etat de caractère officielle­
ment "interne" mais qui n'en 
contribuent pas moins à l'ef­
fondrement des demieres posi­
tions occidentales. Aussi bien 
en Irak qu'au Liban, il est dif­
ficile de démêler l'action das 
éléments nationaux et l'intrigue 
de l'étranger, celui-ci prenant 
en l'occurrence la figure de la 
R. A. U.

Moscou a désormais beau jeu 
de condamner l'intervention mi­
litaire de l'Ouest dans les affai­
res internes de* pays du M.;0. 
et d'exploiter à cet égard la 
méfiance naturelle des pays 
neutres. Déjà, de Belgrade1 à 
Delhi, on condamne le geste de 
Washington.

M y a plus. Das pays égale­
ment neutres mais liés au mon­
de occidental par les traditions 
et les conceptions politiques et 
spirituelles, comme la Suède, 
vo>a des Etats alliés das Etats- 
Unis comme le Japon, ont, le 
premier désapprouvé l'interven­
tion américaine, l'autre, mani­
festé les plus expresses réserve* 
devant cette initiative. S'il en 
va ain*i de Stockholm et de 
Tokio, on devine que les posi- 
fions de Belgrade, de Delhi, de 
Djakarta, d'autres pay* encore 
même parmi ceux du Common­
wealth, sont nettement plus hos­
tiles au geste de Washington. 
Hostiles et à une intervention 
qui, à tort ou à raison, rappel­
le à beaucoup d'entre eux de 
mauvais souvenirs ; hostiles 
aussi à l'entrée en scène d'un 
contingent de l'ONU surtout 
après la publication du rapport 
de la commission de surveil­
lance dont le moins qu'on puis- : 
se dire est qu'H n'étaye pas la 
thèse de M. Lodge.

Et voici que M. Hammarsk­
jold lui-même, obligé de "cou­
vrir" sa commission, est amené 
à prendre ouvertement position 
contre Washington.

L'ONU elle-même se trouve 
dans une position extrêmement 
difficile. Ni au Liban, ni en 
Irak, Il n'existe de preuve for-

mell# d'intervention directe de 
l'étranger. Si, sous ta pression 
de l'Occident, l'Organisation m- 
temationala accepte d'interve­
nir, elle ouvre la porte à une 
cascade de requêtes analogues 
et risque d'éclater. Pourouoi 
demain, tel Etat d'Amérique la­
tine, ou l'Indonesie ou tout au­
tre, ne pourrait-il axiger sem­
blable intervention sous prétex­

te qu'une rébellion est appuyée 
de l'extérieur ? Et Moscou ne 
trouvera-t-il pas là un moyen de 
justifier a posteriori son inter­
vention militaire en Hongre où, 
là aussi, un gouvernement ''lé­
gitime et allié" avait sollicité 
le concours des troupes amie* ?

Il e*t permis de craindre que 
cette intervention de dernier# 
heure, couronnant une politique

erratique, ne fasse que hâter 
la ruine des dernières positions 
occidentales au M.-O., pousser 
un peu plus le monde arabe vers 
Moscou et accroître la défiance 
des pays neutres d'Asie et d'A­
frique envers l’Occident. C'est 
bien avant qu'il fallait décider 
ou de "brrser" Nasser ou de 
composer avec lui.

Jean-Marc LEGER

SI VOUS AVEZ DES 
OBLIGAÎIONS delà VKÏOIRE

Vous pouvez les échanger 

aujourd’hui à toute succursale 

de la BNE pour des

OBLIGATIONS DE CONVERSION 
____________ _ 1958

et recevoir

des taux d’intérêt plus élevés 

ainsi qu'une prime en argent

La BANQUE de NOUVELLE-ËCOSSE
Si 1* réunion du Conseil au- i

déclare que IT’nion soviétique j jourd’hui devait sc terminer par j 
ne peut demeurer indifférente une impasse à la suite d’un dou- ; 
aux événement* qui constituent i ble veto — chose fort passible 
une grave menace dans une ré-1 sinon probable — on pense que 
gion voisine de ses frontières et ; le secrétaire général convoque- 
qu'elle se réserve le droit de rail une session d’urgence de 
prendre le* mesures dictées par I l'Assemblée générale.
les intérêt* de la paix et de la ! --------
sécurité” , ,

En même temps, la Russie a LC l'Ole Oil . • . 
officiellement reconnu le nou­
veau régime irakien. M. Khrou-I 
chtchev a envoyé à cet effet un i (Suite de la page 4)
télégramme au chef de* rebelle* j ved évêque doivent être aoumi- ; 
irakiken. le général Abdel Ka- ses au Conseil d’Etat pour exa-1 
rim Kassem. ! men et enregistrement; c’est

La déclaration soviétique sur! seulement aiprès l’accomplissc- 
le Liban dit que l’attitude amé- ment de ces formalités que les 
.ricaine constitue "une interven- ! bulles peuvent être publiées et 
tion grossière" dictée par le dé- exécutee* en France, 
sir des monopoles du pétrole de Cette procédure a été suivie' 
maintenir leur puissance dans à ia lettre pour la nomination ; 
les pays du Moyen-Orient, par > du nouveau coadjuteur de ; 
"'a faillite évidente de leur po-! Strasbourg. Mgr Elchlager; car 
litique dans les pays arabes et dans le droit concordataire, les 
par l'echec du pacte de Bagdad ; coadjuteur.* avec droit de sur­
et de la fameuse doctrine Dul- cession sont assimilés aux évê- 
les-Eisenhower". que.s proprement dits.

l'ar décret du 17 mai 1957, 
i . • lie président de la République,L6 grand I6U ... M Kené Coty, a nomme M

' F.ichinger à la fonction de coad-
(Suite de la pane 4 ; juteur avec le droit de succéder

a Mgr Weber. D va «ans dire 
risme va bouleverser cette quié- ! que le gouvernement fü»ft£ais 
tude : Le Caire s'engage dans n a pas procédé au choix du 
un dialogue avec l’U.R.S.S., cou-1 coadjuteur sans s’être mis d’ac- ' 
pe les liens du monde arabe ! cord avec le Saint-Siège. Tou- 
avec l'Occident. Le Liban et 1 iours cst'ü 9ue le décret prési-
avec lui la chrétienté libanaise 
sont sommés de choisir ; s’inté­
grer dans la révolution panara­
be contre l’Occident ou demeu­
rer le dernier asile de l’Europe 

.«a Orient arabe, être une mar- 
*che occidentale du monde ara- 
-he, ou une tête de pont avancée 
^dc la chrétienté.

dentiel a été le premier acte 
officiel dans cette procédure.

Le 26 octobre suivant Pie 
XII délivra les bulles conférant 
l’institution canonique au nou­
veau coadjuteur. Les bulles 
pontificales mentionnent l’in­
tervention du pouvoir civil. Le' 
souverain pontife dit qu’il pro-

EATON
Vive le ...
CHALECO !
Une nouveauté du 

Mexique qui a 

séduit d'emblée 

tous les Canadiens!

IATON FERMI TOUS LIS 

SAMEDIS AINSI QUE LE 

VENDREDI SOIR

Heures d'affaire» : de 9 h. i 5 h. 30 

du lundi su vendredi

I e nréciripnt Ao i. rôtm.wî : clame et nomme le chanoine rdèle î i. trxrf finnElchinger coadjuteur de l’évê- 
. e a la tradition maro- „ue ^ Strasbourg “après qu’ont

té exercée^ la» prérogatives 
ui, en vertu des articles 4 et 5

.que
riiite. refuse de rompre avec Pa­
naris et Londres, comme l’y con--vw r.n.: i vrr qui. en vertu des articles 4 et 5Sight Damaj et Le Caire Dès ()u concordat conclu le 15 juil-
±"1V* Jf d.,vorf'e • ,e I'lhan ! let 1001 et aujourd'hui encore
Xuropeen se sépare du nouveau en vigueur dans les régions
'^fernan panarabe. d’Alsace et de Ixirraine, appar-
’“’’T* , cle n®tl?n*' serait ané- tiennent au président de la Ré- 
■rniti. le Grand jeu, si des cir | publique", 
constances internes ne venaient ; Les bulle» ont été transcrites, 
^Bpirolonger 1 existence: contre j en latin et en français, aur les 
le. président chrétien du Liban ; registres des délibérations du 

Jfts rivaux également chrétiens Conseil d’Etat, le 5 décembre 
-cMament une lutte personnelle. ! 1957, et la mention de cette 
'Xê patriarche maronite lui-mê- transcription a été portée sur 
«•je se range aux côtés de l’oppo- j l’original. Enfin le 9 décembre 
’.Cjion. F,n sens inverse, des mu- le président de la République 
cvlmans fidèles au prc>ident du signa le décret officiel autori- 
tfioseil musulman Sami Solh sant la réception, l’exécution et 

• ioutiennent le régime. la publication en France des
", pu coup le Grand jeu peut bulles de Mgr Elchinger,. et or-, 
reprendre : le conflit n’est plus ' donnant que mention en fût 

fçmfessionnel. Dans chaque faite au Journal officiel.
■eàtnp des musulmans et des ! La même procédure est ap-
çUfétiens luttent côte à côte, j plicable à l’évêché de Metz,
évitant soigneusement que leurs Telles sont les deux manières 
coups ne frappent d'autres ci- dor>t le gouvernement français 

4>]e* que leurs coreligionnaires1 intervient, à l’heure actuelle, 
XCSpectif» : le patriarche fuimi- ! dan.s le choix des évêques. Son 
-»• contre le président maronite-1 r&;e est nettement circonscrit 
Ütt ulémas prononcent la dé dan* la majorité des cas; U est 
«béance du premier ministre llmit* * un droit de consulta- 
ffiîisulman. 'Grâce à ces "corn- ,10n Dans lc* deux diocèses 

-Sïïa parallèles” l’irréparable 1 concordataires, en revanche, son 
en évité... rôle reste, en principe, prepon-

—-"Mais du coup aussi l’étranger d^rint 
lift désorienté. Cette étrange
■JMerre civile bouacule se* no-
tEhis de logique et d’histoire.
H flaire l’accord tacite, les trae- 

lâtions occultes. A ses yeux l'at- 
-fàtude de l’armée n'est que tra- 
„hSon, celle du clergé duplicité.
■fit pourtant, dans le même 
lamps, contre la sollicitude abu- 
3jTe de la R.A.U. comme de 
-roccident, l’opinion publique 
"dans ce petit pays voit de plus 
-en plus clairement la solutions :
“Iqijser aux Libanais le soin de 
-refaire à leur guise le Liban ...
- Edouard SABLIER

(Toit/ droit/ réservés pour le 
Devoir et le Monde)

(A auivre)
—-fToua droits réservés pour le 
~i)evotr et le Monde).
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CHACUN

Une mode d'adolescent qu'adoptent avec 
enthousiasme, le papa, la maman et 
tous les plus jeunes de la famille, 
également. Le CHALECO mexicain 
apporte son immense contribution à 
la vie de plein air. Appelez-le comme 
vous voudrez . . . mante, gilet,
veste ... Ça n'a pas d’importance*
Ce qui compte, c'est le vètément 
qui est aussi original que prati­
que! Il ne se trouve pas deux 
CHALECOS semblables. Leurs 
splendides coloris sont grand 
teint. Tissés à la main, en 
coton et laine. 11$ sont 
frangés et tombent 
droits. A noter qu'ils 
sont lavables ! Tailles 
pour enfants et adultes
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NOUVELLES SYNDICALES

Action en dommages signifiée 
autour d'hui par 3 merceries

Le Syndicat des ouvriers du vêtement doit recevoir aujourd’hui 
si ce n est déjà fait — une injonction interlocutoire lui interdisant 

tout piquetage devant trois merceries de Montréal. Le syndicat recevra 
probablement en même temps un avis d'action en dommages au 
montant de $40,000 pour perte de ventes à ces trois magasins.
I/O syndicat (Amalgamated vre le syndicat pour une somme

Clothing Workers of America), 
avait organisé un “piquetage 
secondaire” devant plusieurs lco, i„OCuii u 
merceries de Montreal, de Qué- Lefebvre, $10,000. 
ooe et d'Ottawa, pour inviter le

Salaire moyen 
en maide 540,000. répartie comme

suit, Harry Gold et Sauvé Fré-, -- -----
les,' el Alberti Le salaire horaire mojcn au

* “ i Canada dans le secteur manufac-
I turier a atteint le record depublic à s’abstenir d’acheter des Les magasins soutiennent que ci rr ~ Jecord ‘?e

produits de la compagnie Hyde ; ce piquetage a eu pour effet fi rpaiiPfédér/l
Park, fabrique de vêtements où | de faire croire à un conflit syn r hiff^ra* ^ / atISV
w* poursuit un conflit syndical dical chez eux, incitant ainsi c,lnirîp1ir „ i*?1 f,4 c®nls
depuis plusieurs scanaines. I plusieurs personnes non seule- \ u a celui de i an der

La Hyde Park, voyant que »e ! ment à boycotter les produits : T i .
formait un syndicat dans son a-1 Hyde Park, mais à ne pas en- 'etaj. d, 40 4 smiV^n ’hoï,™-1 teller, a demandé et obtenu un trer du tout dans le magasin. I dp mninsn.it°rànS Wornic h^s i 
bref de prohibition contre k! de moins qpe ! an dernier, alors |
Comani^wm des relations ou- La somme rie $40,000 est lé-! S,“f. ,le *a'?,‘reJ hebdomadaire 
vrières de Quebec pooir trempé valuation de la perte des ven- j ?!a 1,^cents plus | 
cher démettre un certificat de !tes bue ces magasin* evaluen) jt evLtLte e î11”151 Precedent et 
reconnaissance svndicale. Une , °? supérieur a 1 an der
* 4u r-iittruvic mi Lervixicai qç •
reconnaissance syndicale. Une ; eux-mêmes, 
fois le bref obtenu, la direction 
procéda à un congédiement 
massif des édements du syndi­
cat en formation. Une grève sui­
vie. mais la compagnie renou 
vela son personnel et ses affa;-

Arvida : prestations 
réclamées

mer.

res marchent normalement. j bureau de rAluminum

Rapport d’un 
arbitrage

I/C * syndicat des employés de Ln tribunal d arbi |
ireau de rAluminum Uomna. ! lrag* L1??1 de recommander!------------------- i------------- .’Aluminum Compa- I,"6 °®. ,‘fcon,ma?iaer

f/e syndicat, appuyé par la «y » annoeé, mardi, qu'il en !L d ,
Federation des travailleurs du aPPellera de la déc‘s'°n d’un tri-! nL'»,);* r S°l ,n<1 Trans"
Québec, entrenrit alors une bunal d'arbitrage qui a nié à ui’e,au£-

ses membres le droit de retirer i meî1.iat on de ®.a^air? de *11 par 
des prestations d'assurance-chô- JJ1013, Le syndicat international 
mage durant la grève des ou- , s m*nns (LT(') qui représen- 
vriers manuels, l'été dernier. : , ces employés a réclamé une ;

le tribunal d'arbitrage avait j t'anT'svndical4 nommé^f»^5?" i 
repoussé la requête mais le,' • ^ Ca n°mme au tn-

Québec, entreprit alors une 
grande campagne de boycottage 
des produits de la Hyde Park. 
.Le, syndiqués furent invités à 
ne pas acheter ses produits. 
Plus tard, on plaça une ligne 
de piquetage symbolique de 
vant plusieurs magasins qui 
vendent ces produits. Des jeu­
nes filles promenaient des pan­
cartes sur lesqueVes on de­
mandait: “Aidez-nous à retrou­
ver mon emploi — N'aèhetez 
pas les produits Hyde Park ven
dus ici — Conflit ouvrier.”
- -—. croire que cette ac^v.. 

fut efficace, mais un peu trop 
aux yeux des trois magasins, 
Harry Gold and Son, Sauvé Frè­
re* et Albert Lefebvre Inc. Ils 
ont demandé à la Cour supérieu

syndicat en avait appelé. Le cas I ;a “n ^PP?,rt 'T'­
avait été soumis à un arbitre. ! mande'^ favorab e a cette de'

Celui-ci a confié l'affaire le i Le rapport du tribunal recon- ' 
mois dernier, a un autre tribu- najt q,ir ja compagnie a de la

vq,UL, * rend,T uTe decision difficulté à demeurer en équili- sembiab’e a celle du premier., brp financier. m^‘‘no7s ne de- 
nvri-r" es1 de cette dermere decision vnn„

P faut croire que cette action ^fei!es employés veulent en aP' i gnie n'est pas en droit de s'*at-
Le syndicat soutient que ks I‘"f b°mmeS finan-

employés de bureau de l’Alcan . '1 bs dlze^ se*‘î °Pera-
n’avaient aucun intérêt direct I lons' 
dans le conflit. La loi prévoit 
que dans ce cas. les employés

Le marquis Charles de Montcalm parmi nous

"Je me sens partagé entre ! 
l’émotion du pèlerin et la 
curiosité joyeuse du touriste'

Quel que soit son désir de ne rien concéder à fa sentimen­
talité, on ne peut se défendre d'un moment d'émotion en se trou­
vant devant le marquis de Montcalm. L'homme qui est devant 
nous ne porte pas seulement un nom prestigieux, associé au

....... ....... moment la plus glorieux comme aux heures les plus douioureu-
bunal a soumis un rapport mi- ses du detnier épisode de la Nouvelle-France: il est aussi l'héri­

tier de ce nom et de cette gloire, le descendant en droite ligne de 
St-Véram, marquis de Montcalm.

re de faire cesser le piquetage 'l“' ‘"j3, viupiuveo
et il* poursuivront maintenant ! mls * Pied a c?use d une grève 
le syndicat pour des domina-1 Çfuvent recevoir des prestations 

a* «A/i/wi i-: d assurance-cnomace.

Auto : les pensions 
à l’ordre du jour

Détroit •— M. Ken Bannon.di­
recteur de la section Ford des 
Ouvriers unis de l'auto, a décla­
re que les syndiqués, au cours 
rie leurs pourparlers avec les fa­
bricants d’automobiles au sujet

lin contrat de travail entre ! tre.Svai,?olî);!)'f®nfconv®nti4?ns1.de 
Commission du transoort rie 'rav?1'- ms ?tentj en particulier

sur la question des pensions.

Contrat en vigueur 
à la ÇTM

Ce sujet a été discuté durant 
toute la durée de la réunion de 
mardi entre les négociateurs du 
syndicat et de la compagnie 
Ford.

L’union demande des alloca- 
i lions fondées sur le coût de la

i* synaicat pour des domina-1',r * UC3
ges de $40.000 représentant la d assurance-chômage, 
baisse de leurs chiffres d'affai-| 
res depuis le 30 avril, date ou i 
le piquetage commença.

I/a Cour supérieure emit aus 1 
«têt une injonction interlocu- i
toire, et le syndical se conforma , vuimoi uc uamu cuire 
au jugement dès qu’il fut rendu, i,a Commission du transport de 
n'attendant pas qu’il lui soit Montréal et ia Fraternité cana- 
signifié. dienne des employés du rail

l/e syndicat, citant deux eau- : (CTC) est entré en vigueur hier, 
ses type* aux Etats-Unis, pré- Le contrat de trois ans pré­
tendit qu'il avait le droit de i voit une augmentation immé- 
mamtenir le piquetage, car unidiate de salaire de quelque 10 
syndical » le droit de surveil- cents l’heure pour 3.800 em- f j
1er la marche des produits non ' ployés, en plus d’autres avanta-i Uon* f0.ndecs aur k youl de la
fabriqués par des syndiques et i ges: une autre augmentation rie Ve '’T favellr dw travailleurs à
d'inviter le public à ne pas les 10 cents le 12 juillet 1059 et une1 a retraile. Elle réclame égale- 
acheter. iérluction de la semaine de tra-i lTent des n1odiflcatinns au plan

Mais le juge Paul-Emile Côté vail de 45 heures à 42 1-2 et:( e Pens'°n afin d’encourager 
donna raison aux magasins, thune augmentation additionnelle emPloyés à se retirer k 60 
déclara que ce piquetage pou- de R cents pour la troisième an an5;
vait être comparé à des repré- née. Le syndicat signale qu'aucun
sailies, car ii fut décidé après i L'accord est entré en vigueur Pr°Srès n'a été enregistré, mar 
que ces magasins eurent refuse malgré l’intervention des raj. " 
de ne ptu* acheter de la Hydc ne-urs unis d’Amérique, district 
Pa£.k- , . . j •Vi ind„ qui a demandé à la Corn­

ue plus, le juge a dit que le ' mission des relations ouvrières
piquetage était inulile. parce ; du Quebec rie décertifier la Fi a 
que les produite de la Hyde ternité et de certifier les mi- 
Park ne portent .pas d’étiquette neurs unis comme agents né"o- 
qui permette de les identifier ciateurs pour les emnlovés de 
comme venant de cette fabri- ----- ' - 3
que.

Les trois magasins ont l'in­
tention maintenant de poursui-

di, au sujet des augmentations 
de salaires avec les trois com­
pagnies intéressées: Ford. Ge­
neral Motors et Chrysler. D'au­
tres réunions seront tenues au­
jourd'hui.

Dans l’intervalle, le vote de 
grève continue parmi les 30.000

a C ommission. Les mineurs membres du local 600 de l’usine 
unis prétendent qu’ils ont lap- Hiver Rouge de la Ford. On pré- 
pui de la plupart des employés voit que le scrutin sera termine 
de la ( ommission. | mercredi prochain.

• •
Fute«

EN BREF
SALISBURY, Angletarrt —•! 

D*t ouvritriagrieoki sa son» 
joints, aux charchaurs qui tan- 
tan» da localisar una fusàa dan- 
garausa, tombéa accidantalla- 
mant d'un avion da la RAF. De­
puis mardi, las policiars pré­
viennent la population que la 
fusée explosera si alla est expo- 
aéa é l'électricité ou tout ca qui 
peut an produira.

Accusation
KIRKLAND LAKE - .John E. 

Robinson a été accusé hier d u- 
voir poignarde à mort Douglas 
McCullough, arbitre de hockey 
bien connu du nord de l'Ontario. 
McCullough, de South Porcupine, 
a succombe hier matin après 
avoir reçu quatre coups de cou- 
leau. La tragédie s’est produite 
dans un hôtel de Kirkland Lake. 
La police a déclaré que Robinson, 
sa femme Irène, et un autre 
client de l'hôtel. Bill Hannignn. 
étaient dans la rhambre do Mc­
Cullough lorsque la querelle a 
éclaté.

a fait cette declaration après quo 
le ministre eût déposé à la Cham­
bre des communes le deuxieme 
de toute une série de rapports 
de la Commission du tarif, qui 
font suite à une longue étude de 
la question des tarifs douaniers 
relatifs aux textiles et aux vête­
ments.

Peinture
Let Montréalais ont défilé au 

Mutée des Beaux-Arts au ryth­
me de quatre personnes par mi­
nute, mardi soir, è ('inaugura­
tion official)* d* l'exposition 
des oeuvres de sir Winston 
Churchill. Plus de 700 personnes 
remplissaient la petite galerie 
pour admirer les 35 peintures 
de Churchill — des paysages et 
de» scènes marines, pour la 
plupart. Les peintures seront ex­
posées jusqu'au 20 juillet.

Menace
WHIT6H0RSH, Yukon — Lea 

habitants da cette ville te pro­
menant dans les rues couvertes 
de cendres, regardent le ciel 
gris en se demandant si d* 
forts vents vont s'élever de 
nouveau et ramener sur la ca­
pitale du Yukon la menace d'u­
ne conflagration. Un feu de fo­
ré», faisant rage sur un front 
de sept milles, s’es» momentané­
ment arrêté à dix milles d» 
Whitehorse, quand des vents de 
40 mille* é l'heure ont perdu de 
l'intensité. Lo feu * déjè dé­
truit 3t millet carrés d* forêt 
lo long de la route de l’Alaska.

Tgx fil*
“!/# rapport de la Commission 

du tant, que le ministre des fi­
nances a rendu public mardi, ue 
lait qu’illustrer davantage la ni - 
cessité de reviser et les tarifs et 
le texte même des articles du 
tarif douanier qui ont Irait aux 
taixliW. Un porte-parole de 
nnaOtut de* textile* primaire*

Festival
. VANCOUVER — Le •rideau se 
j lèvera samedi pour le spectac le 
; de $400,000 grâce auquel ses or- 
I ganisoteurs espère donner à Van- 
i couver sa place parmi les centres 
artistiques du monde, aux côtés 

l de Sahbourg et d’Edimbourg. Le 
Ecstivaj international de Vancou­
ver, présente à l'occasion des fc- 

| te* du centenaire de la Colombie- 
j. Britannique, mais dont on veut 
' faire un événement annuel, corn 
: prendra pin* de fiO variétés de 
, spectacle, depuis des expostions 
de peinture jusqu’à de grands 

i concerts de jazz.

Vol* maritime
OTTAWA — Comme an l'a 

annoncé il y a quelque temps, 
les audiences d» l’Administra­
tion da la voie maritime du St- 
Laurent sur les feux proposés 
d* péages auront lieu è Ottawa 
le 6 août. Elles s» tiendront è 
le Cour de l'Echiquier du Ca­
nada, dans l'immeuble de la 
Cour Suprême, rue Wellington, 
sous le présidence de M. B J. 
Roberts, président de l’Adminis­
tration de la vol* maritime du 
Sanl-Laurent, en présence de 
M. J.-C, Lessard et d* M. C. W. 
West, respectivement vice-pré­
sident et membre du même or­

ganisme. Commençant à 1 Oh. de 
la matinée, elles seront tenues 
uniquement afin de fournir aux 
usagers l'occasion d'exprimer 
leurs vues sur le tarif recom­
mandé d* péages qui fut dis­
tribué en même temps que le 
rapoprt du Comité des péages, 
le 19 juin.

Victimes
OTTAWA — I/> Bureau de 

la statistique rapporte que les 
accilenLs de la route ont fait 
219 victimes en mai dernier à 
comparer à 240 en mai 1957. 
Le Québec et l’Ontario chacune 
68 en comparaison de 68 et de 

'95 l'an dernier.

Automobilisme
OTTAWA — L* Bureau fédé­

ral d* la statistiqua a annonce 
hier qu'il s'était vendu moins 
d'automobiles et de véhicules 
commerciaux au Canada, eu 
cour* des cinq premier* mois d* 
1958 qu'au cours de la période 
correspondant* en 1957. L* pro­
duit do la vente au détail a 

légalement diminué. Les ventes 
sont tombées de 9.1 pour cent, 
soit do 220,720 unités è 200,547,

. tandis que le produit de la ven­
te au detail a connu un déclin 
de 7.3 pour cent, soit d» $666,- 
863,000 è $618,371,000.

Conducteurs
M. Jean Marie Auciaire, chef 

: examinateur du Québec pom- 
l'émission de.» permis de con­
duire. a déclare qu'en dépit des 

! exigences de plus en plus sé- 
|vèrc.s auxquelles doivent se sou 
mettre les nouveaux conduc­
teurs. le nombre des accidents 

| impliquant de* chauffeurs de 
I fraîche dale augmente à chaque 
année.

“Et il ne faul pas s'y mépren­
dre, a ajoute M. Auclaire. En 
l'absence de ces examens, le 
nombre des accidents serait cn- 

' core beaucoup plus élevé. Si 
; la proportion des accidents n'a 
! pas baissé, il faul en voir l'ex- 
i plication dans le fait que le 
nombre de.s véhicules automobi- 

j les augmente de façon dispro- 
I portlonnée à chaque année qui 
vient."

Après avoir assisté aux mani- ; 
festations qui ont marqué, sa­
medi et dimanche dernier, à 
Fort-Ticonderoga (New-York) j 
le bicentenaire de la bataille 
dè Carillon, le marquis Charles 
de Montcalm a tenu a venir pas­
ser une semaine au Québec, où 
ii fait d'ailleurs son premier 
voyage. “Mais qui ne sera cer- ; 
tes pas le dernier, précise-t-ii. 
Mon père, décédé voici trois 
ans, est venu trois fois dans 
votre pays, chaque fois dans le 
cadre de missions officielles a 
l'occasion de 5a commémoration : 
de l'un ou de l'autre de ces faits 
glorieux dont votre histoire ; 
abonde”.

“Et je compte bien revenir au 
Canada plus souvent que lui, i 
encore. Cette fois, je me sens j 
partagé entre l'émotion du pèle- j 
rin et la curiosité fébrile du j 
touriste. J'entends consacrer i 
ce premier séjour essentielle- ! 
ment à Montréal et à Québec”. ;

Le marquis de Montcalm est 1 
naturellement familier avec no-1 
tre histoire, surtout, avec la pé­
riode du régime français, dont 
les générations de Montcalm se 
transmettent pieusement le sou- ; 
venir et les reliques qui l'illus-, 
trent. “J'ai tenu à remettre au 
musée du Fort Ticonderoga un 
précieux manuscrit dans lequel I 
le général, mon ancêtre, avait J 
consigné renseignements et im- ! 
pressions relatifs aux prépara- j 
tifs de la bataille célèbre, au 
site et à l’engagement même. 11 1 
nous est apparu que ce manus-1 
crit, quelque prix qu'il eut pour 
nous, devait se trouver à Caril-j 
Ion même ". Le marquis avait | 
également apporte avec lui 
i'epéç d'apparat du général, 
don de S. Si. Louis XV. que les 
officiers de Montcalm retournè­
rent à la famille de celui-ci, en ; 
1759,

"Cette épée, nous tenons na- ’ 
turellement à la conserver avec 
bien d'autres objets sacrés qui i 
composent l'immense collection 
familiale enrichie par chaque 
génération. M ne faut pas ou­
blier. en effet, que les Mont­
calm ont été anoblis dès 1e 13e 
siècle”.

Et le domaine de Candiae? : 
“Il n’appartient plus à la fa­
mille de Montcalm: il a été 
acheté voici quelques années 
par des Français d'Algérie. 
Mais la municipalité de Vestric- 
Candiac songe à le faire clas 
ser monument historique et en 

| faire un lieu de pèlerinage no­
tamment pour les Canadiens qui 

I viennent en France.”
Le marquis dit ensuite aux 

I journalistes qui le pressent de 
! questions qu'il n'y a plus ac- 
j tuellement que trois deseen- 
j riants directs de l’ancien com­
mandant en chef des troupes 

i françaises en Amérique: son 
oncle, le comte Jean de Mont- 

■i calm, spn frère, le comle Ro 
bert de Montcalm et lui-memr. 

i chef de la maison et héritier du 
j titre.

Confiance d* D* Gaull* ; 
admiration pour le 

comte de Paris
Mais le marquis Charles dç.

! Montcalm n'est pas que l'héri­
tier d'un nom prestigieux: c’est 

1 aussi un jeune Français (il n a 
j que trente-quatre ans) actif, 
j parfaitement accordé à son opo- 
| que et profondément soucieux 
de l'avenir de son pays. Après 
avoir servi dans l'année fran­
çaise avec le grade do lieute­
nant et avoir notamment occu­
pé le paste d'aide-decamp du 
general Ganeval, commandant 
des troupes françaises à Berlin, 
en 1948 et 1P49, le marquis a 
choisi de faire carrière dans 
le* affaires et plus spécialement 
dans le domaine de la haute fi­
nance, ce qui explique qu'il ha. 
bile Pans.

Il se montre optimiste quant 
au succès de "l'expérience de 
Gaulle" et à l'avenir de la Fran­
ce. “Le pays a fait, ces der- 
nièrhs années, ia preuve de son 
extraordinaire vitalité, malgré 
les vicissitudes de la vie poli­
tique. Le relèvement oconomi 
que, le progrès technique, la 
poussée démographique, The- 
roi^ie de l’Armée illustrant ad 
mirlxlement les ressources d*

la France qui entend tenir tou­
te sa place dans le monde nou­
veau en gestation ".

“Quant au général de Gaulle, 
c'est un très grand Français, un I 
homme qui a la passion de la | 
grandeur nationale mais aussi 
de la liberté. Et vous me per- i 
mettrez de dire qu'on retrouve j 
chez lui les qualités fondamen-i 
laies du général de Montcalm I 
auquel vous vouez, avec raison.1 
un tel culte. Avec l’appui de 
l’immense majorité des Fran-j 
çais. de Gaulle saura atteindre 
ses objectifs”.

Naturellement, il est question 
du comte rie Paris, chef actuel ; 
de la maison de France el pré- ; 
tendant au trône. "Le comte de1 
Paris a aujourd'hui en France 
un très grand prestige et corn- ' 
mande une influence considéra-! 
ble. Ses moindres déclarations, 
ses moindres écrit* sont repro­
duits, commentés et trouvent un 
large écho dans de nombreux ; 
milieux. Cela ne tient pas qu'à ■ 
son titre de prétendant mais; 
plus encore, à la valeur de ! 
l’homme qui est très grande. Le | 
comte de Paris reçoit régulière- i 
ment la visite d’une foule 
d'hommes politiques et de diri- ! 
géant* syndicalistes qui vien-i 
nent le consulter sur les grands 1 
problèmes de l’heure’’.

Quant à la noblesse française, i 
le marquis de Montcalm tient à I 
souligner qu'elle garde une pla-! 
ce importante en France, qu'elle : 
reste une puissance morale de j 
premier ordre et que nombre de | 
ses représentants participent ac- i 
tivemént au nouvel essor du 
pays. De plus, cette noblesse | 
manifeste un sens aigu de la so-1 
lidarité et des initiatives fécon-j 
des ont été prises,, sous le signe : 
de l’entraide, pour secourir ceux j 
de ses membres qui étaient en j 
difficulté”.

Ajoutons que le marquis de !
| Montcalm s'intéresse non seule j 
! ment au passé du Canada mais ! 
à son présent: il, milite, à Paris, j 
dans des organismes comme j 
France-Amérique et France-Ca­
nada. notamment dans les com- j 

! missions économique et cultu- j 
: relie et, par là, se trouve parlai- j 
i tement au fait de nos princi-j 
paux problèmes et du sens de :

; notre évolution. Ainsi, à deux 
! siècles de distance, un autre 
; marquis de Montcalm mène, j 
avec d’autres armes, le bon corn-. 
bat pour le maintien et l'çxpan i 

' sion des relations de tous ordres j 
I entre la France et ie Canada.

J.M.L. !

Réunion des 
commissions 
scolaires
In’ conseil d'administration 

de la Fédération de* commis­
sions scolaires catholiques du 
Québec tiendra une réunion, le 
26 juillet prochain, au cercle 
universitaire de Québec, à 10 
heures. Tous les présidents 
diocésains sont invités à parti­
ciper à cette réunion où seront 
discutés divers problèmes inté­
ressant la Fédération.

On étudiera en particulier Ir 
programme du prochain congrès 
provincial.

Tournée triomphale 
de le princesse

Le message de 
M. Eisenhower 
au Parlement

OTTAWA — Le président 
d» la Chambre haute, M. 
Mark Drouin, a donné lectu­
re hier, au Sénat, d'une let­
tre qu'il a reçu* du président 
Eisenhower et dont voici le 
texte :

“Avant de quitter cette 
charmante ville et ce pays 
amical, j* tiens encore a vous 
remercier de l'honneur que 
vous m'avez fait d'assister a 
une séance conjointe des 
deux chambres du Parlement 
et an particulier des chaleu­
reux commentaires que vous 
avez faits sur mon discours. 
Je comprends heureusement 
un peu mieux le français que 
je ne le parle, j'ai donné une 
belle preuve de cette défi­
cience et j'ai été très touché 
par les sentiments que vous 
avez exprimés. ,

“Cette visite e été pour 
moi à la fois précieuse et im­
portante. Je rentre é Was­
hington plus convaincu que 
jamais da l'amitié sincère qui 
unit nos deux pays, possé­
dant la bonne volonté et la 
compréhension nécessaires 
pour aplanir tout différend 
qui pourrait survenir entra 
nous.

"Et naturellement, je gar­
da un souvenir ému des gens 
rencontrés sur le terrain de 
golf. J'ai passé une bonne 
après-midi bien que je re­
grette de n'avoir pu donner 
une meilleure idée d* mon 
jeu.

“Je vous remercie encore 
personnellement ainsi que 
tous les membres du sénat 
pour la réception courtoise et 
rordiale que vous m'avez ré- 
tervé*.

Sincèrement
Dwighl D. Eisenhower"

Investissements accrus dans 
la construction domiciliaire

OTTAWA. — L'augmentation des capitaux qui seront investis 
dans la construction domiciliaire, en 1958, feront plus que 
compenser la légère réduction des investissements industriels et 
commerciaux.

Les prévisions semestrielles On prévoit des dépenses de 
! du ministère du Commerce lais-, $1.768,000.000 pour ia construc- 
sent voir qu'une recrudescence I lion de maisons, une augmepta- 

; dans la construction domiciliai-! tion de 8.1 pc. sur les estimé* 
re fera passer la somme totale ; de janvier et de 24.9 p.c. sur,le» 
des investissements à $8,525,-! dépenses de 1957.
000,000 soit un peu plus que ; On commencerait la construc­
ts $8,521.000,000 que Ion pre- .ion de j50,000 maisons en 
voyait en janvier dernier. : 1958 soit 10 000 rtp plus ,r’e

La prédiction s’appuie sur une g00'^nement ne prévoyait d'a- 
I enquête instruite dans tous les : bord.
domaines de la construction et ; Cette légère augmentation de» 
a été' publiée dans un rapport mises de fonds pour la consttuc- 
intitulé: "Revue semestrielle, i lion sera effacée pan la baisse 
Investissements publics et pri- ! des dépenses pour l'a machine- 
vés au Canada, Situation 1958”. ne et l'équipement. On estime 

, ! ces dernières dépenses à $2.-
On s attend a ce que les mises 497.00O.OOO, contre $2,530 000 - 

i de fonds pour tous les genres ; 0oo. tel que prévu en janvier, et 
de construction dépassant $6 : S2,800,000,000, en 1957 ?

: milliards, une augmentation de , . ....
1 pour cent sur l'estimé de S5.- Le mlnl/;tere 3 9ue
991,000,000, fait en janv ier, etCS pr!V1S10Jls "ne re; 
une augmentation de 2 p.c. sur i prçsen1ent P3' ,de changement 
les dépenses sans précédent de ; f,enT,ra -,sur ce^es du debut de 

i 1957, qui se chiffraient a $5.- ' a1n^1P,’
‘921,000.000. LJ>nT\e€ ('n ,rours sera

I conde depuis la guerre ou I on 
Les spécialistes sont d avis : notera une diminution des de­

que les dépenses pour la corn-! penses capitales. Après des aug- 
I truction domiciliaire augmente-! mentations successives de 1946 
ront de 8 p.c., ce qui fait plus ] à 1953 les investissement* 

, que combler la diminution de 2 avaient baissé de 55,841,000.000, 
: p.c. pour les autres types de j en 1953, à $5.600,000,000, en 
construction. 1954.

Le premier ministre du Ghana 
arrive à Montréal tôt samedi
OTTAWA — L'un des plus. A la suite d'hommes d'Êlat 

jeunes et des plus pittoresques : tels que le président Eisenho- 
■ leaders du Commonwealth, le j wer. le premier ministre Mac- 
premier ministre Kwane Nkru- milîan et le président Théodore 
mah du Ghana, arrive à Mont- Heuss de l'Allemagne de 
réal samedi, commençant ainsi | l'Ouest, le Dr Nkrumah »ura 
une visite de quatre jours. i des entretiens avec le premier

ministre Diefenbaker, fera quel­
ques visites touristiques, aates- 
sera la parole aux deux Cham­
bres du Parlement et remplira 
diverses fonctions officielles.

Le Dr Nkrumah, âgé de 48 
ans, qui. comme le premier mi­
nistre indien, M Nehru, /est 
dressé au sein du Common­
wealth en dépit de l'emprison­
nement des activités politiques 
de son pays, atteindra Montréal, 
après s étre envolé de Lisbonne, 
tôt samedi matin. Au cour», de 
l'après-midi, il visitera la me- 

Canada à Montréal, accusés Par I rtcc*" de'^BenT instruit* Toi °se- tro.Pole prendra part à-un 
un député conservateur d’etre I C()uent les auditeurs par des deleuner el 4 un dîner officiels.

de gauche . On lira en page ' idées qui prêtent à la discussion Dimanche, après avoir visité 
4 les commentaires d Andre Lau pt a ]a controverse. S'il arrive ^5 installations de la voie ma- 
rendeau». {que ces gens penchent vers l8;r'.titnc du St-Laurent dans Ik re-

MM. Pierre-Eliott Trudeau Gé i politique, a-t-il ajoute. g'°n de Cornwall et dTroquois.
rard Pelletier et Jean-l/Ouis Ga-1 c'est que “c'est la bonne voie”, i en Ontario, il arrivera a Ottaw a 
gnon ont été mentionnes à plu­
sieurs reprises au cours du débat, 
sans toutefois qu’on ait précisé la.
Canada. de leur emploi a *«“<> j [/affajre (ânn0n

M. Louis-Joseph Pigeon, de n’pff nat pnrnra 
puté conservateur de Jolietîo-;GHwlC

déclaré lundi soir en Chambre | complètement classée
que le ministte du revenu. M '

Deux libéraux et un PSD se 
parlent à la défense de MM. 
Pelletier, Trudeau et Gagnon

OTTAWA — Deux dépuies b- la structure sociale” du Canafla 
beratix et un député du PSD on; est erronée, reactionnaire et sur­
pris aux Communes, la défense | faite.
de trois collaborateurs de Radio-1 Radio-Canada utilise les ser-

M. SMITH AUX COMMUNES
et diner* avec M. Diefenbaker, 

j à la résidence du premier mi- 
: nistre.

I>e Dr Nkrumah et M. Diefen­
baker se sont déjà rencontrés.

; Us ont eu plusieurs longs èn- 
; tretiens ensemble lors dj j la 
! conférence des premiers minis- 
! très du Commonwealth à Lon- 
] dres, en juin 1957.

Lundi, le premier ministre duNowlan, responsable de Radio- OTTAWA.—Le ministre des .
Canada au parlement, devrai!1 affaires extérieures, M. Smith. Ghana va déposer une eoqr.on- 
faire un nettoyage des élément*] a déclare hier aux Communes • n* monument aux mprls. pla- 
socialistes et gauchistes de ia so- que le cas de M. A. E. L. Can- ce la Confédération, à Ottawa, 
ciété. Et il avait nomme les trois non, représentant du ministère d adressera la parole aux deux 
Montréalais. des affaires extérieures, qui a Chambres réunies. Au cours de

été tué à Saigon, en Indochine, l'après-midi, il aura des entre-
M Pie-

At t-,,.. Dn.On-... -j.;-■ ,• 1 - rie lue a oaigun, en utouviime, : * «K*‘"'ui, u aui a urrai ' rin’U\iniîtrsIîanAii^rri t -Î!î ’le 12 avril n ei:l P3* com-j tiens particuliers avec
riéfi^Mnt pfinn° ried’rifrDmè^ P1®tenlent clos- ] fenbaker: le ministre ries affai-

au défi M. Pigeon de dire ce A rrt PvtPriPurpS m se
quil entendait par “gauchiste ' M. Smith a informé M Dou-j joindra a eux un peu plus tqrd.

“U s'agit d'honnêtes gens qui députe social-déano-: ^ nature des entretlPns Gj,a.
font leur travail a-t-il dit. On I na-Canada n'a pas été révélée.
n'a pas besoin d'une autre com­
mission royale sur Radio-Cana 
da.

Le* libéraux
r , , qu'une évidence quelconque soit,

Au temps du gouvernement li mise à jour." le cas ne sera pas |
berai, a ajoute M. Rouleau, le ; complètement clos ', 
parti libérai a etc attaque surI
les ondes de Radio-Canada par Comme M. Fisher demandait ] 
des commentateurs tels que An- ! de plus amples informations ;
dré Laurendeau et Gérard Fi- sur les circonstances qui ont:
lion. j entouré la mort de M. Cannon.

“Le gouvernement ne s'en est Smith a répondu qu'il serait , 
ÿamais pris contre eux”. Peut-! heureux de discuter le cas pn-. 
être que ceux qui critiquent les j v'ément.
conservateurs actuellement re- ----
cevront-ils l'appelation de “gau­
chistes".

“Le gouvernement libéral n'a 
jamais tentté de mettre des jour­
nalistes à la porte, à la façon 
de certain premier ministre pro-1 
vincial" a ajouté M. Rouleau.

M. J P Dcschatelets, députe! Ottawa. M A D. Dunton, 
libéral de Montréal-Maisonneuve qui fut pendant 13 ans prési- 
Rosemont, a demande au goi. ^lent du Bureau des gouver- 
vernement d'oublier les romar i neurs de Radio-Canada avant de 
ques de M. Pigeon. j donner sa démission le 4 juillet

“Faites ce que nous avons |dermer' esl-dcPuis hier Prési

mV: ^ Dr Nkrumah quittera la es 
»I ah’ i r eniLU 'resn o -^HilFtl* - pHale canadienne tôt mercredi 
meurtre. Cependant, aussi long- ?-ia !n pour se rendre aux Euts' 
temps qu’il y aura possibilité ;

M. Dunton devient 
président de l'Un. 
Carleton d'Ottawa

fait dent de l'Université Carleton

nous ferons notre possible pour ! 1 n 1 fi,♦ «Ctn'de"1
veiller à ce que le gouvernement ; 11 de Toronto.que le gouv
ne quitte pas la voie que nou 
avons traréc." M Dunton fera sa premièré 

j apparition officielle comme pré- 
M. Douglas Fisher, député du j sident de Carleton ,1e mois pro- 

PSD de Port-Arthur, a déclaré i chain, lors de la reunion de 
ensuite que l'idée que Radio-1 l'Association des universités du 
Canada est domine par “des de-1 Commonwealth britannique a 
viationistes qui veulent miner Toronto et Montréal.

POUR LES NATIONS UNIES :

Les représentants canadiens en 
Irak sont sains et saufs

prin- 
•r le

mil

NANAIMO. C B. — La 
cesse Margueret a fait ni* 
tour de Tile Vancouver, tournée 
triomphale s'il en fut et à Nanai­
mo, elle a coupé un gigantesque 
gâteau d'anniversaire. Des .. 
liers de spectateurs s’étaient m 
sés le long de la grande route 
entre Victoria et Nanaimo pour 
acclamer la soeur'de la reine.

A Nanaimo, elle s'est servie do 
l'épée officielle du lieutenant-gou­
verneur de la Colombie-Britanni­
que. M Frank Ross, pour couper 
un énorme gâteau de 10,(XK) !i 
vies.

Ottawa. — L'ancien ministre 
federal du travail, M Milton F 
Gregg, qui se trouve présente­
ment à Bagdad, ou il repré- j 
sente le Bureau d'assistance 
technique des Nations Unies . 
n'a pas eu â subir les facheu j 
ses conséquences du coup ; 
d'état survenu au début de 1* 
semaine.

Iæ ministre des affaires ex 1 
^lerieurcs, M. Smith, a en effet 

informé les Communes hier 
que le délégué des Nations 
Unies en Irak, de même que i 
toutes le* personnes à l'em i 
ploi de l’organisme monrifcd en 
ce pays so portent bien. j

M Smith a précisé qu'un j 
autre Canadien est au nombre 

du personnel international sta j 
Donné en Irak. Il s'agit de M. 
Unvrencc W. Reiman, un ex j 
pert dans le domaine de l'édu­
cation.

M. Grcgg. de Fredericton, ! 
N B , représentait la circons­
cription de York Sunhury aux 
Communes depuis 1947 jusqu'à 
sa défaite aux élections de l'an 
dernier. Il a été tour à tour 
ministre des pêcheries, des 
anciens combattants et du tri 
vaiL I

•uvue
A VOTRE SOIE. . . 

■ UVBX
A VOTRE SANTA!

’ eau vivante, aux\ ■ ** .
1 bienfaits apprécies depuis 

t r des millénaires, apporte

mrrTmr

j^v?A n cy

v., . ■
a (organisme des sels 

minéraux naturels et des 
principes ratraichissants 

qui combattent l'etlct 
i déprimant de la chaleur.

f ’ ‘ v

MtHIZ VOUS OIS IMITATIONS,

1 txiotz

'CELESTINS :

leau qui fait, 
du bien
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L'expropriation du réseau 
de gaz s'impose

M. Lesage ne devrait pas hésiter
Au cours d’une conférence de presse 

tenue mardi, le chef du parti libéral qué­
bécois, M. Jean Lesage, a abordé pour la 
première fois depuis le début de sa cam­
pagne contre le régime Duplessis la re­
prise par la province du réseau de gaz de 
Montréal. “Le parti libéral, aurait-il dé­
claré, une fois qu’il aura repris le pou­
voir, obtiendra tous les détails de l’af­
faire du gaz naturel avant de décider de 
l'opportunité de racheter ce réseau de 
gaz naturel pour le remettre dans le do­
maine national de la province de Qué­
bec’’. M. Lesage ne s’est évidemment pas 
encore compromis.

Le scandale de la Corporation de Gaz 
■naturel pose sans doute la question de 
l!ïhtégrité de l’administration provincia­
le sous le régime de l’Union nationale, 
mais il pose en même temps celle *de l’é­
tatisation des utilités publiques. Les deux 
questions sont beaucoup plus intimement 
liées qu’on pourrait le penser au premier 
abord.

Il ne suffirait pas de remplacer des 
hommes publics qui ont prévariqué par 
d’autres qui paraissent offrir plus de ga­
ranties. Il faut en même temps suppri­
mer les monopoles d’utilités publiques 
oui ont constamment besoin de l’appui 

hommes politiques pour mousser 
ienrs affaires et qui les soumettent donc 

pression constante de tentations qui 
doivent fatalement en faire succomber 
quelques-uns de temps à autre. Il faut 
que les entreprises qui servent toute la 
pâpùlation soient la propriété de la popu­
lation, que les services d’utilité publique 
soient véritablement des services publics. 
Tl y a dix ou vingt, bonnes raisons à invo­
quer à l’appui de l’étatisation des utilités 
publiques.

M. Lesage paraît envisager la vente ou 
Iff reprise du réseau de gaz de Montréal 
comme une simple transaction. Il semble 
convaincu que la vente du réseau fut in­
discutablement une mauvaise affaire, 
mais il semble se demander si sa reprise 
serait une bonne affaire. Son hésitation 
nous surprend un peu.

Il est bien possible que la province ne 
puisse pas reprendre le réseau de distri­
bution de gaz qu’elle a si inopportuné­
ment aliéné sans y mettre quelques mil­
lions de plus. Il est bien possible qu’une 
telle double transaction se solde par une 
perte de plusieurs millions de dollars. Ce 
sont de faux-frais que la province doit

se résigner à acquitter pour reprendre 
possession de son bien. Quand on se don­
ne de mauvais administrateurs, il faut 
en subir les conséquences pécuniaires et 
autres.

Un nouveau gouvernement ne devrait 
cependant pas hésiter à accepter, cette 
perte dont ses prédécesseurs porteraient 
évidemment tout l’odieux. S’il ne le fai­
sait pas pour épargner quelques millions 
à la province, il lui préparerait un règle­
ment coûteux pour l’avenir. Ce n’est plus 
quelques millions de trop que devrait dé­
bourser la province, mais des sommes fa­
buleuses, pour étatiser un monopole du 
gaz qui aurait eu le temps de se retran­
cher dans la région métropolitaine de 
Montréal, d’étendre ses tentacules à tou­
tes les régions peuplées et industriali­
sées et de souffler sa capitalisation com­
me il sait si bien le faire.

L’étatisation des utilités publiques est 
un mouvement qui ne fait que prendre de 
l’ampleur et de la force avec les années: 
il s’accomplit sous les administrations 
conservatrices comme sous les adminis­
trations socialistes. Il a fallu un gouver­
nement aussi réactionnaire que celui de 
M. Duplessis pour tenter de renverser le 
courant

M. Lesage a parlé du rachat du réseau 
de gaz de Montréal. Nous aurions mieux 
aimé qu’il emploie un terme plus énergi­
que en parlant par exemple d’expropria­
tion. Le gouvernement qui doit rempla­
cer le régime d’Union nationale ne de­
vrait pas mettre de gants pour traiter 
avec la Corporation de Gaz naturel du 
Québec. Voilà une entreprise qui a traité 
ses clients au bout de la fourche et qui 
s’est conduite comme si elle se trouvait 
en pays conquis dans Montréal. Non seu­
lement n’a-t-elle pas fait bénéficier les 
consommateurs du prix inférieur du gaz 
naturel par rapport au gaz artificiel, 
mais elle leur a imposé presque tous les 
frais de la conversion et elle a augmenté 
les taux avant même d’en avoir obtenu 
l’autorisation.

M. Lesage ne doit pas hésiter lorsqu’il 
s’agit du rachat ou plutôt de l’expropria­
tion du réseau de gaz. Nous voulons bien 
sans doute qu’il nous débarrasse du ré­
gime Duplessis, mais nous voulons égale­
ment qu’il nous débarrasse de celui de la 
Corporation de Gaz naturel du Québec.

Pierre V1GEANT

“DROLE DE GUERRE’’ AU LIBAN
— Il —

Le grand jeu
par Edouard SABLIER

BEYROUTH, juillet. — “C’eet impossible ebem 
noua !” Ce mot d'ordre des pays heureux, face aux 
soubresauts qui secouent leur voisinage, que de fois 
l’aurons-nous entendu depuis dix ans au Liban ! Guer­
res, révolutions, coups d’Etat, se sont multipliés d’un 
bout à l’autre de l’Orient arabe: la République liba­
naise, elle, est demeurée indemne et sereine.

Blocs-Notes
Pigeon voyageur

L'Union nationale, Nouvelles et Potins et les can­
didats affamés pour n’importe quelle succession, ont 
trouvé un porte-parole au Parlement. M. Louis-Joseph 
Pigeon a ainsi permis aux idées, si on peut appeler cela 
des idées, de voyager de Québec à Ottawa. Ancien se­
crétaire du ministre du travail, M. Barrette, il était bien 
armé pour cette besogne.

M. Pigeon a donc dénoncé “les Idées fausses et 
de tendance.gauchiste” de certains invités de Radio- 
Canada, qu’il a du reste traités comme s’ils faisaient 
partie de la Société. Or MM. Gérard Pelletier et Jean- 
Louis Gagnon sont des “free-lance” comme Radio- 
Canada en engage des douxaines. et M. Pierre Elliott 
Trudeau reste un invité très occasionnel des program­
mes de discussion.
Deux libéraux et un PSD ont 

répliqué à M. Pigeon et démoli 
son intervention. 11 estimera 
sans doute qu’il a quand même 
rempli son rôle de chasseur de 
sorcières, n • lancé trois noms 
dans la circulation. Ces noms 
seront peut-être discutés. On 
utilise moins volontiers des 
hommes discutés même bête­
ment; en tous cas il y faut du 
courage; on risque d’avoir soi- 
même son nom dans les jour­
naux, et c’est ennuyeux... En 
d’autres termes, M. Pigeon a fait 
du chantage. Il sera intéressant 
de voir si le chantage va réus­
sir.

Deux questions
Le système des dépouilles ne 

date pas d’hier. Les nouveaux 
triomphateurs, ou du moins 
leurs acolytes, se ruent vers les 
postes è prendre. Dans le cas 
présent, deux observations s'im­
posent pourtant.

D'abord le parti conservateur 
fédéral s'affirme différent de 
l’Union nationale. Va-t-il épou­
ser les rancunes de celle-ci ? 
Choisira-t-il le moment où 
l'Union nationale est en perte 
de vitesse pour se solidariser 
avec elle devant l'opinion ? M 
Diefenbaker et M. Nowian se 
ron?4ls les outils de M. Robert

Rumilly, des journaux à potins 
et de Notre Temps? C’est très 
improbable. U est quand même 

| étonnant d’avoir à poser la ques­
tion.

D’habitude les nouveaux arri­
vants se jettent sur les adver­
saires politiques qu’ils viennent 
de vaincre. Or un seul des trois 

j "gauchistes” désignés entre 
dans cette catégorie; en effet, 
chacun sait que M. Jean-Louis 

j Gagnon est libéral, comme cha- 
j cun sait que les sympathies de 
MM. Roger Duhamel, Dostaler 
O’Leary ou Jean-Charles Bonen- 
fant vont du cêté conservateur. 
Qu’ils soient tous utilisés par 
Radio-Canada, cela parait nor­
mal car ils ont tous les quatre, 

i à divers titres, des compétences 
' qu’on aurait tort de négliger.

L’étonnant, c’est plutôt qu'on 
s’acharne très particulièrement 

1 sur les "sans parti"; des hom­
mes que d'habitude les idées 

j n’empêchent pas de dormir sau­
tent sur des motifs idéologiques. 
Voilé où les choses commen­
cent è sentir le roussi, où l’on 
sent que le bûcher n'est pas 

1 loin, où un fanatisme plus dan­
gereux montre la tête.

L'intolérance
Il ne s'agit plus seulement de 

la ruée banale des vainqueurs

vers les dépouilles de l'adver­
saire. L'intolérance se trahit: 
une intolérance à fumet indi­
gène où il n'est pas difficile de 
flairer le duplessisme tradition­
nel.

On veut écarter des ondes 
des hommes qui ont des idées, 
et dont la pensée ne coïncide 
pas avec les réflexes habituels 
du pouvoir provincial. On pré­
tend chasser, non pas seulement 
les idées dites fausses, mais 
leurs propriétaires, même quand 
ils remplissent des fonctions 
impersonnelles.

Prenons pour exemple Gérard 
Pelletier. Il est probablement 
le meilleur animateur de la ra­
dio et de la télévision: je m’ex­
prime ici sur le terrain profes- 
sionnél. De l'animateur, Pelle­
tier a la lucidité, la patience, 
la souplesse et la rapidité. Il 
sait poser un problème dans sa 
totalité, en marge de ses préfé­
rences personnelles (et il est en­
tendu qu’il en a). Il remet sans 
heurts désagréables les discu­
tants sur le thème qu'ils ont ac­
cepté. 11 fait rebondir une dis­
cussion qui allait mourir, atté­
nue d’un sourire des opposi­
tions un peu trop véhémentes, 
maintient une ligne honnête. 
Plusieurs l'ont appris A titre 
d’usager, ayant participé à des 
discussions où ils savaient que 
leur attitude heurtait, l'attitude 
personnelle de l’animateur; 
mais Pelletier demeure rigou- 

! reusement dans son rôle.
Que propose M. Pigeon ? 

j Qu’on se prive des services pro- 
I fcssionnels de M. Pelletier dans 
un domaine où il est '‘un as”, 
parce qu'on sait par aillaurt 

| que les idées personnelles de M. 
1 Pelletier ne coïncident pas avec 
; celles de MM. Pigeon ou Rumil- 
j ly. En somme, M Pigeon se ran- 
: gp dans la catégorie des gens 
qui aimeraient mieux mourir 

jparjes soins d'un mauvais mé-

La crise qui l’atteint depuis 
deux mois est d'autant plus stu­
péfiante: la plus longue, la plus 
meutrière aussi qu'ait connue 
un pays proche-onental depuis 
longtemps. Devant les bombes, 
les combats de me, les massa­
cres druses, la désintégration 
générale, l’étranger incrédule se 
prend à dire: "Ce n’est pas le 
Liban!’’ Les habitants, eux, af­
firment: "Ce ne sont pas les Li­
banais!”

Cette dernière opinion re­
vient comme un leitmotiv dans 
toutes les conversations. Pour 
les loyalistes la guerre civile 
est conduite dans le camp d’en 
face par des éléments étrangers 
— Egyptiens, Syriens, Palesti­
niens infiltrés, — qui exécutent 
des ordres venus du Caire.

Les autorités montrent quoti­
diennement des armes d’origine 
tchèque ou soviétique prises sur 
les insurgés — ce qui ne prouve 
d’ailleurs pas grand'chose dans 
le magasin d’armes de toutes o- 
rigines qu’est aujourd'hui le 
pays.

On assure couramment que 
les deux armées rebelles qui 
opèrent au sud et à l’est sont 
conduites par des chefs étran­
gers: celle du Hermon par le 
général Ali-Abou-Nawar, ex­
chef d’état-major de l’armée 
jordanienne, destué, pour ses 
attaches pro-nassériennes en 
avril 1957; celle du Chouf par 
le colonel Chawket Choukeir, 
ancien commandant en chef de 
l’armée syrienne. Ce sont les 
Druses de Choukeir qui auraient 
tenté il y a quelques jours le 
coup de main sur l’aérodrome 
international de Beyrouth.

Opposition téléguidé*
Il n’est pas douteux que les 

insurgés sont guidés par des 
techniciens. Les chasseurs gou­
vernementaux qui mitraillent 
les concentrations rebelles ont 
remarqué des changements si­
gnificatifs: les convois sont 
mieux camouflés: leurs occu­
pants se "planquent” selon les 
meilleures règles de l’art mili­
taire. Depuis peu les abris, dans 
les secteurs tenus par les in­
surgés, ressemblent moins à des 
barricades populaires, davanta­
ge à des ouvrages fortifiés.

Les Druses de Kamal Djoum- 
blta dans le Chouf libanais ont 
été incontestablement renfor­
cés par des bandes venues du 
Hauran syrien. L’émir Nowad 
Arslan le confirmait récemment 
aux journalistes. Il n’est pas 
douteux non plus que des hom­
mes du 2e bureau syrien sont 
à l’oeuvre au Liban depuis plu­
sieurs mois .

Les autorités libanaises pro­
cèdent à l'expulsion massive des 
éléments suspects. J’ai vu cha­
que jour devant l’ambassade de 
la République arabe unie à Bey­
routh se former de longs convois 
de familles syriennes installées 
pour la plupart depuis de lon­
gues années au Liban et recon­
duites à la frontière avec leur 
pauvre mobilier.

Mais c’est là le tombeau des 
Danaïdes. La frontière libano- 
syrienne est une véritable pas­
soire. La rendre étanche serait 
une tâche difficile en temps 
normal, pratiquement impossi­
ble dans les circonstances ac­
tuelles. Les quelque soixante ob­
servateurs de M. "H” ne se font 
à cet égard aucune illusion. A 
cela s’aioutent les 120,000 réfu­
giés palestiniens stationnés au 
Liban et qui constituent un dan­
ger toujours inquiétant pour l’or 
dre établi.

Gouv*rn*m*nt d* l'étrsngar
Le gouvernement n’est pas 

seul à dénoncer l’intervention 
étrangère. L’opposition ne cesse 
de proclamer que les autorités 
n’agissent plus dans l’intérêt du

L'iceberg

decin d’Union nationale, plutôt 
que de se confier à un prati­
cien excellent mais coupable 
d’être, sur le plan politique, 
hostile à M. Duplessis.

Un épouvantail
n y aurait lieu de revenir sur 

la question posée par MM. Ga­
gnon et Pelletier:, qu’est-ce que 
ce fameux gauchisme ?

Neuf fois sur dix, c’est un 
épouvantail. On est gauchiste 
pour M. Rumilly, comme on était 
communiste aux yeux du séna­
teur McCarthy. Fondé sur quoi? 
Sur des racontars, des fantaisies, 
des embardées de jeunesse, sur 
tout et sur rien.

Est-on “de gauche” dès 
qu’on est un peu à la gauche de 
M. Duplessis ? A ce compte, M. 
Diefenbaker est à gauche. LA 
PRESSE est à gauche. T,e rec­
teur de l’Université de Montréal 
est à gauche. En somme, sont 
gauchistes ou gauchisants ceux 
que M. Rumilly étiquette de la 
sorte. C’est un peu maigre com­
me définition: un peu branlant, 
comme autorité; un peu gau­
chi, comme objectivité; assez 
triste, comme règle de gouver­
nement.

On aimerait que les théolo­
giens laïques de l’Union natio­
nale, réunis en congrès, con- 

| cluent à une définition précise, 
ils pourraient ensuite la porter 
à M. Diefenbaker. Ensuite, on 

j verrait ce qui se passerait...
André L.

pays. Le président Chamoun est 
journellement présenté par la 
propagande russo - égyptienne 
comme l’instrument des “puis­
sances impérialistes”. Il y a 
quelques jours la Voix des Ara­
bes accusait le ministre des af­
faires étrangères, Charles Mâlik, 
d’être r“agent matricule 6” de 
l’Intelligence Service et d’avoir 
perçu à ce titre 200,000 dol­
lars !...

L’un des chefs de l’opposition, 
le président Abdallah Yafi, nous 
affirmait hier encore que le 
gouvernement recevait des ar­
mes et des fonds des pays mem­
bres du pacte de Bagdad. Un 
autre leader insurgé, M. Rachid 
Karamé, nous certifiait, en U O ril 
qu’ancien président du conseil, 
qu’aucun Libanais ne possédait 
l’entraînement nécessaire pour 
piloter les Vampires à réaction 
qui mitraillent les positions re­
belles.

Les livraisons d’armes spec­
taculaires effectuées par l’Amé­
rique à la veille des élections et 
en pleine guerre civile sont évi­
demment mises en relief à l’ap­
pui des thèses de l’opposition.
^ Ainsi, à en croire les deux 
camps, deux cinquièmes colon­
nes sont à pied d’oeuvre : l’une 
pour livrer le pays à Nasser, 
l’autre pour le soumettre à l’Oc­
cident. C’est donner raison à 
Georges Naccache, l’un des plus 
éminents journalistes libanais, 
qui écrivait il y a quelques an­
nées ; “On ne construit pas un 
pays sur deux cinquièmes co­
lonnes

B y a du vrai dans cette bou­
tade. Ce paya n’est pas un véri­
table Etat, mais une réunion de 
familles. De l’appartenance 
communautaire découle le com­
portement politique et social de 
chaque individu.

La géographie est surtout res­
ponsable de cet état de choses. 
Chaque fois qu’un groupe ethni­
que ou religieux était persécuté 
dans les plaines ou les déserts 
du Proche-Orient, 11 trouvait re­
fuge dans la montagne libanai­
se.

A l’abri du conquérant, en­
tretenant mutuellement des rap­
ports méfiants, mais générale­
ment pacifiques, les diverses 
communautés du Mont Liban 
ont fini par constituer des cel- 
lules autonomes perpétuant 
leurs traditions de liberté et de 
tolérance. A la création du 
Grand-Liban, en 1920, on comp­
tait quinze communautés prin­
cipales formant autant d’Etats 
dans l’Etat.

C’est 1« général Gouraud qui, 
le 1er septembre 1920, proclama 
solennellement la naissance de 
l'Etat libanais. Jusque-là le 
Mont Liban formait une entité 
homogène. A côté d’une immen­
se majorité de catholiques ma­
ronites dans les régions du 
Kesrouan et de la Kadicha, des 
noyaux druses dans le Chouf, 
grec-orthodoxe dans la Koura 
et un peuplement mixte dans le 
Metn assuraient aux chrétiens 
une prépondérance absolue.

Groupée autour de son clergé, 
et plus particulièrement autour 
du patriarche maronite, la chré­
tienté libanaise entendait main­
tenir ses traditions millénaires 
qui La reliaient à l’Occident. Fa 
ce à l’Islam environnant, les 
liens de la communauté maro­
nite avec la France avaient per 
mis aux chrétiens de mieux ré­
sister à l’assimilation.

I>a création du Grand-Liban 
allait tout remettre en question. 
Au Liban chrétien viennent 
s'ajouter les régions de Tripoli, 
du Akkar, de Saida, presque en­
tièrement musulmanes sunni 
tes, celles de la Bekaa et du 
Liban-Sud, à large prédominan 
ce musulmane chiite. Les popu­
lations nouvellement incorpo­
rées sc refusent à admettre une 
intégration qui les soumet à une 
majorité chrétienne et les sé­
pare de la Syrie mulsulmane.

l>e malaise qui s'ensuivit fut 
surtout visible à Tripoli. La po­
pulation musulmane du port 
septentrional supporte diffici­
lement la domination des chré 
tiens de Beyrouth.

Plus qu'ailleurs le Tripoilitain 
est attaché à sa religion. Par 
son économie la ville dépend 
plus de la Syrie que du Liban. 
Sous l’empire ottoman son port 
desservait l'hinterland syrien. 
Productrice, exportatrice, com­
me la Syrie, la région tripoli- 
taine souhaite la conclusion 
d’accords de troc qui signifie­
raient la ruine pour les impor­
tateurs de Beyrouth. C’est 
pourquoi dès les premiers jours 
de son rattachement à l'Etat 
libanais Tripoli exercera sur le 
Sud le chantage à la sécession.

Même après la proclamation 
de la République libanaise les 
populations musulmanes du Li­
ban continuent leur mouvement 
irrédentiste. En 1936 un "Con­
grès du littoral", présidé par 
Salim Salam et Abdel Hamid 
Karamé — dont les fils respec­
tifs dirigent aujourd'hui l'in­
surrection à Beyrouth et à Tri­
poli, — réclame le rattachement 
des villes maritimes et de la 
Bekaa à la Syrie. Plus tard les 
leaders du panarabisme n’hé­
siteront pas A affirmer que 
“les chrétiens du Liban eons- 
Muent l'unique obstacle à l'uni- 

l fication du monde arabe". 
l.a politique du mandat ne 

pouvait qu'accentuer ces diver- 
' gcncee. Pour les autorités fran- 
' çaises le panarabisme n’était 
qu’un aspect du mouvement 
islamique ; la communauté chré­
tienne ne pouvait donc s’y in­
tégrer. Les hauts commissaires 
s’efforceront d’isoler l’entité 
libanaise et souhaiteront lui 
voir mener une existence ^wlc

Pxémm
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On n’en voit qu’un cinquième en surface

pendante à l’égard du monde 
arabe.

La guerre allait modifier le 
sens de l’évolution. En 1943, 
forts de l’appui britannique, les 
partisans de l’intégration pana-1 
rabe arrivent au pouvoir. La 
tension monte entre les deux 
communautés, mais la mala­
dresse du délégué général de 
France provoque l’union sacrée 
contre la puissance mandataire. 
Chrétiens et musulmans conju­
guent leurs efforts pour pro­
mouvoir la création d'un Liban 
indépendant: c’est ce que l’on 
a appelé le Pacte national.

Le Pacte n’est pas un docu­
ment écrit. Il s'agit d’un ac­
cord verbal réglant minutieu­
sement les positions respecti­
ves des diverses communautés. 
Les leaders musulmans recon­
naissent P?ur la première fois 

entité .l'indépendance, la per­
sonnalité du Liban dans ses 
frontières de 1920”. Les chré­
tiens admettent jusqu'à un cer­
tain point le caractère arabe du 
Liban. Le Liban a un visage 
arabe", précisera Te chef de la 
communauté musulmane M. 
Riad Solh.

Chaque poste administratif 
est désormais attribué selon un 
dosage immuable: le président 
de la République sera catho­
lique maronite, le président du 
conseil musulman sunnite, le 
président de la Chambre mu­
sulman chiite, etc...

LE ROLE DU POUVOIR CIVIL 
dans les nominations épiscopales 

en France
De tout temps le pouvoir civil s'est intéressé au 

choix des évêques; on en devine facilement la raison. 
Il ne peut rester indifférent à la provision de postes qui 
confèrent à leurs titulaires une influence réelle sur une 
fraction, importante quelquefois, de la population. Aus­
si dans presque tous les accommodements, anciens ou 
récents, qui ont été signés entre le Saint-Siège et diffé­
rents pays, une place a été réservée aux nominations 
épiscopales. Les droits reconnus à l’autorité civile par 
Rome diffèrent selon les pays; divers modes d’interven­
tion ont été prévus dans les nombreux concordats ou 
autres conventions conclus avec le Saint-Siège. Nous 
n’avons nullement l’intention de les énumérer: noua 
voudrions seulement préciser le rôle souvent mal connu 
qui est dévolu au gouvernement français, à l’heure ae- 
tuelle, dans le choix des évêques.

Concession* mutusllo*
C’est de ce compromis qu’est 

né le Liban moderne. Un nou­
veau nationalisme *e manifeste: 
Chacun s’efforce de sacrifier 
quelques vieilles habitudes. Les 
apôtres musulmans du rallie­
ment à Tarabisme, comme Riad 
Solh, Abdel Hamid Karamé, dé­
fendent l’intégrité du Liban 
face à la Syrie.

Riad Solh fait adjoindre à la 
charte de la Ligue arabe le pro­
tocole qui permet au Liban 
d’adhérer à l’organisme arabe 
sans sacrifier sa personnalité ou 
son indépendance. Le même 
Riad Solh s’opposera en 1950 
au projet de fédération arabe 
présenté par la Syrie: “L’indé­
pendance du Liban est un fait 
sacré qui constitue un comriien. 
cement et une fin en soi s’é­
criera l’ancien champion de 
Tunion arabe.

t De leur côté, les chrétiens 
s efforcent de conserver l'ami­
tié du monde arabe. Le Liban 
s’engagera sans broncher dans 
la guerre de Palestine, dans la 
lutte pour l’émancipation de 
l’Afrique du Nord. Mieux, on 
verra parfois le délégué liba­
nais devancer ses collègues ara­
bes pour protester contre 1’ “im­
périalisme français”. Quitte à 
sen excuser par la suite en in­
voquant la nécessité de préser­
ver le sacro-saint Pacte natio­
nal.

En un^mot, c’est le Grand jeu, 
ou plutôt un immense double 
jeu à l’échelle nationale. Les Li­
banais, musulmans et chrétiens, 
s’y adonnent avec une ardeur 
d’autant plus grande que sur le 
plan matériel cette position 
vaut au pays une prospérité 
sans précédent.

Mais bientôt le jeu se fait dif­
ficile, Dès les premiers jours de 
la Ligue arabe certains chrétiens 
s’étaient inquiétés. "En interdi­
sant à tout Etat membre de mo­
difier sa politique extérieure 
sans l’approbation des autres, 
la Ligue enlève au Liban toute 
indépendance en matière de po­
litique extérieure”, écrivait en 
1944 M. Pierre Gemnyol. chef 
des Phalanges libanaises f orga­
nisation d'auto-défenso chrétien­
ne).

Tant que l’ensemble des diri­
geants arabes conservera une 
orientation pro-occidentale, le 
problème est sans grande gravi­
té. Mais l’apparition du nassé-

(suite à la page 2)

Ce rôle varie suivant qu’il s’a­
git de la provision des deux évê­
chés concordataires, Metz et 
Strasbourg, ou des autres évê­
chés du pays.

Après la dénonciation du con­
cordat, en 1905, le choix des évê­
ques français était à la libre dis­
position de Rome. Le pouvoir 
civil n'y intervenait plus d'au­
cune façon. Le Saint-Siège ne 
lui communiquait pas même les 
noms des sujets qu’il se propo­
sait de nommer aux évêchés va­
cants.

C’est en 19C1 qu’un accommo­
dement semi-officiel intervint 
entre le Saint-Siège et le gou. 
vernement de la République au 
sujet des nominations épiscopa­
les: l’initiative partit de Rome. 
Mais la cause ou l’occasion en 
fut la reprise des relations di­
plomatiques, en 1920, entre la 
France et le Vatican.

Les dispositions de cet accom­
modement ont fait l’obiet d’une 
note qu’au mois de mai 1921 le 
cardinal secrétaire d’Etat remit 
au chargé d'affaires extraordi­
naire du gouvernement français 
près le Saint-Siège. La note i 
porte l'en-tête: “Secrétairerie! 
d'Etat de Sa Sainteté. Au Vati­
can, mai 1921”; elle est intitu- j 
lée: "Aide-mémoire”. Elle n’a ! 
jamais fait l’objet d’une publi­
cation officielle. Le texte, très 
bref, porte la signature du car­
dinal Gasparri; il précise que 
pour toute nomination épisco­
pale le Saint-Siège consultera le 
représentant de la France pour 
savoir “si le gouvernement a 
quelque chose à dire au point 
de vue politique contre le can- ' 
didat choisi”.

D’après cet accord, qui est 
toujours en vigueur et soigneu­
sement observé, le Saint-Siège I 
déclare qu’il n’instituera aucun j 
évêque en France sans avoir, au 
préalable, communiqué au gou-1 
vernement le nom du sujet qu’il 
se propose de nommer; cette dé­
marche a pour but de permettre 
au pouvoir civil de faire valoir, 
éventuellement, des objections 
d’ordre politique contre le can­
didat en question. A cette fin, 
d’après la pratique actuelle, le 
nonce de Paris communique au 
ministre des affaires étrangères 
le nom de l’évêque prévu pour 
tel siège vacant. Le ministre des 
affaires étrangères transmet la 
notification au ministre de l’in­
térieur. dont les services compé­
tents font l’enquête et, suivant 
les résultats, rédigent un rap­
port favorable ou défavorable. 
A l’appui de ce rapport, le mi­
nistre de l’intérieur donne, au 
nom du gouvernement, la répon­
se à la consultation du Saint- 
Siège; il informe le ministre des 
affaires étrangères que le can­
didat soulève ou ne soulève pas

d’objection. Le ministre des af^ 
faires étrangères transmet au 
nonce la réponse du gouverne­
ment, donnée par le ministre de 
l’intérieur.

D’après le texte de 1921, Pop- 
position du pouvoir civil ne peut 
avoir pour objet que des raisons 
d’ordre politique. La formule 
employée dans le document de 
la secrétairerie d’Etat est très 
générale: elle ne donne aucune 
précision sur la manière d’en­
tendre cette ’ objection, sinon 
qu’elle exclut en principe les 
raisons qui ne seraient pas d’or­
dre politique. Mais de toute fa­
çon le Saint-Siège n’entend pas 
se lier par le droit de consulta­
tion qu’il accorde ainsi au pou­
voir civil, en ce sens qu’il ne le 
considère pas comme un droit 
de veto. Mais il ne faudrait pas 
en conclure que la consultation 
est de pure forme; il convient 
de ne pas minimiser ni de sous- 
estimer la portée de l’accommo­
dement de 1921. Sachant qu’un 
candidat rencontre une forte op­
position de la part de l’autorité 
civile, Rome se gardera d’insls- 
ter et portera son choix sur un 
autre sujet. Le droit de consul­
tation accordé au gouvernement 
français entraîne, peut-on dire, 
pour le Saint-Siège l’obligation 
morale de ne pas procéder, à 
une nomination contre laquelle 
le pouvoir civil aurait soulevé 
des objections légitimes confor­
mes aux stipulations de 1921. Le 
gouvernement dispose ainsi de 
toutes les- garanties auxquelles 
il peut raisonnablement préten­
dre pour le choix des évêques. 
En fait, nous croyons savoir que 
le Saint-Siège a toujours tenu 
compte de l’objection gouverne­
mentale.

La situation est bien différen­
te pour la provision des deux 
évêchés concordataires de Stras­
bourg et de Metz; le pouvoir ci­
vil y joue, en principe, un rôle 
de premier plan, comme "a 
montré la récente nomination 
de Mgr Elchinger à la fonction 
de coadjuteur avec droit de suc­
cession de l'évêque de Stras­
bourg,

On connaît les conjonctures 
historiques qui ont contribué au 
maintien du concordat de 1801 
dans les trois départements du 
Bas-Rhin, du Haut-Rhin, et de 
la Moselle, englobant les évê­
chés de Metz et de Strasbourg. 
Or, d’après les articles 4 et 5 
du concordat, U appartient au 
chef de l'Etat de désigner les 
titulaires des sièges vacants; le 
pape se contente de donner 
.'institution canonique. Et, d’a­
près les disposition* des arti­
cles organiques de' 1802, nul 
complètent le concordat, les 
bulles papales instituant le nou-

' (suite à la page 2)

V ACTUALITÉ

En attendant les actions en dommages

Ont'ils la permission detre furieux ?
Appnremment les hauts gra : 

dés de l'Union nationale ne sont j 
pas fous aussi prompts à la co- [ 
1ère. Nous en avons nommé 13, 
— dans une enquête qui a com­
mencé un vendredi 13, — dont 
8 ministres et 5 conseillers lé­
gislatifs.

Pour l’instant il n’v en a que 
sept qui ont manifesté officiel 
lement leur colère en nous en­
voyant des mises en demeure de 
nous rétracter.

Les autres sont ils prêts à con

fesser jugement? ou sont ils en 
core à se demander si oui ou 
non nos articles les ont vexés? 
A moins qu’ils n’attendent que 
M. Duplessis leur donne la per 
mission d'être furieux contre le 
DEVOIE.

Voici les statistiques les plus 
récentes:

OFFICIELLEMENT mécon­
tents:

Duplessis, Maurice,
(lagnon, Onéstme,
Barrette, Antonio,

| Talbot. Antonio,
Bourque, Jean,
Dotais, Paul,
Asselin, Edouard,
EN INSTANCE de mécont 

. foment:
Johnson, Daniel,
Miquelon, Jacques,
Leclerc, Arthur.
Bouchard, Albert,
Barrette, Jean,
Baribeau, Jean-Louis, 
Martineau, Girald.

L F.



Devant la Commission Borden à Montréal

Petrofina: opposée au pipe-line 
Edmonton-Montréal - Imperial Oil : 
prête à l’accepter, sous conditions

Un porte-parole de la Canadian Petrofina Limited a déclaré, 
nier, devant les membres de la Commission royale d'enquête sur les 
ressources énergétiques, "qu'il ne serait pas économique d’orienter les 
operations des raffineries vers le pétrole brut de l'Ouest canadien au 
lieu de celui du Moyen-Orient

In|f Hnndlain £etro?ina qui- plus investissement, espérant tirer de l'indépendant a admis nue 
i;! a J0“rnte.- a annont‘; du pétrole importe du Kuwait les garanties des raffineurt

ner eT lWonfo 3^ ^ ?? ten^fice du a son bas ; éta.enl une condluon essentiel
îin» «ict oronto' <?!’, dfijioe a : On sait que cette compagnie ie de la construction de l'oléo- 
neirnf 81niesque comPaSme de importe son pétrole de ce pe- duc En d'autres termes ce di 
Tinns Hsn<> Ie qU1 ,? de'S °Péra'; ‘Ü royaume du golf? Persique. pe-line ne sera construit oue 
lions dans le monde entier. M. M. Campo a révélé que la s’il peut être garanti nar un
la'îecaô' pni'PnP' SOn a c'anadian Petrofina avait une groupe de compagnies de rafli-
1 ^ ^nteiulre que.h diîieren. option en vue de rechercher nage de pétrole (nui ontimani- 
rniip«t ^ntlJ ^ P®11*?.16. <le j d’autres ressources pétrolières moment exprimé ^’opinion aue 

î* du Moyen-qnent mais que les efforts avaient été, le projet est contraire au\ ?oi<;
auelouo mlnfi” abs0rbee de jusqu’à maintenant, concentrés de l'économie) de façon à nro 
3anvqU|ls qUe ,ce1,s01t- vers la raffinerie montréalaise, léger son promoteur contre Pdes

ns les conditions actuelles. La compagnie a ensuite ad-, pertes d'exploitation nu de ca 
. Caapltal ?ue T1* av"ns mis qu’êlle ne pouvait acheter pital. . pl01tdUon ou de ca' 

dao.s notie raffinerie de ' de pétrole des Prairies sans, au ,.r. , ,
• tiea! atteint SI,750 par ba- préalable, en discuter avec la 1 ! Ui.' 1 np S(*mble pas que 
ni, contre SI .200 pour la moyen- . compagnie-roère de Belgique. s Product.eurs de 1 Ouest s'oient 
oe des raffineries a précisé M. ; Toutefois, le président de la «nammoment favorables à ce 
Campo. commission, M. Henry Borden, i lransP°rt Pétrolier a

La ( anadian Petrofina. a-t-il a fait remarquer que la compa- ;.y,'lPla ■ Aux seances de la 
ajoute, a fait la, un imposant gnie belge, qui opéré une flotte immiS!i10n tmyale à Calgary,
-____ de pétroliers, pouvait éventuel- 'PUX qui soumirent des mémoi-

lement couper ses tarifs de op,posant au mouvement
AVIS DE DECES itranf>°n «n vue de conçurren- duction aSlf 'ri ^

^ i cer le^s offres de pétrole venant ,e 11 ^ de lad'ailleurs. ffpa^lté excédentaire de produc-
( lion de petiole brut dans l’Ouest 

L'lmp*ri»t Oil i canadien. Ceux qui se prononcè-
, ient en faveur de l'achemine- 

Par ailleurs, l'Imperial Oïl a , ment jusqu'à Montréal ne re 
laisse entendre quelle est. dis- j présentaient que 5,9% de
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ALLARD — A l'Hôtel-Dieu le 
15 juillet 1958, à l'âge de 55 
ans. est décédée, Soeur-Thérèse 
née L. Allard. La dépouille mor 
telle est exposée à 251 ouest, 
avenue des 
auront lieu

I exposée a ouest. c.ncuu.c eue ui.'-| pi eseniaient que 5 9% de la
les Pins. Les funérailles a accepter le pétrole de production. actuelle et’2 5% rie

auront lieu vendredi, le 18 juil- l’ouest, à Montréal, pourvu que la capacité excédentaire rie
let à 9 hrs. Parents et amis sont' ce dernier soit mis sur le mar-j l’Ouest canadien 1^» reste rie
priés d'y assister sans autre m- che de la métropole à un prix l’industrie n'a pas 'émis ri'nn, 
vitation. qui favorisera la concurrence. ■ nion sur cette question 1 e mn.i

Voici la declaration du pre-; vement propose semble riL DUSSAULT - A l'hôpital Ste- skient, M J. R. White, a cet pugner au jugement de au Kifc
Mary, le 15 juillet 1958, est dé- effet: mot. la moitié de Hnri tb
cédée, Margaret Henchey, fem- "En tant que raffineur, l’Im- productrice de POues tt h
me de René Dussault et mère penal OU est tout à fait dispo- toute l’industrie du raffinao.. ri
de Claire, Paul et Michael, les see à accepter le brut, cana- Montréal. ‘ nage ne
funérailles auront lieu samedi, i dieu à Montréal et à le substi- ,.p
le 19. le convoi funèbre parti- tuer au pétrole étranger, de * ®ur 'ooonomie de l'Est du 
ra des salons J. R. Deslauriers > RÙelque source que ce soit à anana au moins, pour le eon-
no 5650 Chemin Côte-des-Neiges cette raffinerie, pourvu que le "ommateur et le contribuable

Quel sera le 
sort de notre 
pétrole brut!

TORONTO — "AHendr* et 
voir", tell» semble être !'•♦- 
titude des industriels du pé­
trole à propos des événe­
ments survenus eu Moyen- 
Orient et de leurs répercus­
sions possibles sur le pétrole 
canadien.

Une interruption des li­
vraisons du Moyen-Orient 
risque d'augmenter la deman­
de du pétrole de l'Ouest ca­
nadien comme cela s'est pro­
duit au moment de la crise 
de Suez.

Pour le mortient, comme il 
y a surproduction dans la 
monde, on ne considère pas 
que la fermeture de la sour­
ce irakienne de pétrole, qui 
est de 800,090 barils par 
jour, puisse être une menace 
grave, sauf peut-être sur la 
côte ouest américaine.

Le marché canadien de la 
Colombie-Britannique è l'est 
de l'Ontario est déjà assuré 
par la production canadienne 
de l'Ouest.

Le marché de Montréal et 
celui de l'est du pays sont 
en grande partie alimentés 
par du pétrole venant du Ve­
nezuela et l'on croit que ce 
pays pourrait rapidement sup­
pléer à toute perte par sui­
te des événements du Moyen- 
Orient.

Ce qui se passe actuelle­
ment au Moyen-Orient attire 
cependant l'attention sur la 
nécessité pour l'Amérique du 
Nord d'assurer sa sécurité et 
il est possible qu'on reconsi­
dère d'une manière favorable 
les ressources pétrolières de 
l'Ouest canadien.

Aux. quatre coins du monde
Cuba : les insurgés libèrent sept des 2 9 
militaires américains qui étaient entre 

leurs mains depuis le 2 7 juin
GUANTANAMO — Les rebelles cubains ont remis en li­

berté mardi soir sept des 29 militaires américains qu'ils avaient 
enlevés le 27 juin. Des hélicoptères de la marine sont allés les 
chercher et les ont ramenés à la base navale américaine. Un civil . 
cubain, employé des services techniques américains de la base, 
a également été remis en liberté. Il semble que les 22 militaires 
encore détenus seront libérés par petits groupes au cours des 
prochains jours et que dans une semaine, le tout aura pris fin. 
Par ailleurs, on a appris que les soldats cubains faits prisonniers 
par les rebelles au cours d'engagements et blessés ou malades 
seront remis à une commission dé la Croix-Rouge internationale 
envoyée dans la province d'Oriente spécialement à cette fin. 
Ce sont les rebelles qui ont fait cette demande par le truche­
ment de leur radio, ces dernières semaines.

Allemagne orientale : Ulbricht espère que 
les Occidentaux reconnaîtront enfin 

le régime Pankow
BERLIN — Le temp.; est venu pour les gouvernements occi­

dentaux d'établir des relations normales avec le régime de l'Alle­
magne orientale: ils devraient comprendre qu’il y va de l’intérêt 
de la paix mondiale et de leur intérêt propre d’agir ainsi. Voilà 
ce qu'a déclaré Walter Ulbricht. secrétaire général du parti de 
1 unité socialiste (communiste) lors de la sixième séance du cor. 
grès du parti. Par ailleurs, M. Otto Winzer. adjoint au ministre 
des affaires étrangères du gouvernement dé l'Allemagne de l’Est 
a déclaré que celui-ci ne posait pas comme condition a la mise 
en liberté des huit aviateurs américains détenus depuis le 7 
juin, la reconnaissance diplomatique par Washington. “Nous 
n avons aucunement .besoin de la reconnaissance de Washington 
pour vivre et prospérer. Simplement, nous demandons aux Etats 
l nis d ouvrir des négociât ions sérieuses et officielles avec nous: 
il sera alors facile de régler le cas des aviateurs américains”

no nom» t nemin l.ote-des-Neiges ceue rairinerie, pourvu que ie ........ ie coninnuable
a lOh.15, pour se rendre à ! Ürut canadien soit mis sur le panadlpns- la forme et la portée 
l'église Notre-Dame-des-Neige.s. marché montréalais à un prix de oet,p réglementation consti- 
où le service sera célébré a 9U> permette d'affronter la tllprk probablement le fond du 
10h.30. Et de là au cimetière concurrence et non aux dépens problème. Celui-ci ne s'apparen- 
de la Côte-des-Neiges. lieu de : d9s consommateurs et des con- aupt‘nement à celui des Etats- 
sépulture. Parents et amis sont tribuables, qui doivent en défi- l ois, où on a recours aux con-

Ar. j*.. - - ^ ^ __... nitivp fair#» Ip*: frai*; flo tmit ' tinppnfc nezm- i;.»,;*_______  i. .priés d’y assister 
vitation.

s et amis sont mou a oies, qui ooivem en oen- s ms, ou on a recours aux eon-
sans autre, in- faire les frais de tout tingents pour limiter les impor-

' mouvement de pétrole contraire talions de pétrole étranger à
aux lois de l’économie. En sa 10% riu marché (ce serait -to»' 

LAGUE — A Chambly, le 14 qualité de producteur de pétrole au Canada, ce qui représente la 
juillet 1958. à l'âge de 69 ans, brut possédant une plus grande consommation du Québec Hoc 
est decede, M. Wilfrid LAGUE capacité d'extraction inutilisée Maritimes) ~ une mesure jw? 
époux de Germaine Lareau. Les que celle de tout autre produc-, fensive En d'autres terme i
funérailles auront lieu jeudi le . leur de l'Ouest canadien, l’Im- situation rini -i, . r"rL a17 juillet. Le convoi funèbre perial Oil souhaite ardemment Unis ne sTnnlm m n ',atS' 
partira du salon R. D'Arche, rue l’ouverture de nouveaux mar- .7, applK,ue pas ,CI 
Martel à 9 hrs 15. pour se ren- chés. A maintes reprises, elle a , ■ .. on allait imposer ces res- 
dre à l’église St-Joseph de étudié le marché du Québec j,rK*‘ions, QM adviendrait-il des 
Chambly où le service sera cé- comme débouché pour le pétro- ù1*1 impoirient des pro-
lébré; Et de là au cimetière le brut canadien. Ces études !dul,s Pétroliers de l’étranger

sont du genre de celle soumise pour 'e-s revendre ici’’ Et il y en 
à la Commission royale sur l’e a un<’ multitude à Montréal et 
nergie par ITndependant Pipe nombre d'autres dans toute la 
Line Company. I ré-glon des Grands Lacs. Com-

"Ce qui n'est peut-être pas ment les commissaires indus- 
clair dans les propositions de ' trieLs. les boards of trade et les 
l’Independant Pipe Line Co . chambres de commerce, qui re­
mais ce qui se dégage claire-i présentent une multitude de 
ment des declarations de son consommateurs dans la région 

! («présentant devant la Commis-i s'étendant des Grands Lacs jus 
sion royale, c'est, que le projet qu’à la mer. envisagent-ils un 
de ITndependant Pipe Line ne arrêté du gouvernement fédéral 
saurait se réaliser que si on eta supprimant ou affaiblissant l'é- 
blit un système de réglementa-1 lément de concurrence dans une 
tion gouvernementale pour chas- industrie qui fournit à cette ré-

• c* Ci U *** ^ i.« i »

lébré: Et de là au cimetière le 
paroissial, lieu de sépulture. Pa­
rents et amis sont priés d'y as 
sister sans autre invitation.

Tout ce qu’il faut 
pour bien meubler 

un bureau 
en bois ou en acier

TERMES FACILES

ATOMIK
ARSENE MfcNARD

UN. 6-1047 

261 CRAIG EST
EN FACE ÛU CHAMP DE MARS

, . . , \......... ’fu* luuiiui a ceue re-
ser du marche montrealats le g,0n plus rie la moitié de son 
petiole brut et les produits con- energie- Quelle est aussi la ré 
currents et y introduire de for- action de l'industrie des Mari- 
ce le petrole de I Ouest. limes’ De plus, que penser des

Il semblerait que des mesures répercussions sur le commerce 
anormales s'imposent; autre- extérieur du Canada et de l'en 
ment, ITndependant Pipe Line semble qu'on donnerait d’une 
< ompany n aurait pas eu à fai : restriction outi ancièie’ 
re état de son projet avec tant . .
d'insistance devant la Commis-‘n;, j.' iP f'U,PS ',u<’ ‘ 1mPeria' 

i sion royale V a do ,a Prlses Pour assurer
I ,. « • ' , , , ... de nouveaux marchés au brutj Un tel ensemble de contrôles canadien devraient ne laisser 
! (contingents, tarifs et ou sub- au<.un rinllt_ <llr t,in PL;!, j..; sides) ne fournirait toutefois au- (‘..Miter >„ P,l<7’i r d ac-’
! cune base pour le financement • ° canadien a
d» Projet, n, pl.i», le

. i controles et à la réglementa- 
j tion. La compagnie a démontré 
| qu’elle était prête à cela en ga- 
j rantissant les oléoducs Trans 
! Mountain et Intel-provincial jus- 
! qu’à concurrence de $100 mil- 
, lions Chaque goutte de pétrole 
: acheminée par ces oléoducs 
! remplace le pétrole brut étran- 
| ger au Canada ou dans d'autres 
I pays L’Imperial Oil- a effectué 

ries forages dan* le Québec et 
les Maritimes dans l’espoir d'y 

i trouver du pétrole qui. en cas 
de réussite, remplacera le pé 

I trole brut étranger; cela pose­
rait également des problèmes 
intéressants pour un oléoduc de 
l'Ouest acheminant du iiétrole. 
brut directement à Montréal.

“Le problème alors n'est pas 
! uniquement de savoir si on doit 
' ou non construire un oléoduc. 

Qui est le dindon de la farce 
| quand on pose un geste eontrai- 
j re aux lois de l'economie’ C'est 
généralement le consomma­
teur."

I
AURA DE L'EAU FILTREE

• Usine de filtrsiinn ultra-ntndrrne
• Capacité: 17.000,000 de (alloni par jour
• Suffieante pour mie pepiilation de 170,000 àmea
• Tarifs d’ean les plus has
• Residents et industries assurés d’un maximum 1 

de sêcnrité

IN VOIE DE CONSTRUCTION
IA AKMltM RfALISATION D'URBANISME OU OINRf SUR IA 

VOIt MARITIMt OU St-LAURtNT

CANDIAC DEVELOPMENT CORPORATION
luit* 130 — 1 StO, rue Drummond, Montréal 

Té!.: A Vanna 8 A964

ROUTES AERIENNES :

Accords difficiles 
enfre le Canada 
et les Etats-Unis
OTTAWA. — I,e Canada s'ef­

force de conclure avec les Etats- 
Unis des accords relatifs aux 
routes commerciales aériennes, 
mais il n'obtient que très peu 
de succès, a déclaré hier le mi­
nistre des transports, M. Hees.

T-a tâche est très difficile”, 
a-t-il ajouté.

M. Hees parlait alors devant 
un des comités des Communes, 
celui des chemins de fer.

Ce comité a approuvé hier 
soir le rapport financier d'Air 
Canada, rapport qui a trait à 
l’année 1957. Il a approuve éga­
lement les dépenses de $42,000,- 
000 que la société entend effec­
tuer cette année.

Enfin il a approuvé le rap­
port de 1957 et le budget de 
1958 des chemins de fer natio­
naux du Canada Ceux-ci pré­
voient que leur déficit pour les 
12 mois de l’année en cours se 
chiffrera par $55.000.000.

Les prix de détail 
de l’essence ont 

dégrigolé à Windsor
WINDSOR. — Les prix d# de­

tail de l'essence régulière ont 
dégringolé a leur niveau le plus 
bas depuis prés de 30 ans. dans 
la région de Windsor, par suite i 
d'une guerre des prix qui ne 
donne aucun signe de répit.

Tôt mardi, une station-service 
de l'endroit afficha des ensei­
gnes annonçant le prix de 26 9 
cents le gallon. Hier, la ma­
jorité des postes d'essence de 
la ville et de la banlieue ont 
également adopté ce prix. l,es 
pompistes chevronnés soutien­
nent que l'essence ne s’est ja­
mais vendue si bon marché 
dans la région depuis 1930, épo­
que à laquelle on avait offert 
l'essence à 25 cents le gallon 
pendant une courte période 
Depuis le commencement de 1» 

guerre des prix, c'est-à-dire de 
puis quatre mois environ, il a 
ete révélé que cette petite 
guerre tirait son origine d'une 
lutte seinblable à l'échelon des 
grandes sociétés pétrolières. 
I-es pompistes qui offrent l'es 
sence à 26 9 cents avouent

au'ils perdent au moins un cent 
u gallon en regard du pm de 
gros.

Vaste projet de 
chasse dans les 
T. du N.-O.
OTTAWA — Autrefois enne­

mis traditionnel*. Indiens et Es­
quimaux commencent « se 
mieux connaître dan* le delta 
du neuve MacKenrie. dans 1« 
Territoires du Nord-Ouest. En 
réalité, il* sont prêts à parti­
ciper a un projet de mise en 
commun des droits de chasse 
dans le delta.

Chypre : à peine le couvre-feu levé, 
on enregistre quatre autres 

victimes d’attentats
NICOSIE .Chypre. — L* couvre-feu que subissait Chypre 

depuis 48 heures ayant été levé hier, deux Cypriotes d ascen- 
dance turque ont été tués peu après. C'est du reste en raison 
d'un déferlement d'assassinats sans précédent dans le petite 
colonie insulaire que le gouverneur britannique, sir Hugh Foot, 
avait ordonné l'imposition de mesures radicales de sécurité et 
d apaisement, par toute l'île Le bilan des morts violentes de 
juillet se chiffre, jusqu'à présent, par 45. C'est déjà plus que le 
nombre de personnes tuée$ pendant le mois de novembre 1945, 
le plus sanglant jusqu'ici dans les annales du terrorisme cy" 
priote. Malgré le couvre-feu, de nouvelles manifestations de 
violence se sont produites hier. Six pompes hydrauliques, dans 
le sud-ouest de l'île, et une excavatrice, au sud de Nicosie, ont 
été réduites en pièces par des bombes. Dans la région de Nicosie 
même on a incendié trois maisons. De plus, on a découvert les 
cadavres de deux autres Cypriotes, l'un d'ascendance grecque 
l'autre d'ascendance turque.

NORAD : ordre 'M’alerte générale” à 
toutes les forces canado-américaines 

de défense aérienne
COLORADO SPRINGS, Colorado. — La défense aérienne des 

Etats-l. ms et du Canada a ete . placée dans un état "d'alerte 
generale mardi- 1^> général Earl E. Partridge, commandant en 
chef rte I organisme conjoint de délertse aérienne du continent 
nord-americain (NORAD' a donné l'ordre d'alerte, à l’issue de 
consultations avec les chefs d'état-major des services armés du

[Canada et des chefs de létat-major interarmes dec BtaU-Lnis 
i Les porte-parole du NORAD ont expliqué que “l’état d'alerte 
I generale entraîne une surveillance plus minutieuse ainsi qu’une 
.egere augmentation du nombre d'avions et de projectiles télé­
guides en état d'alerte aux stations régulières. 1! n'entraîne 
a-t-on precise, ni le rappel des militaires en permission, ni mi 
accroissement de 1 activité du corps des observateurs terrestres.

Grande-Bretagne : ouverture du procès de 
deux étudiants accusés d’avoir nui 

à Ja sécurité de l’Etat
LONDRES. — Deux étudiants de l'Université d'Oxford »nt 

été traduits devant les tribunaux, hier, pour avoir publié un 
articla traitant de "prétenduei” méthodes britanniques d'espio- 
nage te long de ta frontière russe. Paul Richardson Thompson 
23 ans, at William Miller, 24 ans, sont accusés d'avoir icvélé 
des renseignements secrets et de s en être servis "d'une façon 
prejudiciable à la sécurité et a l'intérêt da t'Etat". lis ont pro­
testé de leur innocence. L'accusation est la conséquence d'un 
article paru dans le magazine universitaire "Uis" et basé sur les 
expériences des deux étudiants alors qu'ils étaient en service 
dans la marine britannique en 1955. L'article affirme que l'on 
fajsait franchir la frontièra délibérément per des avions afin 
d'induire les Russes » échanger entre eux des signaux en code 
militaire. Pendant ce temps-la, salon les auteurs de l'article les 
postes britanniques échelonnés le long de le Frontière russe" de­
puis l'Irak jusqu'à la mer Baltique "enregistraient avec avidité 
lusqu'au moindre grincement” provenant des transmetteurs à 
bord des navires, de$ chars d'assaut et des avions russes.

Moyen-Orient: les milieux arabes en général 
applaudissent aux événements d’Irak
ADEN - Les observateurs constatent dans de nombreme* 

i ' iIips riu Moyen-Orient que non seulement les masses arabes 
dans la mesure où elles sont au courant des derniers evene- 

i ments. mais même les fonctionnaires et les intellectuels formes 
; au mode de vie occidental, applaudissent au coup d'Etat survenu 
|à Bagdad. C’est ainsi que les employés arabes des consultât* et 
legations de pays occidentaux en Aden, a Amman, en Arabie 
seoudite. ailleurs encore, n’ont pas caché hier leur satisfaction 
rie i entree de l'Irak dans le camp du panarabisme. On a signalé 
plus spécialement l'attitude des fonctionnaires arabes de l'im­
portant consulat des Etats-Unis à Aden Ces jeune,, gens 4e 
haute education et profondément “occidentalisés”, frayant géné­
ralement avec des Occidentaux, ont laissé paraître ouvertement 
leur joie en apprenant que le régime de Faiçal avait fait pîarp 
a un gouvernement révolutionnaire rie jeune, officiers "pm- 
nassériens”. Et les rapports reçus rte diverses capitales mrij- 
quent qu t! en va de même à peu près partout au sein de 1 éiïte 
intellectuelle arabe.

POUR VOS PETITS TRAVAUX AUTOUR DE LA MAISON..
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.Votre succursale de h Banque ’de Montréal est en 
mesure dès maintenant de vous fournir un service rapide 
pour convertir vos Obligations de U Victoire en obligations 
non rachetablee de l'Emprunt de Conversion du Canada 1958.
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aujourd'hui pour bénéficier de cette offre sans pnécédenc
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LA MODE A NEW-YORK. — Ce costume de tweed 
de laine et de soie beige et brune, a été dessiné par 
Copeland pour la collection d’automne de Patfullo- 
Copeland. La jaquette, très courte, de ligne droite 
comme la marinière, a de brèves ceintures de chaque 
côté et une encolure à col très dégagé,

(Photo New-York Dre*i Institute)

Nouvelles silhouettes 
vue à New-York

(PC) — La fin de l’été 1958 
ne sera pas marquée seulement 
da la chute des feuilles, mais, 
aussi d’une transformation de la 
silhouette fémiine. En effet, 
vue* de loin, les élégantes, mo­
dèles 58-59, auront l’air d’une 
poire, d’une cloche, d’un ballon 
de football, d’un gros dictionnai­
re, ou encore d’une longue et 
étroite bougie....

Telle est, du moins, la trou­
blante impression qui ressort 
au .lendemain de la première 
journée de présentation des 
nouvelles collections à la presse 
féminine, réunie à cette occa­
sion au Waldorf-Astoria de New- 
York. En présence de plus de 
200 journalistes et commenta­
trices venues de tous les Etats 
dé rUnion et de toutes les pro­
vinces du Canada, la haute cou­
ture new-yorkaise vient de lever 
le rideau sur les créations

3u’elle entend imposer à partir 
’octobre prochain.
Tout de suite, on note que les 

couturiers américains se sont 
donné beaucoup de mal pour dé­
trôner la robe sac dont les li­
gnes parallèles dominaient de­
puis quelques saisons déjà l’uni­
vers féminin. C’est ainsi que le 
mot "chemise", qui désigne en

Le mot "chic”
Le mot chic daterait du temps 

du peintre David. Celui-ci avait, 
parmi ses élèves, le fils d'un frui­
tier nommé Chicque.

C’était son élève favori. "Tu 
sera l'honneur de mon école", lui 
disait-il souvent.

Malheureusement Chicque mou­
rut à l’âge de dix-huit ans et Da­
vid éprouva un vif chagrin de sa 
mort.

Depuis ce moment, quand un 
élève lui montrait une esquisse, 
il disait : “Ce n’est pas Chicque 
qui aurait fait cela", ou bien : 
Vous me me rappelez Chicque”.

A tout bout de champ, les élè­
ves répétaient : "Très Chicque ! 
—Pas Chicque du tout”. Et le 
mto resta. On se contenta de 
l’amputer de sa seconde syllabe.

anglais les robes sacs, est soi­
gneusement évité dans tous les 
communiqués de presse. Hélas, 
il faut bien le reconnaître, les 
couturiers eux-mèmes et leurs 
dessinateurs n’ont, pas eu l’ima 
gination aussi dynamique que 
leurs secrétaires de presse. La 
“chemise” n’est plus dans le vo­
cabulaire de la haute couture 
américaine, mais son spectre de­
meure présent dans les non 
veaux modèles.
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D’où peut venir cette ligne si fantaisiste ? On ne se 
trompera certainement pas en la situaant en ’58 tout 
simplement. C’est une flanelle de mohair d’aspect 
rugueux du ton poivre rouge la doublure est de 
soie taffetas de même teinte C’est un modèle de 
.T*r»a Leser pour l’automne et l’hiver.

(Photo New-York Dress Institute)

au FOYER et dans le MONDE

? fiaint fviécià «Ce fa &i(Aouett& 
âc/uz «Lutte fa taille cet «MÙMttte ?

Elle descend!... ElleElle monte!. 
remonte!...

Quoi donc? La ligne de taille! Com­
ment donc réussir être au dernier cri de 
la mode? C’est bien difficile, en effet. Et 
c’est tragique ... pour quelques-unes.

Silhouette chemise? Sac?Trapèze?Fu­
seau? Tonneau? Et tout à coup, en par­
courant les phototographies des collec­
tions d’automne qui arrivent tout juste 
de New-York, nous voilà en plein Direc­
toire; par contre, avec la suivante, nous 
rebondissons aux alentours de 1920.

Une robe du soir peut bien avoir la li­
gne de taille sous.-le bras mais un man­
teau a une jupe froncée au bout d’une 
ligne droite qui descend plus bas que les 
hanches. *

Tel costume, à la jaquette courte et 
droite, rappelle toujours le sac ou la 
blouse marinière, même si on lui a ad­
joint deux minuscules ceintures sur les 
hanches.

Mais voilà un ensemble de voyage: 
manteau ample et droit, jupe droite, ja­
quette de longueur normale et bien cin­
trée par une ceinture de même tissu.

Alors? Deux fois alors! Puisque d’au­
cuns prétendent que la robe-chemise a 
vécu à Paris, (lisez que cette ligne serait 
défunte...) et que New-York nç veut 
plus en entendre parler, cependant...

C'est à n’y rien comprendre. Mais l’im­
portant c’est de se comprendre soi-même 
... et de bien s’entendre avec sa garde- 
robe bien comprise ...

Il faudra, cet automne, plus que ja­
mais, départager les tendances, les inspi­
rations, les lignes et les silhouettes ... 
avant de prendre une décision. Il faudra 
savoir ce qui relève de la haute fantaisie, 
d’un modernisme de bon aloi, ce qui nous 
convient ou ne nous convient pas, ce qui 
sera pratique ou pas, ce qui sera agréable 
à porter tout en nous avantageant et ce 
qui est d’un goût douteux, d’une inspira­
tion qui cherchait l’originalité et a trouvé 
le baroque. Bref, il faudra, comme tou­
jours savoir faire un choix de ce qui nous 
va et nous convient.

Si vous recherchez l'originalité qui tire 
l’oeil, ne soyez pas surprise si vos choses 
se démodent vite et si vous ne retenez pas 
l’attention, c’est-à-dire si personne ne 
reconnaît la sûreté de votre goût, votre 
chic véritable, votre élégance très per­
sonnelle. 11 y a des modes à rejeter, il 
faut s’y résigner si elles doivent nous dé­
savantager ou torturer le sens commun. 
C’est Valéry, je crois, qui n’était pas cou­
turier. c’est.vrai, qui a dit que “le goût 
est fait de dégoûts” ....

Germaine BERNIER

■ . ï «/f y*
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Le shako de feutre mousse blanc neige sera encore dans le paysage nordique, 
l’hiver prochain. Fort heureusement, ce modèle-bien coiffant est tout indiqué, 
quand le vent du nord court les chemins en compagnie du bonhomme hiver. C’est 
un modèle de Walter Florell, inspiré par l’Empire, dit-on et dont la silhouette 
haute est accentuée à l’arrière par un noeud de velours noirs.

(Millencry Institute of Americs)

BEAUTE. CONSTANT SOUCI

L'art de se poudrer, mesdames!
N y U* .avons fait des progrès 

depuis que la femme de Néron, 
réputée pour sa beauté, se ser­
vait de craie pour poudrer le 
bout de son nez! Plus tard, on 
a utilisé la farine, puis la fécu­
le, là poudre de coquilles 
d’oeufs pulvérisées, et certaines 
femmes utilisent encore de nos 
jour* le talc. En tous cas, cela 
prouve que les adversaires fa­
rouches de l'emploi de la pou­
dre "dite de riz", qui préten­
dent qu’elle abîme la peau dont 
elle bouche les porcs... ont tort, 
puisque les femmes lui ont mon­
tré tant de fidélité! •

H est vrai que les poudres 
modernes, dont la composition 
est parfaitement au point, ne 
présentent aucun danger pour 
la peau... à condition toutefois 
de savoir s’en servir! Comme 
en beaucoup de choses, il y a 
des lois extrêmement simples 
qu’il faut cependant respecter, 

—Ne mettez jamais la pou­
dre directement sur une peau 
‘‘nue’’. Passez avant un lait 
de beauté ou une crème. Si 
vous avez la peau grasse, lo- 
tionnez-vous d'abord avec un 
lait (je beauté, cl laissez bien 
aécbir avant de vous poudrer.

—Evitez l'emploi des poudres 
i dites "astringentes’’ à base d’a- 
1 lun ou de tapin; vous risque­
riez d’irriter votre épiderme (à 

1 moins que ce soit sur recom­
mandation médicale).

—Ne frottez pas la peau avec 
I votre houppe. Poudrez-vous 
! abondamment avec une houppe, 
en cygne dç préférence, et re- 

! tirez délicatement le supplé- 
, ment, sans frotter.

—Ne vous poudrez pas "à 
I tout bout de champ"; ce sont 
ce» couches de poudre super* 
posées qui provoquent l’asphy­
xie cutanée, puisque vous empe 

! chez l'air de passer. Il faut 
toujours sc démaquiller nu pas. 
ser un tonique avant de se rc- 
poudrer.

—Les poudres compactes .sont 
aussi bonnes que les autres, 
mais elles doivent être passées 

| très soigneusement pour ne pas 
faire de plaques. Elles con- 

j viennent mieux aux peaux sè­
che, qu’aux grassi.

—Petit "truc" esthétique si 
vous désirez unifier votre teint, 

i mettez d’abord une couche de 
poudre claire, puis une plus 

1 foncée.

Un centenaire et son 
message

Plaquott* sur la via da Charlei 
de Foucauld, publiée par Fêtas 
et Saisons, illustrée en cou­
leurs.

Pour le centenaire du père de 
I Foucauld, ‘ Fêtes et Saisons" pu- 
I bile, à la demande de l'Associa- 
| tion Charles de Jésus. Pere de 
Foucauld, dans la collection des 
"Images de la vie chrétienne" 
une brochure en couleurs, impri­
mée en héliogravure, de la pa­
ges format is x 14:

Le père da Foucauld
Son Excellence Mgr de Pro- 

i venchères, archevêque d’Aix, sou­
haite la plus large diffusion à; 
cette brochure, comme premiere 
initiation pour faire eonnaitre "le 
frère universel" à l'occasion rie 
son centenaire.

Par sa brièveté, la beauté de 
! >a présentation cl l'oxtrêm: mo­
dicité de sun prix, le présent n- 
pusculc est fait pour diffuser le 
message du père de Foucauld 
dans la masse du public.

Kn quelques pages aussi Ijci 
à , qui: concise'., c iii' l>io :, .ip in-
éunniu- (mit m.'.r •lii-,. ,!.,

Influences européennes 
dans la mode 

américaine
D’une façon générale, les1 

stylistes américains reconnais­
sent volontiers qu’ils continuent 
de se laisser influencer, sinon 
guider, par leurs confrères de 
Paris et de Rome. Le princi­
pal souci des Newyorkais a été, 
semble-t-il, d’américaniser et, 
dans une certaine mesure, d’hu. 
maniser, la mode européenne. 
La robe sac classique a disparu, 
certes, mais le corps humain 
est encore loin d’avoir retrouvé 
ses formes. Tout au plus, sont- 
elles suggérées dans certains 
modèles dont le traditionnalis­
me constitue, paradoxalement, 
une initiative audacieuse.

Des premières collections pré­
sentées à la presse, on retire 
également l’impression que les 
créateurs américains ont voulu 
épargné à leurs clientes de pé­
nibles explications avec des ma­
ris dépourvus d’imagination et 
ennemis de la nouveauté. Dé- j 
sormais, l'Américaine moyenne ! 
sera vêtue d'une robe dont les j 
Agnes générales ressembleront: 
— si l’on y met un peu de bonne 
volonté — à celles d’un corps de 
femme. En principe, la ceintu­
re est encore tabou, mais, déjà, 
on devine que sa place est rete­
nue sur les nouveaux modèles 
et qu’elle pour™it prendre pla­
ce à peu près n’importe où en­
tre la base du buste et le haut 
des hanches.

Pour fixer les idées, disons 
que la silhouette nouvelle con­
çue en Amérique est la sil­
houette empire. Sa caractéris­
tique est de placer la taille 
aussi haut que possible.

Comment évoluer 
entre le trapèze 

et l’empire
Sous le terme général d'empi- 

re; on peut classer des modelés 
très différents les uns des autres. 
Par exemple, la "camise". dont 
la ligne est très floue et très dou­
ce, froncée par ailleurs au cou 
et sons le buste. Le style propre­
ment "directoire’’ a-lui aussi une 
taille très haute et une jupe am­
ple, très large. Le style “trapè­
ze" enfin, porte bien son nom 
puisqu’il donne une silhouette py­
ramidale des épaules aux ge­
noux. La taille ici n’est même 
pas esquissée et la robe va cons­
tamment en s’évasant

La silhouette 'demeure généra­
lement la même au rayon des 
tailleurs où les vestes sont très 
courtes'. Les jupes font suite dans 
la plupart des cas à un corsage 
ajusté de façon à ce que l’effet 
de haute taille demeure complet 
Les chemisiers destinés à être 
portés avec des tailleurs sont; 
faits dans des tissus qui s’accor-1 
dent parfaitement, et l’on en re-i 
tire l’impression que tout a été 
prévu pour qu’on ne les remar- ’ 
que pas, tant l’essentiel demeure ; 
la forme.

La nouvelle mode, il va sans 
dire, exige des nouvelles attitu­
des, une démarche soigneusement 
étudiée et une façon de se tenir 
qui la mette en valeur. Premiè­
rement, la robe ne doit toucher 
le > corps de celle qui la porte, 
qu’en deux endroits: les épaules 
et les hanches, jamais à la taille. I 
Autrement dit. il importe que les j 
nouvelles robes ne soient jamais! 
ajustées,

Egalement essentiel dissimu- ' 
1er le buste. En outre, essayer d» 
glisser sur les tapis ou les par­
quets plutôt que d'y marcher. 
Enfin, apprenez à croiser les 
jambes sans que votre jupe se \ 
soulève à la taille, l’n dernier 
conseil: bougez le moins possi­
ble.

Les observateurs s'accordent ! 
pour dire que les nouveaux mo­
dèles les plus faciles à porter 
sont ceux dont la taille est lége- ! 
rcment esquissée à la hauteur, 
des hanches. Par ailleurs, le sty. 
le empire convient particulicre- 
ment aux femmes grande; ei * 
minces. Les deux pièces sont re­
commandés aux femmes de pe­
tite taille.

Vo.v cheveux à 
lu mer !

t> i ' sont teints ou décolorés, ! 
attention au soleil. Protégez-! 
le,s par un foulard ou un léger 
chapeau à larges borda, sinon I 
vous vous trouveriez avec des ! 
mèches de toutes couleurs et les I 
cheveux secs comme de l’ama­
dou. Prévoyez en tout, cas dans 
vos bagages une brillanttne co­
lorante qui les graissera tout en 
assurant l’unité de leur coloris. 
De plus, ayant chaque bsin. fai­
tes une mise en place sous vo­
tre bonnet, et surtout, au g-and 
jamais, ne prenez pas de bain 
sans porter un bonnet car l'eau ' 
de mer est très nocive à la che-1 
velure.

M* petit* ami*, la créatrica d* marionnette» m’apporta 
trois de ses poupées — des animaux — pour nos abonnés 
qui les ont commandées.

Naturellement, j* m'extasie sur l'agneau tout *ètu da 
candeur, aux yaux bleus implorants et au rose museau.

—C'est curieux, dit Alice, ce sont toujours les grandes 
personnes qui préfèrent l'agneau.

—Comment ? et les enfants, alors.
—Les enfants ... ils choisissent surtout le nègre, 1* 

corbeau et le loup.
Ces trois je les connais, ils sont sinistres.
Mais alors ... si nous, adultes, témoignons par notre 

choix d'une espèce de nostalgie de douceur et de pureté, 
qu'est-ce qu'il s'agite donc de sombre et de cruel en nos 
petits pour tendre leurs menottes vers les noirs person­
nages.

O parents, pensons-nous que déjà c*s petites âmes sont 
un champ clos où luttent l'Esprit da joie et . . . l'autre.

Veillons-nous assez sur le "climat" de pureté, de vé­
rité, de paix, indispensable à l'éveil harmonieux d'une âme 
en son avril ?

L. A.-D.
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IA COUTURE CHEZ SOI

Même si les "incroyables" ne riviennent pai, la ligne 
Directoire apparaîtra le soir comme dans cet en­
semble dessiné par Bill Blass pour la collection 
d’automne de Maurice Rentner: un boléro de den­
telle noire brodée de marguerites de satin noir pour 
accompagner une robe de bal, pleine longueur, c'est- 
à-dire qui descend sur le pied.

(Photo New-York Dress Institute)

Pot de crème à la 
- menthe

Pot de crème à la menthe

1 paquet de melange de garni­
ture pour tarte et pouding à 

t-.t tasse de sucre 
t IHt lasso de lait 
! 2 jaunes d'oeuf, légèrement hat- 

ni.i
'i tasse de crème à fouetter 
•’r i à thé d’extrait de menthe 

Quelques gouttes de colorant 
vert.

Dans une casserole, mêler le 
j mélange pour pouding, le sucre 
j et le lait, cuire sur un feu moyen 
jusqu’à ce que la préparation 

j commence à épaissir. Verser un 
peu de mélange chaud sur les 

j jaunes d’oeufs et brasser vive- 
\ ment pour mêler. Ajouter au mé- 
’ lange' dans la casserole et conti- 
j nuer la cuisson jusqu’à ce que lo 
! mélange vienne au jioint d’ébul*
! lition. Ajouter l’essence de meu- 
! the et le colorant. Verser dans 
i des croules en meringue, des 
j croules à tartelettes ou des petits 
i choux à la crème.

[ Produit General Foods employe 
lè mélange pour pouding et gar­
niture de tarte à la vanille de 

I Jell-O.

Du même coun. elle dégage 
i avec une netteté saisissante l'u­
nité rie celte vie et la significa­
tion de son message.

Au sommaire:
Gavé et dégoûte de tout — Du 

côté de l’Atla.? — Le prix d’un 
morceau de pain — En blouse 

j bleue au village du Christ — La 
: "zaoula" du Sacré-Coeur -• Na- 
1 zoreth au lloggar — Signé de | 
son sana, le message du ’ Frère 
universel’'

Inlormntiou cl abonnements: 
PERIODICA, 5090, rue Papineau, 
Montréal 54.

10-18

Encolure montante ou décol­
leter au goût, épaule» arron­
dies. ampleur au dos ef ligne 
amincissante.

l e paAron NO. 0543 est of- 
feri pour les taille* 10, 12, 14, 
16. 18

La grandeur 18 requiert J-’i 
verges d’un tissu de 30 pnuees 
de largeur.

Ce patron est en vente an 
prix de .50 sous au Service des 
patrons, "LE devoir -. 4.!i est, 
rue Notre Dame Monlre.d. I ( < 
commandes doivent être faites 
psr écrit en ayant soin d’in 
clore un bon de poste.

L'exposition de 
Bruxelles

dê Lourde* n*pt.
ptvi. einquant* jouri ên Europe 

rtâna l>nchint*ment d* 
l'automne.

Départ sur l’HOMERIC, 
le 5 septembre

«r«r rr.neot** GM'DET-SMM

»ou* frai» ïomprli: 1750.ÔO

WHERE-TO-GO TRAVEL 
SERVICE LTD

565 ouest, ru» S1e-C*lh»rin» 
MONTREAL. Oué.

TEL : AV. 8 5585
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Alexis Remizov et 
“les Yeux tondus”

par Marcel BRION
Cet écrivain russe. Alexei He- de la littérature russe. Dans sa phes. et parce que l'Eglise y
i-rrw niri nnrtait un nnm rl’ni. m'iniÀrxa «ac cayi» * vnvrai< itno flinhnliniitf
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COULISSES
Gérard RICHARD

avec

CBfT MONTREAL — Canal 
CBOET OTTAWA — Canal

mizov, qui portait un nom d’oi- j manière d’écrire, dans ses sen- 
seau — remiz, c'est le roitelet, ; timenta, dans ses pensées, dans 

n’a pas encore trouvé en son comportement, il était un 
France l’audience qu’il méritait, homme du passé, un homme de 
et ce poète, qui vivait à Paris la vieille Russie, un homme sans 
depuis plusieurs années et qui ; âge ; je ne dis pas seulement 
y est mort l’an dernier, s’attris- un homme d’avant la révolution, 
tait quelquefois d’être à peu que la révolution avait balayé 
près ignoré dans un pays où son i devant elle comme un fragile 
oeuvre aurait dû rencontrer un oiseau emporté par la bourras* 
succès plus considérable. D’au- que, mais un de ces êtres dont 
tant plus que ses livres sont j les racines s’enfoncent profon- 
très bien traduits, bien que la dément, à travers les siècles et 

tyl .
de ses moyens d’expression, la 
vibration poétique enfin de sa

qualité de son style, la subtilité peut-être les millénaires, dans 
expression,

phrase, sa musicalité, le raffine­
ment de ses images, opposent 
des obstacles difficiles à sur­
monter. Que la version des Yeux 
tondus, par Mme Nathalie Rez-

le sol et le sous-sol du pays, et 
qui. émigrés, ne sont jamais ce­
pendant déracinés.

Dans la féerique “chambre du 
coucou” où il recevait ses amis, 
rares eux aussi, dans son pauvre

chez Gallimard, nous “re-payse 
sans effort dans 
que de Remizov, 
rite extrêmement 
nous devons louer l’interprète.

Remizov était tout à la fois 
un poète, un magicien et un 
styliste. Il aimait l’écriture, ma­
tériellement d’abord, puisque,

voyait une invention diabolique 
Cette étrange histoire, qu’il 

racontait volontiers, Alexei Re­
mizov l’a écrite dans un chapi­
tre des Yeuz tondus intitulé 
l'Incendiaire. Et il est important 
de signaler que ce souvenir mys­
térieux se place presque sur le

4. MuiJque
5.30— Plein xir

[ ViBite* »ux i>arc* de Montrée]
€.0^—Musique

CBOFT—Diner mutirel 
€.55—Nouvelles sportives
7.00— Ce *oir 
7.15—fae Télejourn&l 
7.25—CBOFT—Bulletin
7.30— Cinéfeullleton 

"Lé^lona d’honneur'’.
7.45—Comment dlrxis-je?

"La langue française et aon bon 
usage”.

8.00— Silhouettes
8.30— Les Trois Mousquetaire*
5.00— Kendex-vous avec Michelle
5.30— Sous les réflecteurs 10.00—Hhtoires d’amour

Nouvelles du cinéma
Cela fait près d’un an que 1 on prêtait à Jean Renoir l in* 

I tention de porter a l’écran le roman de Georges Simenon, Trois 
| chambres a Manhattan ”, avec Leslie Caron dans le rôle prin- 
I cipal. Renoir vient de signer avec la M.G.M. un contrat selon 
lequel il sera le sct lariste et le metteur en scène de ce film 
avec pour producteur Arthur Freed qui, depuis plusieurs années 
collabore aux comédies musicales réalisées par Gene Kelly et 
Vincente Minnelli, et produisit récemment le "Gigi” de Minnelli; 
c’est justement le succès considérable qu’y remporte actuelle­
ment Leslie Caron pour son interprétation qui a permis à Renoir 

- de faire aboutir ce vieux projet. Arthur Freed ne fera qu'une 
Icgère entorse à ses habitudes: dès la fin de "Trois chambres a 

; Manhattan”, dont le tirage se situerait au cours de cet automne 
il reviendra à la comédie musicale avec un film dont Judy 
Holliday sera la vedette et Minnelli le metteur en scène.

o e o
Le prix Pelman du cinema, destine à recompenser l oeuvra

à exalter lesqui, chaque année, parait le mieux contribuer---------- •--------- ------a    — JV.WV . J SJ .. , , * - >   -     * **
même plan que les expériences ceux gocses". Mauimo Scitr'd puantes de dynamisme, de perseverance et d'enthousiasme a 
réelles, les aventures de l’en- ! î.*0 ra-douani. .Yves Dcnisuu, Mane | été décerné au film réalisé en Afghanistan par Jacques Dupont

et Pierre Schoendoerffer, “La Passe du diable".Bizet <4e épisode}.
10.30—L* Clé des champ* 
Animateur: Gérard Etalage 
11.00—Téléjournal 
11.10—Nouvelles sportives 
11.15—Télépolicier 
•‘Monsieur Personne

CBMT MONTREAL — Canal € 
CBOT OTTAWA — Canal 4

réelles, les aventures de l’en 
fance qui sont le sujet de ce 
livre. C’est en cela que Le poète :
Remizov était un magicien aussi. !
Il y avait dans la “chambre du ! 
coucou” une ficelle tendue, d’un j 
mur à l’autre, à travers la piè- j 
ce, à laquelle étaient accrochés ; 
des objets, une arête de poisson, ; 
un petit sabot, une pomme de ! «.ss—Tou», on cbmt 
pin... A chacune de ces choses rro- : s.oo—Ross the Builder 
destes cocasses, touchantes, on JitlThe" loÎS* Ran«r
devinait que lame du poete 1 ......... .......
était attachée, que ces insigni- ! 
fiants bibelots contenaient des 
trésors d’émotion, qu’ils étaient, 
chargés d’amour, de tendresse, 
pour avoir été associés à quel­
que moment lumineux de la vie 
de l’écrivain, à l’une de ces 
“heures étoilées”, comme on ! 
dit en allemand, dont le souve-

,.*é
£* ‘s ‘.Tà À -

nikoff,’ qui vient de paraître! appartement de la rue Boileau, 
rhfcj GaîlinnArrî nous “re-payse” I s?s visiteurs avaient 1 impres- 

jç monde inajji" sion que toutd^ la Ttussie était 
, c’est là un mé- entrée et vivait là, la "Sainte 
>nt rare dont Russie” d’autrefois, celle 

d’avant octobr® 1317, et même 
celle d’avant la réforme du pa­
triarche Nikon, la Russie des 
“vieux croyants” dont le petit
Alexei chantait les hymnes, se- _____ _________ __________ _

. . Ion les neumes, dans l’église : nir était enclos dans ces objets,
jusqu'à ses derniers jours près- moscovite de son enfance. Le matérialisé, efficace autant que 
que, il avait conservé le goût de passé de Remizov remontait pro-1 peut l’être l’énergie spirituebe 
cette calligraphie slavonne, fieu-i bablcment plus loin que cette enfermée dans des reliques.
rie de volutes, de panaches, de , année 1877 où il était né. Il se ‘ .................................
paraphes, qui prêtait à ses ma- ’ souvenait — quelle part d’im:- 
nuscrits une magnifique étran-i gination poétique y avait-il là? 
geté. Il aimait aussi les res- — d’avoir été un de ces calligra- 
sources infinies d’un langage phes qui incendièrent la premiè- 
qui est probablement le plus ri- re imprimerie installée en Rus- 
che du monde, la fraîcheur et sie. non pas seulement parce

Georges Bloomfield qui partage avec Sylvia Gillespie 
la vedettt de la pièce de Richard Nash, “The Rain­
maker’’, actuellement à l’affiche au Théâtre 
International de La Poudrière de l'Ile Ste-Hélène.

Petites annonces du "Devoir"

la vivacité de ses images, les 
résonances de ses harmoni­
ques. Remizov fut un grand ar 
liste de. la langue, ce qui — il 
le dit lui-même — n'est pas

aue ce procédé de multiplies' 
tion des livres ruinait l’indus­
trie des copistes, mais surtout 
parce que la mécanique aveugle 
allait se substituer à l'art tradi-

AVIS

«ux marchands

llnrenavant, Je ne me tiens plus 
responsable des dettes que pourra 
eontracter mon épouse, Mme Leo­
pold Ooyer, 125* boni. Laurenti- 
dej. Canton Hélangei. (.Leopold 
Oorer), 21-5-5S.

APPARTEMENTS A LOUER

APPTS DE LUXE
suites d« 3Mi a 5*2 pièces

Penthouse de S pièces 
disponible aussi

Site rentrai, tranquille, au nord 
de Sherbrooke avec vue superbe de 
la ville. Terrasse sur le toit, balcons 
spacieux — presque une pièce. En­
tièrement climatisé. Appareils four, 
ni* et en plus une laveuse à vaissel­
le automatique.*

DRUMMOND PLAZA
3435, rue Drummond

Pour renseignements 
AV. 8-8413

Bureau d* locution sur place entre 
10 ê m. et R p.m. tous les Jours, 

fins de semaines comprimée.
J N O.

A VENDRE
Piano pour artiste « Stein va*-) ébène. 
K?,d00% sacrifierait $100. Hu. 1-6”10.

18- 7-58

A LOUER
Westmouut Park, meublé. 8 pièces 
claires, haut duplex rénové, près 
croies, commerces, transport, mon­
tagne. $175. WE. 7-3121 ou WK 3-8110

19- 7-58

A VENDRE OU A LOUER
St-Sauveur. petite auberge rustique, 
moderne, ijenre suisse, 10 pièces, 
près lac. côte et autoroute. Clien­
tèle fidèle. WE. 7-3421 ; St-Sauveur, 
Capitol 7-8080, ou WE. 3-6110.

19-7-58

St-Sauveur. petite auberge rustique,

HOMMES DEMANDES

Votre emploi actuel vous 
offre-t-il des chances 

d'avenir ?
ainon tour-devriez consulter lolfi- 
fler recruteur de votre région su 
sujet de* possibilité* qu'offre une 
ciirrlére dans l'Armée canadienne. 
Une vie saine, une solde Intéres­
sante. des occasions de connaître 
l'aventure et d'obtenir de l'avance. 

' ment...

Une carrière d'avenir !
Il Y a des places vacantes dana le* 
corps mentionnés cl-dessous pour 
les jeunes hommes de 18 k 35 ans 
qui peuvent satisfaire aux condi­
tions requises par l'Armée :

Le Régiment royal d'Artillrrie ca­
nadienne ;
Le Corps de Bénie royal cana­
dien:
Le Corps d'infanterie royal cana­
dien (Royal 22e Régiment). 

Demandez une entrevue avec un 
recruteur de votre localité ou pas­
se* au centre de recrutement de 
votre région aujourd'hui même, ou 
encore postez ce coupon.

Centre de. recrutement 
de l'armée

1*2 ouest, rue hhcrhrooWe, Montréal 
AV. 8-8133

1 VouUloz m'envoyer, sans engage­
ment de ma part., les rmselgne- 

; mente sur une rArrlér* dans rAr- 
mée.

Nom .................................

chose fréquente dans l'histoire 1 tionnel et au génie des calligra-

Expansion marquée de 
la télévision nationale 
au cours de l'année 56-57

Au coure de l’année 1956-1957, le réeeau français 
de télévision a poursuivi son expansion; il comprend 
maintenant sept des stations canadiennes et atteint 85% 
de la population canadienne d’expression française.

Ces objets étaient, avec scs 
livres et les innombrables ins­
tants conservés dans la mémoi­
re, les véritables trésors de Re­
mizov et les instruments de ses 
sortilèges souriants. Car de ses 
yeux qui se voilaient de plus en 1 t,u-T — sherbrooke

6.00— CBMT—I Sewrh for 
Adventure
CBOT—Whirly Bird*

$-30—-C.MBT—Sightseeing with th« 
Sxvayze*
CBOT—funfle 

6.45—News
7.00— Tabloid
7.30— Life xvith Father

CBOT—Let’s Go Outdoor*
8.(XV—Summertime ’.58
8.30— Playhouse U.K

“Nothing to Declare’’ (Miles Fleet- 
wood).
9.30— Loretta Younf

10.00— Spectrum
“Joe Faceless” (Len Peterson i.
10.30— Fighting Words
11.00— CBC News 
11.15—View point 
11.22—Film
11.30— Royal Visit
11.40—CBMT—Inner Sanctum 

CBOT—Long métrage 
12.10—CBMT—I Spy

plus cej dernières années, de 
ce doux et fin visage chinoi- 
sant, tout de finesse, de patien­
ce. de bonté, Remizov a, jus­
qu’à ses derniers moments, 
souri à la vie : souri héroïque­
ment malgré la vieillesse, mal­
gré la gêne, malgré les infir­
mités, malgré' l’indifférence de 
la France qui ne savait pas quel 
grand écrivain vivait et mourait 
dans cette maison de Passy.

Remizov attachait une grande 
importance aux Yeu.r tondus ; il 
nous en parlait souvent : il sou­
haitait beaucoup voir paraître 
ce livre et, à travers l’infinie 
patience qui était la sienne, on 
percevait, lorsqu’il en était 
question, une impatience inquiè­
te. Il a laissé d’autres manus-

Cana
Compléter avec l'horaire de CBFT

1.30— Pot pourri
2.30— Théâtre en Matinée
3.45— .Ciné-Feuilleton
4.00— Menu à U carte
4.30— Matinee ullh Sally
4.45— Le Théâtre des Petiti
5.00— Rin Tin Tin
6.00— Ti-Blaoc Richard
6.30— Dccov
7.00— TéléBulletin 
7.10—Edition sportixe 
7.15—Le Téléphone Sonne
7.30— Parlons Jarr

11.10—CHLT-TY News Round-l’r

André et Robert Laffont avaient obtenu, il y a près d un an 
une option sur les droits cinématographiques des célèbres al­
bums "Tintin”. Une clause du contrat prévovait que le scenario 
devrait etre approuvé par Hergé. le pere de Tintin, et son 
éditeur Casterman. A. Barret écrivit alors un scénario d une 

l centaine de pages qui ne reçut pas l'approbation d'Hergé très 
attentif a l'exactitude du jîetit monde qu'il a créé. Barret-Laffom 

I demandèrent alors à Hergé d’écrire des aventures nouvelles pour 
ce film, ce qui fut fait. Mais ce fut au tour de Barret-Laffont d« 
faire des reserves sur le sujet. Pour sortir de cette impasse, A. 
Barret proposa un nouveau synopsis de cinq pages ü reçut 

| immédiatement un câble d’Hergé; “D’accord, bravo, votre scé­
nario est bien meilieur que le mien”. Il faut dire qu’Herge 
malgré ses tempes grisonnantes, ressemble beaucoup à son hé­
ros "Tintin”, Il est vif, direct, généreux. Hergé et Barret sont 
devenus de grands amis, et ils écrivent ensemble l’adaptation 
et les dialogues de "Tintin et Miloù", superproduction en cou­
leurs qui sera tournée en France, en Allemagne et en Italie au 
debut de l’année 1959.

as*
Sophia Loren est en train de se faire une belle place au 

soleil d Amérique. Elle va y interpréter trois films coup sur 
coup. Le premier d’entre eux. “That Kind of Woman”, sera mis 
en scene par l’auteur de “Douze hommes en colère", Sidney 
Lumet; dans cette production entièrement tournée à New-York, 
Sophia aura pour partenaire Shirley MacLaine, l’héroïne hitch- 
cockienne de “Qui a tué Harry ?”. Les deux autres films auront 
pour metteur en scène George Cukor: ce seront “Heller with a 
Gun . qui aura pour cadre les Montagnes Rocheuses et “Deux 
femmes ’ qui sera tourné en Italie.

Programme de radio
CB F

8.LS—( BJ—Caméra-Club 
11.30—Neil Choiera el non 

orchestre
AUe üfîmté^lS'wréacitVAnf du- . . . , .. * j» j • Cr VJh invite ou un reprtecuw.iv. duComme il doit lui-même produire la majeure partie de ceiui-ci, et surtout d aamirabies ministère de ragricuitura du Qué-

ses emissions parce que les possibilités d importation et tendres, mais les Yeux ton craf—Faire-part
sont minces, il est facile de comprendre pourquoi Mont- ; dus c’était’ encore autre chose. Auî^rd^ui1^^ui«"»rranit.

Cependant que le film "Et Dieu créa la femme” vient d en­
trer dans sa trente-sixième semaine d’exclusivité new-vorVai<e 
ayant totalisé a ce jour une recette de près de cinquante mil­
lions de dollars, on annonce la prochaine sortie à New-York de 

; deux autres films dont Brigitte Bardot est la vedette “Les 
bijoutiers au clair de lune" et “Une parisienne". Pour ia pre- 

: miere fois aux Etats-Unis, ces deux' films, passant chacun dans 
deux sa des. seront exploités simultanément en version originale 
et.en l'ers.10" doublée. “Les bijoutiers du clair de lune” améri­
cains différeront sensiblement de ce que purent voir les Pari­
siens. le producteur Raoul Levy ayant demandé à René Clément 
de faire un nouveau montage du film de Vadim.

0 9»
Stanley Donen. dont on a pu voir récemment le joveux 

Pique-nique en pyjama semble bien décidé à s européaniser 
Apres avoir tourné les extérieurs de “Drôle de frimousse" à 
Pans et une comédie réunissant Gary Gram et Ingrid Bergman, 
Indiscret , a Londres, il vient de s’engager à produire trois 

films sur le vieux continent. Le premier d’entre eux sera "À 
Gift for the boys” d’après une nouvelle d’Art BurhwalA. “co­
lumnist du New-York Herald Tribune.

real est aujourd’hui le plus grand centre de télévision au Quant au titre surprenant, lors- 2.is—Arc-en-ciei
monde pour la production d'émissions en langue française. qu°n lui demandait de l’expli- Annette*Lisà;>‘'it; 

r r quer, il s embarrassait dans son ; i» musique et le

Adrrssr

Prénom du prrr
DM.!

LOGEMENT DEMANDE
MrcWin et famille détire louer 
logement, minimum 3 chambre* à 
coucher, avec Jardin, dans un quar- 

i lier résidentiel paisible, de préfé­
rence Wextmount, Ville Mont-llo>al, 
près d’une bonne écolr publique, 

' pour 2 ans. Ecrire case 180, Le 
i Devoir. 18-8-38

Famille adulte désire louer avec op­
tion d'acheter maison 3 à 7 pièces 
ou duplex, quartier ouest. HL’. 1-6003 

18-7-38

PENSION D’ETE
ac l,lerr<\ i-ndrolt Idtal pont

nvodcrnr, çi'iirr sutssr. H) pli-i'e.s, vacance. a’iîrcalUrs, reposâmes, cnl- 
P'.*’1' *,AC-. «utnrnute. « lien- , s|„r excellrnir, place privée, M-

’•> îLV’.«auv®ur’ i blonneuie, Information Le Koua-

Pour leur part, 
pour enfants ont occupé cette an 
liée deux heures par jour sur sc 
maine, et plus de deux heures et 
demie le samedi et le dimanche. 
Au total, le réseau français con­
sacrait près du cinquième de son 
programme aux enfants.

Au printemps, à l’émission Té- 
m»ign»ge*, le grand sociologue 
français Joseph Folliet est venu 
donner une série d’entretiens oui

les émissions. tons la retransmission de l’Illu­
sion comique, de Corneille, don­
née aux Festivals de Montréal. 
En septembre, quatre émissions 
spéciales ont marqué le 5e anni­
versaire de la télévision cana­
dienne. En plus, à cette occasion, 
une émission d’une heure a jeté 
un regard rétrospectif sur le long 
chemin parcouru par la lilévi- 
sion canadienne depuis 1932.

Ainsi, l’automne dernier, le 
réseau français présentait 139

donner une série d’entretiens qui 
avaient pour thème "Le chrétien j . _ 
dans un monde sans âme”. C e- émissions par semaine, dont les 
tait la première fois, à la télé- i deux tiers en direct, réparties 
vision, qu’on confiait à un laïc I sur 67 heures de diffusion, 
une série de causeries portant ?ur Les exigences d’un tel horai
la spiritualité 

Durant l’année, Radio-Canada 
a lancé ou soutenu des initiatives 
propres à favoriser l’éclosion de 
nouveaux talents et l’épanouisse­
ment de certains autres. Ainsi le 
Concours des jeunes auteurs a 
suscité la participation enthousi­
aste de plus de mille adolescent s. 
Plusieurs d’entre eux ont presen

re ont suscité la création d’é­
missions canadiennes, son seu. 
lement dans le domaine drama­
tique, mais aussi dans celui des 
spectacles de variétés. A cet 
égard, Music-Hall et Ah p’tit 
cafc demeurent d'excellents ex­
emples.

En 1957-1956, les émissions 
éducatives ont conservé une

français resté maladroit, et l’on 
n’était guère éclairé. Les Yeux 
tondus, si j’ai bien compris, ce 
sont des yeux de myope — les 
siens_ — dotés de cette particu­
larité qu’ont les yeux de cer­
tains insectes de grossir les ob­
jets et. en même temps, de les 
saisir dans de multiples facet­
tes, d’appréhender et de con­
templer sous différents angles.

Les êtres et les choses appa­
raissent dans les récits de Re- 
misov, grâce à la variété de ses 
angles de vision, sous des as­
pects multiples et sur des plans 
également différents. A l’amour 
que l’homme qui se rappelle et 
qui raconte porte aux événe­
ments de l’enfance, qu’Ms soient 
ensoleillés ou assombris, peu 
importe, s’ajoute une prise de 
possession poétique de l’invivers, 
dans ses formes, dans ses cou­
leurs, dans sa saveur, dans son I 
parfum. Et ici cette faculté qu'a I„

’.a langue ru^e d'exprimer les : .

rthf.
.«duc: propos sur 
peinture.

3.00— Chacun ton tour
4.00— Chefs-d'oeuvre de la 

musique
"Crépuscule" iFlbich): orch Phi] 
Tchèque, dlr. Karel Sejna — "Dons 
les Tatras” (Novak): Orch. Phll. 
Tchèque, dlr. Karel Anccrl. — "Lé­
gende d'Ohrld" iHrlsllc): Orch. Opé­
ra de Belgrade, dlr. Zlvojln Zdravko- 
vlc.
8.13—Aux quatre venu 
*•43—Noir et blanc
7.00— CBJ présente ...
7.30— Orientation

Pour les Jeunes et leurs parenta, de* 
renseignements, des Interviewa, des 
propos d'orientation scolaire et d'a­
venir,
8.00— Tour de chant

Le choeur de Shawlnigan, dlr Fer­
nand Qagnier.
8.30— Fntre la poire et la 

fromase
5.00— Concert* d'été 

Dlr. Sylvlo Lacharlté
0.30—Poésie à quaire voix

10.00— Radio-Journal 
Revue de l'actualité 
Commentaire

10.30—Lecture de chevet
"Le vieil homme et i* mer' «e-
mlngway l.
11.00— Adagio

CBJ—CRC 'ft.«

CINEMA
ALOILTTE: South Pacific '.12e se­

maine 1. ftoasano Brazzi —. Muzl 
Gaynor — John Kerr. Matinées
— mercredi. Samedi et dimanche 
3;30 p.m Soir — mardi et samedi 
8:30 p.m. Samedi 8:00 p.m.

LOEWS: Young Lion* c3e semaine). 
Marlon Brando — Hope Lange 
9.10 — 12 Oj _ 3.00 — 5.55 — S.5C 

PALACE: Vikings 13e semaine) 
Kirk Douglas — Ernest Borgnlne 

I — Tony Curti* et Janet Leigh. 
10.00 _ 12.15 — 2.33 — 4.35 — 7.15
— 9 35.

CAPITOL: Vertigo. James Stewan - 
Kim Novak. 10.00 — 13.15 — 2 30
— 4.50 — 7.03 _ 9.25.

PRINCESS: Screaming Mlmt. Ani­
ta Ekberg — Phll Carex. 11.33 — 
3.05 — 4.45 — 7.23 — 10.03.
Let’* Rock. Julius la Rosa — Phvl- 
Us Newman. 10.00 — 12.35 — 3.13
— 5 55 — 8.35.

ORPHEl'M: Fantaatle Disappearing 
Man. Francis Ledertr — Norma 
Eberhardt 10.00 — 11.55 — 2.25 — 
4.55 — 7.30 — 10.00.
Flame Barrier. Arthur Fran* — 
Kathleen Crowley 10.40 — 1.10 — 
3.40 — 6.13 — 8.45.

BRANDO GIF .. 
■“MARTIN J*

3the
Young
Lions

AIR CLIMA

SEM

PALACE

impressions sensorielles jonc au | inconnu.
té dos oeuvres de qualité. Ce | place de choix. A côté d émis 
concours, le premier du genre’ a sions déjà existantes apparu
prendre une telle ampleur a per- j rent de nouvelles séries corn- maximum. L'appréhension si 
mis notamment de découvrir des . me Affaires de famille et le ; multanoe d’une chose par pJu 
auteurs qui pourront éventuelle- : Roman de Ut science. -----  ---------  J

BIJOU: Semaine du 13 lulUri. 1.» 
calvaire d'une mère 12.30 — 5 na 
P 42
I.S secret d'un* mer* 155 — *3! 
Sueriftcè dè mère. 3.43 8 19.

i 11.57—Radio-Journal 
12.00—rin de* émission*

ment écrire pour la télévision.
Le Concours de la Chanson ca­

nadienne, de son côte, a donné 
encore une tois un nouvel élan à 
nos chansonniers. En dernier lieu, 
le concours la Couronne d’or a

Comme par lea années pas­
sées, les téléromans se sont ga- 
une la faveur d’un vaste pu­
blic. Nouvelle venue à la té­
lévision, la Pension Veldcr, a 
redonné vie aux sympathiques

contribué à faire connaître plus personnages que Robert Cho- 
d’une centaine d'artistes non-pro-1 quette avait créés à ia radio 
fessionnels et a récompensé roya- 20 ans auparavant, 
lement ses lauréats. La popularité de la Famille

Nombre d’événements sportifs ! iouép, ™ français et en
ont fait l’objet de reportages té- a.^lais par les memes corné»

Capitol 7-8086. ou WK. 3-6110
18-7*38

APPARTEMENTS A LOUER

sillon, St-Alphonse, Joltrtte.
lévisés. Far exemple, on a con­
sacré 19 heures d’émissions aux 

18-7-38 | rencontres internationales de la
PROPRIETE A VENDRE

A 1335 est, Henrl-Hour«s.a, 3 n 4 ; Versailles, 4 étages. 2 loge-
pinte, tieuvüs irèss inodvruc*, non menu hrUm.» »>t nUmi mart*?,»
«%»
1 Aimée, Incinérateur, senice con- cneicur* i K *1-7-38
iterKo, baJcon, Ht-ndlx .sous-sol. 970.
X SÜ5. K A. I 6188. 7*8-38

BUREAU A LOUER
2 pièce* modernes, salle d'attente 
attenante, climatisées, Idéal pour ; 
professionnel, Itoul. Nt-Joseph pré* | 
de LaJioeJiè. DU. 8-5M2 IÜ.7-S8 ;

DIVERS
ASSURANCE - AUTO 

12 tenement*, vin» Intérêt. TéL : ' 
LA. S-.V550, tolr DU. 7-2J27.

JNO I

TERRAINS A VENDRE
DOM UNE DU I 4(' HARE, 'terrain* 
holaé*. eha*«e el pèche, *150.110 ter­
mes. S'adresser: OR. 4-5377 J.N.O.

TRANSPORT-CAMIONNAGE
ROOSSIUJI Trairiport. Déménage- 
ment ville, campagne et longue dis- 
lanre. Spécialité: pianos, poêles, ré­
frigérateur*. DU. 7-3*88 J.N.O.
T-S569 .Montréal.

ASSOCIE DEMANDE.
Pour Inves'Ur dan* l'achat on la 
convtnicllon d'un Immeuble ivpe 
Rarhelor*. Appelez entre R et 9 p.m. 
A. Demers, Tél.- nu. l-snoi

18-7-58 •

EMPLOI DEMANDE
Femme rte ménage demande emploi 
dan» mahon, ou bureau. Expérience. . 
'If. 5.783t. 18-7-38

til Plll SENTANTES. Jeune* femme* 
d* brlle apparence, dlxpo.an I dr 
iwtlaue* heur** libre* par *emal- 

Organlime iré» sérieux. Corn- 
mission e| boni de rendement. SI 
désiré travail régulier annuel Op­
portunité pour étudiante* untxrr- 
•ttalrea. Communiquer tilrerteiir de* 
'ente* UN. 1-11(17 ou NO, I-M4?

34-7-58

LOCAL DEMANDE
Oeuvre sociale catholique demande 
a louer local de 10 a |] pièces pou. 
xnni rrtlr de bureaux daux le ou 
pre* du centre dr la ville. HR. 57.18 
i* uvt après 7 brute*.

<«-7-58 i

TARI F

Annonces classées 
434 Notre-Damt c»t 

“Le Devoir" - BE. 3361
(Commande» prises juaqu A 4 

tire» la celllo de la publicationI
ANNONCES ORDINAIRES -- 

l'arlf minimum de 8<7o 'pmif 4 
lignes 120 moisi.

Compter 5 mots » 1» ligne One 
partis da llgnt compte pour une 
hune entière Let. ahrévlaunna, 
initiale» comptent pour un mot: 
le» moi* composé» pour ■utwnt, 
de mou. Chaque nombre pour un 
mot. Pour le» réponaoa devant 
etr* expédiée» par la poat* ajou­
ter 10c <

QROfl CARACTKRE8 - Dns II- 
gne eu etraelérs gothique 11 
point-. .(20 Ici ire* ou exnaoes) 
ccpitvnut a 2 llpnc*

Nnlatsance aervlcsa arrrlre* 
axmlvertAIrea grantl-inesHes re- 
merclenirnl» pour rmxloieanrr.*. 
etc ;l centa la mot mlnltnum 
Il 00.

clicn.8. ne s’e.st pas démentir. 
Rappelons que l’auditoire glo­
bal de la Famille Plouffc, aux 
deux réseaux, s’élevait à quel- 

Àfontréàir La ’iïôuvêile ’ s"é*r i ë ! ^ue 4,400,000 personne à eha- 
L’Hour» de* quills* a connu une , émission. Ue.s chiffres sont 
grande popularité chez tous i,.s j ;f'autant plus significatifs oue 
amateurs do ce sport ! lt’ i eTT» Como Show, .une des

Parmi les émissions sp.-iale. i P.1^ populaires émissions d’o- 
qui ont soulevé un vif intérêt, ci américaine, ne réunissait

• en moyenne qu un auditoire de

sieurs organes des sens dicte à 
Remizov une image comme “le 
tissu argenté des voix” — il 
s'agit de l'office nocturne de la

emmêlée, et aussi parce qu'"é-j
crire un livre de noeuds et de i

d» __ xi i boucles, dit l'auteur, c’est écrirel^ rxth Jr^uT/À^^, ^ P|US oue sa vie. datée de Lan 
de cathédrale de Moscou — et, ^ officieIlc dc M nai!isanc<,. !

TROISIEME SEMAINE

• UH <M*AMn Ht OMAN*

SutîmctdiPaMs
‘Ma profondeur bleue des an­
ciens chants russes”. U n'y a là 
aucun artifice, aucune recher­
che non plus que le désir 
d’une écriture artiste; seule­
ment ce fait que la voix, 
la musique, sont perçues comme 
sons, naturellement, et en mê­
me temps comme couleurs, tan 
dis que des impressions tactiles 
et spatiales (tissu, profondeur) 
it's complètent et leur donnent 
ainsi toutes leurs dimensions.

C’est ce don qu’il avait de se 
mouvoir librement dans toutes 
les dimensions et de saisir les 
objets dans la p'énitudv variée

Ces noeuds et ces boucles ne j 
constituent pas un décor baro- i 
que ; dans la vieille calligra- ; 
phie russe, je pense, aucune | 
volute n’était gratuite ni tracée j 
pour le seul plaisir de l’ome- 
nient. Ainsi dans l'oeuvre de 
Remizov tout ramène vers l'es- j 
sentiel, est l'essentiel même : 
la vie de l'esprit, la vie de l'â-1 
me et les images dessinées sur i 
le ciel de la mémoire sont les | 
constellations mêmes qui révè-1 
lent, en allégories, en mythes et 
en métaphores, la personnali- ! 
té intime du poète.

TECHNICOLOR

ON SOJCT,
Oit IM A Eli 
Ft t NC HIM tM 
IXmOttMULlKl

LE
MONDE 
DU SILENCE

mmüsJL') TOME' 

Z,.'i WTTlfi6H
S^Gtïcmxcolo»

I
AIR CLIMATISE

CAPITOL
A L’AFFICHE

JAMS STEWART ’ 
i KIM NOVAK vAiNAimOHOCHCOCKS

\ MSO
IKHSltOlM*

Chez Pierre
depui» 20 «tu

on mange de la cuisina 
simple mais de bon goût

Chez Pierre
la.qualité est là

Chez Pierre
veritable cuisine

bourgeoise

Chez Pierre
ouvert de midi à 11.30 
tous les jours excepte 

le dimanche

Licence complète
1263, rue Libelle

PL. 1590

J,300,000 spectateurs canadiens, de leur être qui prête un ea- J
Qtmütor. une série de textes ractère unique à l’oeuvre de

dramatiques présentés en qua Remizov. Bien qu’ils s’apparen-; FQpwB- /»■ rit
j tre épisodes hebdomadaires, a | tent aux grandes epiphanies de bJ-M M >Tl I hXi
j gardé l’affiche toute l’année la littérature nn^e, qu’on y - - ~~ '“■* '
; durant. Cette émission fait ap- trouve le sentiment pittoresque AIR CLIMATISE

Dri au talent de plusieurs au- de Lieskov, l’ironie âpre ou bur-
! leurs canadiens. De même que (esquo de Gogol, ta profonde 1
le i neutre j*opizffltrc a offert, communion humaine de Dos
au cours de l’anneo, un nombre j tofcviki. ses livres ne ressetn-
« "Sfi**. l~ra te > ««•.»■»« **••». wdites.
pièces

àrèY»ffirhr m voit dioS * ecrit u,1° chaude preface pour 
,va,eut pour auteurs

di^ÆÉ) V?Tr éUiennal adnirrat'rur de ce,(îiennes.anglaCfe1 <vriv,ia’ <,u il comme

Le Téléihéâtre. qui alternait 
avec l’Heure du cotircrf, » pré­
senté pour la première fois des 
films tournes spécialement 
pour Radio-Canada par Télé-

qu'il présente comme 
“l’un des hommes les meilleurs ' 
que j’aie jamais connus et l’un 
des artistes ’.es plus rares". Ac- 
ceptons-cn l’augure. Les Yeux 
fondus ont tout ce qu’il faut

Luxembourg: le M(titre de San-1 b0111, enchanter le lecteur qui, 
Pago, de Montherlant et : de I experience person-
Fausses confidences, dr Mari-1 d5s fait-?.Ct des nurages

nous; était
té

! Aussi:

LÀ CAPITALE DE L'OR
l-rmilfr Prix du Dorumantwlxa 
- au Festlr»! da C»nn«* 

SpecUrla pour toute U fxmUl»
j .4!fraction spèciale ef exclusive 

Surprises de l’Histoire
Visite du Général 

de Gaulle
•n AlgerU. Alger, Bone, Oren

i Partie en couleur, partie en vmr 
et blanc

AUt CLIMATISE |

PRINCESS
A L’AFFICHE

SCOFAminç m/M/

JC
5C*a**E«W

(IpX ksk\
 wis my

XtTse ’ ' '

4-H
MICHELE MORGAN |_.
JEAN MARAIS*: 

r-i iLARn rHiLirji i

CE SOIR

vaux, jouées par la troupe Ma­
deleine Ronaiid-Jcan-I,ouis Ra- 
rault, Enfin, on a ctvé plu­
sieurs pièces canadiennes telles 
que les Grands Départs, de Jac­
ques Langviirand, Un simple 
soldat et Mcdec de Marcel Du- 
hé, M trie Fin ma, d'André Lau­
rendeau, et Une Maison dans la 
ville, trilogie écrite p.ir André 
Laurendeau, Krnnçoisc Lomi 
gor cl Marcel Dube.

de l'enfance, découvre ici cette 1 
manière incomparable, affectu-; 

.euse et dréle tout à la fois, qu'a 
Remizov de regarder les hom- j 
mes et les choses, cette intui-, 
tion des Imes simples en ap­
parence et d'une indénouable j 
complexité on tvalite. Si ce li-1 
vre a quelque chose d'un laby-j 
riivthe, tout ’en noeuds et en j 
boucles", c’est parce que la vie i 
Hle-inciiiv c*t ainsi entortiUcc

—«SSwîS«“

, ST «OX* Min*»» 
,/ iasM.nsu*a »»«»»

AIR CLIMATISE
TOUS LES SIEGES SONT RESERVES

SOIREES
l undi A rrndredl » « h JS 92 es SI 7» 
Sunirdl A » h. 39 «2.48 82.SS
■ Xmanrha a » heur-i *:.48 S2.S8

AIAriM.ES
Merrrndi »t xam'dl, A 2 h 78 *1 7\ »I..)S
ntmanrh» a J h. ta 37 nd II .Il
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Les acheteurs de bois de pulpe paieront $20.50 la corde aux propriétaires
Producteurs du Saguenay, intéressés

POTINS FINANCIERS
L«t administrateur* de Alu-. Karr Steamships Limited an-1 

minium Limited, réunis hier en nonce, par l'intermédiaire de 
assemblée, ont déclaré le divi- son président du conseil M. A. 
dende régulier de 17Va cts par E. Clegge, que M. Oenis C. Con- 
action ordinaire, (fonds améri- nor vient d'être nommé direc- 
cains) payables le 5 septembre teur-gérent et vice-président, 
aux actionnaires inscrits dans tandis qua M. Herbert Colley, 
lea livres de la compagnie le 6 directeur-gérant adjoint, vient 
août. C'est le même taux que d'être nommé administrateur et 
le dividende déclaré en avril. vice-président et M. H. I. H.

• O- Dietx, secrétaire-trésorier,
L'Union minière, du Haut Ka- ‘ ® *

tanga vient de hausser le prix La hausse du prix du cuivre 
du cuivre de 0.46 cts à 25.40 cts sur le marché anglais influa, de 
la livre. C'est le premier chan- nouveau, favorablement hier sur 
gement depuis le 24 juin et les cour* des cuprifères cana- 
pour peu que l'atmosphère in- diens. 
ternationale s'assombrisse, la ton- • O ■
dance devrait être è la hausse; i L#s actions de la Shawinigan 
ce qui sera bien vu de nos : W & P Co., se vendront, aujour- 
eompagnie* de métaux. d'hui, ex-dividende 33 1-3 cts et

-O- celles de Southern Canada Po-
Les obligations de la Victoire, wer se vendront ce matin ex- 

appelées au convertissement, ne dividende 62'/s cts par action. | 
cessent de s'affermir. Déjà les -O-
demandes de conversion abon­
dent et la majorité de nos mai­
sons de valeurs de placement 
songent è demander à leurs 
employés de différer leurs va­
cances — c'est déjà fait ehei 
Wood, Gundy A Co. Notre mon­
de du placement ne recul* de­
vant rien pour assurer au pu­
blic le maximum de services.

-O-

Pionner Gold Mines a gagné 
13.8 cts par action durant la 
dernier exercice v* 13.5 cts du­
rant le précédent.

-O-

tt*.iésê

l. Office des marchés agricoles j de bois de pulpe aux producteurs 
du Quebec a distribue et rendu , proprietaires de boisés de ferme, 
public aujourd'hui la décision j régis par l’office des prodiicleuis !

lp

Venles d'aulos 
moins élevées

Bourse de Toronto ^orp. Chrysler
du Canada Limitée

unanime d'un tribunal d'arbitra- j de pulpe du Saguenay, 
ge présidé par le juge Antoine ' Environ 10.S00 cordes de bois : 
!.. marre, juge de district de la : rie pulpe faisaient 4'objet de ce 
Cour de magistrat de Montréal, j litige entre l’office des produc-i 
qui fixe à 520 50 la corde '.e prix j leur» du Saguenay et huit ache

mois

Tous les compartiments étaient 
è la hausse sur le marché 

minier Annonce l'élection d'un 
vice-president

Durant les 5 premiers
d* 1958 TORONTO iPC- - Il va eu |

OTTAWA (PCI — 11 .s'estl* nombreuses prises de bene- Windsor Ont. le 16 juillet —
, . ... , --------- _ .... .vendu moins de voitures de pro- 'ices durant les dermeres mmu- L'élection ’ de Andrew Millar,

a etre verse par les acheteurs teurs de la Compagnie Consoli-- menade et .de véhicules com-1 tes de la seance d'hier a la Bout- ̂  comme vice-président pro-
dated Paper Corporation l.tee de merciaùx au Canada, durant les j ^ de Toronto Elles ont réduit ipo’sé alix opérations d'usine par
Bagotville. Les producteurs ob- premiers cinq mois de 1958 que ' des earns enregistrés'plus tôt. ie bureau de direction de Chrvs-
tiennent en moyenne $0.50 la durant la période eorrespondan. 11‘<’ marche a neanmoins'cloture ( ]er 0f canada est annoncée au-

'corde de plus que leur offraient te de 1957. annonce, aujour- Plu* vigoureusement que )a veil- jourd’hui par Ron W Todgham,Nomination à la 
Shell Oil C of C

M. Dudley L. Simms, qui vient 
d'être élu président internatio­
nal des clubs Lions, comptant

M. W. S. Little nommé gérant 
du service de l'aviation

M S. C. Burnet, gérant gêné- 
, ral du Service des ventes, an­

nonce la nomination de M. W. S. 
i Little, jr. au poste de gérant du 
Service de l’aviation au siège so-

’ les acheteurs, ce qui maintient 
1 le prix de la pulpe en provenance 
i des boisés de ferme, au même ni. 
veau que l'an dernier.

Voici les nouveaux prix en vi­
gueur suivant les essences ; épi- 

i nette et sapin $20.50 ; tremble 
écorcé $20.00 
cé 
$16

d’hui, le Bureau fédéral de la *e 
statistique. Le virement a totalisé 4,902,000

La valepr des ventes au dé- acl'Qns contre 4,695,000 la veille, 
tail a également diminué. Les pétroles de l'Ouest et les

Seulement 200,547 véhicules ! valeul's industrielles, qui avaient 
des deux catégories ont été amélioré considérablement leur 
vendus; leur valeur au détail ■ Position au début de la séance.
était de $618,371,000. En 1957, !ont subi Par 'a suite un recul

président.
M. Millar est aussi élu au bu­

reau de direction de la compa­
gnie.

M. Millar aura la responsabili­
té entière de la fabrication et 
l’assemblage des moteurs, auto*

577,000 membres, répartis dans df la,Shp'1 »» Company of gl * Canada, Limited Ce dernier
p v ' succède à M. C. II. Stover qui a

General Motors Corporation a 
avisé la Bourse d* Montréal que 
3,885 actions additionnelles or­
dinaires furent émises, confor­
mément au plan d’achat d’ac- j 
fions de la compagnie comme 
moyen d’épargne en faveur des 
employés à salaires des filiales 
de la General Motors en opéra­
tion au Canada; ce qui porte 
donc le total en circulation è 
281,830,351 actions.

-O •
Standard Brand* Incorporated 

a fait savoir a la Bourse de 
Montréal que $00 actions ordi- 

B. C. Electric Co., vient d’ob- naires additionnelles furent 
tenir la permission de hausser émises contre l’exercice d’op- 
ses taux d’électricité, mais, a fions, consenties en vertu du 
des prix représentant 1-4 de plan d’option sur des actions de 
moins que ce que la compagnie la compagnie, adopté par les 
avait demandé. Nous y voyons actionnaires le 1er mai 1951. Il 
quand même, un facteur y a donc 3,272,94424 actions pré-

La Great West Life 
Ass. a un encours 
de $4,000,000,000.

cypn?s "on ecor- avait ven(ju 220,070 véhicules j important Toutefois,

et M Raymond Lemieux de Chi-
été transféré au Service de iv : coutimi, était l’arbitre des ache 
viation de la Shell Oil Company U‘urs sur ce tribunal d’arbitrage 
a New-York. qui a’ siege a Quebec, les 29 mai : Dividendes

i ,, . • I et 10 juin dernier. C’est le pre-, , -, M. Little était autrefois en mier arbitrage conduit en vertu, Interprpvincial Budding (re­
charge de la section technique de ,a loj d|,- marchés agricoles dlts' 17 c.ents Par action, payable 

, du Sei^ ice de 1 a\ talion de la .i.. ûnphec e! l’Office des marches i ^ 29 août aux actionnaires ins- 
Th* Great West Life Assu- Company à New-York, j a tem) a souligner Tunanimité de 1er'18 L5 août,

rance Company compte main- Oiplome en geme aeronautique, j fjna|e 0biirTat0iro, Banque de Montréal 35 cent?
tenant un encours de plus de '' f’ntra au service de la compa-i jp parl jp, deux parties in-! par action, payable le 2 septem 
$4,000,000,000, dont $3,287,-! «n»* pn 1946 comme employe de téressées.
000,000 représentant de l’as- la Oivision de New-York. Pin |

leurs industrielles. 455.65, gain 
de 1.52 ; valeurs aurifères, 81.11. 
hausse de .57 ; métaux usuels, 
156.07. hausse de .27 et octroi es 
de l'Ouest 140.83. gain de 1.63.

surance,
annuités. - S'S6~’0“ dV’ 1.8®’ il f« servi;- ! Bourse ^je New-YorkL'assurance groupe * l’aviation du siège social de 

sur une somme do la compagnie à New York en :
$1,700,000,000. Il a fallu 54 ans qualité de représentant du siège 
à la compagnie pour atteindre social, poste qu’il occupa jus- 
son premier $1,000,000,000, qu’au moment de prendre la 
moins de 6 pour le second mil- charge de la section technique 
liard, 3'/i ans pour le 3ième du Service.
et 2Vi an* pour le 4ième. Cet-j M. Little travaillera au siège 
te compagnie compte 800,000 social de la Shell Oil Company 
assurés aux E.-U. et au Cana- 0f Canada. Limited, à Toronto.
da.

Les demandes de la Russie 
refroidissent* l’enthousiasme 

à Wall Street

NEW-YORK (PA)

hre aux actionnaires inscriis le 
31 juillet.

Bourse de Londres
Les spéculateurs paraissent 

hésitants è transiger

LONDRES (PC) — La Bourse 
I de Londres s'est ralliée, hier. 

Great West Coal Co. 12M; cents; bien que les spéculateurs soient 
par action “A" el "B payable i demeurés sur la réserve en rai- 
le 15 août aux actionnaires ins-; son de la situation au Moven- 
crits le 31 juillet. Orient. Certaines sections n'ont 

Taylor, Pearson and Carson : pu conserver leurs gains. 
(Canada*. 12Vé cents par action; Les valeurs de tout propos 

Les i privilégiée, payable le 15 aefit ! ont été irrégulières. Les titres

accessoires.
Il compte 25 années de servi­

ce dans la gérance de l'indus­
trie de l’automobile et des in­
dustries qui s’y rattachent II 
entra chez Chrysler en 1955. 
Avant cette toute récente no­
mination, il avait été gérant gé­
néral d'usine, gérant des opé­
rations et chef de la division 
des opérations. Avant d'entrer 
au service de Chrysler il était 
chef de fabrication et surveil­
lant général d'une usine d’Aus­
tralie au compte d’un autre fa­
bricant d’autog Canadien.

M. Millar est ne en Ecosse, fl 
reçut son éducation et en Ecos­
se et aux Indes.

cours ont grimpé durant la pre-1 aux actionnaires inscrits le 31

L'industrie touristique
favorable pour les titres de cette lentement entre 
utilité publique canadienne. public.

les mains du

COMMENTAIRES SUR

Fruits et légumes au 
Marché Bonsccours

L'ACTUALITÉ ECONOMIQUE

Des agences de voyage avec Prix payés par les marchands 
leurs employes ainsi que le.s de légumes au marché Bonse- 
journaiistes locaux seront les i cours. Ces prix sont fournis par 
invités de la Greek Line et de ; le service de l’horticulture, di- 
leurs agents de Montréal, March vision de l’inspection! ministère 

i Shipping Agency Limited, sur provincial de l’agriculture, 424a, 
! Arkadia, vendredi soir, le 18 i place Jacques-Cartier, Montréal.

iss, s ra&fïéS «w*** ««?* ««ftterraneenne fait l’an dernier ! ?P_pr?!!s:,_0n_ne^Pn!LT^S v!!,®'; 
par l’Olympia, de la Greek Line.

Ralentissement marqué dans nos filatures 
de coton

L'activité dans le« filature* canadiennes de coton a atteint 
en juin son plus bas niveau en onze mois, suivant des statisti­
ques publiées aujourd'hui par l'Institut du coton du Canada-

1. Arkadia est la plus récente 
acquisition de la Greek Line et 
de sa Hotte de-transatlantiques; 
c’est le plus gros et le plus ra 
pide des navires faisant la na­
vette entre le Canada et l'Alle­
magne.

A„ <w, d„ — dernier, i» ni,.,.™ ''gwg'“J Bourse de Montréal26.678 halles de coton brut (rie 500 livres chacune) a compa 
À 27.582 au cours du mois precedent et a 23,052 en juillet 1957, 
— ce qui était un point bas cette année là

Les prqducteurs du pays attribuent cette perte de terrain au 
fort volume des importations, qui fait contrepoids à une de­
mande régulière de marchandises de colon au Canada.

Ces données défavorables font bien ressortir la nécessité 
d’une intervention gouvernementale du côté des droits d’entree 
et aussi afin de prévenir le dumping, pour que nos textiles ca­
nadiens puissent opérer sur une plus haute échelle, au plus 
grand avantage de l’économie nationale.

A la recherche du nickel cet été sur lei 
propriétés de Raglan et Hudson-Ungava

Raglan Nickel Mines Ltd et Hudson-Ungava Nickel Mmes 
Ltd annoncent, aujourd'hui, qu elles viennent de conclure un 
accord pour l’exécution d’explorations, conjointement, sur une 
concession de 79.5 milles carrés, obtenue par la première entre­
prise, sur la bande de nickel repérée en Ungava II y a déjà 
une équipe d une vingtaine d'hommes au travail. En vertu des 
termes de l’accord en cours. Hudson-Ungava Nickel Mines achè­
tera immédiatement 800,000 actions de Raglan Nickel Mutes et 
elle détiendra, en outre, des options sur d’autres actions, dont 
le total lui permettra de contrôler effectivement la compagnie 
Raglan — ces options seront valables jusqu’en 1961. Incidem­
ment, Hudson-Ungava Nickel Mines est contrôlée conjointement 
par The Rio Tinto Mining Company of Canada Ltd et la Société 
le Nickel — cette dernière entreprise est une société europé­
enne, avantageusement connue et qui extrait son nickel de la 
Nouvelle-Calédonie et qui possède une usine de nickel au Havre, 
en France. Comme les travaux exécutés l'an dernier sur la pro­
priété de Raglan Niekel ont révélé deux zones de nickel, à des 
distances de 7.500 pieds, l’exécution du nouveau programme ne | 
se ferîf donc pas à l'aveuglette.

Les compagnies canadiennes se sonf montrées 
généreuses durant le mois courant 
pour leurs actionnaires

Tl ressort d’une compilation, rendue publique aujourd'hui

Les Huiles de l'Ouest canadien 
sont toujours vigoureuses sur 

la place locale

tés. environ 700 cageots, belles 
4.00-4.50, moyennes 3.50-3.75, 
petites 3.00 Les 36 chopines.

FRAMBOISES Mar. férme, 
approv. limités 11.00-11.50 le ca­
geot de 36 chopines.

BLUETS; Mar. ferme, approv. 
modérés, 11.00 pour 24 pintes.

BETTERAVES: Mar. inc. ap­
prov. assez abondants, 50-60c la 
doz de paquets.

BROCOLI: Mar. inc. 3.00 la 
douzaine.

CAROTTES: Mar ferme, ap 
prov. plus abondants, 75-90c la 
doz. de paquets.

CELERI: Mar. ferme, approv. 
modérés, 75-90c, petit 40-50c la 
doz.

CHICOREE et F.SCAROI.E : 
Mar tranquille, 1.25 pour 18.

CHOUX: Mar. plus ferme, ap­
prov. assez abondants, nouvelle 

18, autres

mière partie de la séance d’hier ! juillet.
àWaH Street et.ils ont ensuite I imperial Investment Corp-, 31 
fléchi. Les caenLs du marche | et quart cents par action privilé- —. 
croaient au cours de 1 apres- giées, payable le :u juillet aux Les actions industrielles ont LA BANQUE ROYALE
rudi yque la situation interna- j actionnaires inscrits ie 18 juil- affiché de légers gains. Les -

cotés en dollars ont monté. Ils l 
ont été influencés par la haus­
se dés prix à Wall Street, mar-, 
di.

tionale s'aggraverait. De là ie iet
recul. A 1 clôture, le marché o- . r,____ „ _
était néanmoins dans une meü- ;Initrn r\/»c if Îj-vv* rt >, n 1 o e.#si11xs dCtlOM. PJ&VciDlC IC *)0 SCptOlTIDrOleurs position que la veille^ j allx acl‘10nnaires inscrits le 29

I-e virement a totalise 3.240. ao,-it.
000 actions, contre 3,090,000 la Pacific-Atlantic Canadian In-
ve'*‘e- ; vestment Co., 3 cents par action,

1-H moyenne que la Presse i pavabie ie 2 septembre aux ac- 
Associee établit pour «0 valeurs Uonnaires inscrits le 15 août, 
a monté de 50 cents. Elle est 
de $176.30.

Le nombre des valeurs négo­
ciées a été de 1.198, dont 512 
ont monté, 414 ont fléchi et 117 Mew-A ork, dollar

tabacs et les fabriques d'auto­
mobiles se sont haussés.

Les aurifères sud-africains 
ont été calmes et généralement 
en baisse.

Cours des changes
.95 7 8

de l’année.
International Nickel 

1 1-4.
* gagne

MONTREAL riPO — La plu­
part des valeurs industrielles ont 
terme a la hausse hier à la 
Bourse de Montréal et à la Bour­
se Canadienne.

Les pétroles de l’Ouest ont fait 
preuve de fermeté.

Le virement industriel a été. , ,, nn , nn
de 62,600 actions, le virement e pour
minier et pétrolier de 482,000 ac-i I’w es n;<' 
lions et le nombre de valeurs i 
négociées, de 246, dont 92 ont 
avancé, 52 ont fléchi. 102 sont 
restées stationnaires, 13 ont ob­
tenu leur meilleure cote de l’an­
née et une a enregistré sa plus 
faible.

Voici quelles étaient les mo­
yennes à la fermeture ; banques,
51.75 hausse de 0.10 ; services

Blé, à la baisse
CHICAGO, (PA) — La crise 

du ‘'Moyen-Orient a de nouveau 
influencé hier la Bourse des

cul qui a varié entre 1-8 et 3-4.

câble, chèque 2 6fi
France, franc 002301
Belgique, franc,

belga 0193
Suisse, franc .2238
Hollande, florin .2532
Norvège, couronne .1346
Danemn rk,

couronne .1391
Suède, couronne .ÎR55
Allemagne, DM .2291
Tchécoslovaquie,

couronne .1332

BANQUE DE MONTREAL
FONDEE EN U1J

DIVIDENDE N» US

AVIS est par ica pré.xmtcs donné 
-qu’un DIVIDENDE au taux de 
TRENTE-CINQ CENTS par action 

entn-rcment payée du capital-actions 
payé de cette Institution a été déclaré 
pour le trimestre courant, lequel e»t 
payable le et après ie MARDI. DEU­
XIEME jour de SEPTEMBRE prochain, 
aua actionnaires inscrits à U clôture des 
affaire». le 3t JUILLET 1958.

Par Ordre du Conseil.
G. A. R. HART.

Gérant nenéraL
Montréal, le ! t juillet IQ1R.

DU CAHADA
Dividende No Z84

Avis est par les présente* 
donné qu’un dividende au taux 
de cinquante cents par action 
sur le capital-actions en cour* 
de la banque a été déclaré pour 
le trimestre courant, payable à 
la banque et ses Succursale* le 
ou après le mardi, 2ème jour de 
septembre 1958, aqx action­
naires enregistré* à la ferme­
ture des affaires le Jiéme jour 
de juillet 1958. Les actions non 
entièrement acquittées le .Même 
jour de juillet 1958 participe­
ront au prorata des paiements 
faits à ou avant cette data sir 
les dites actions.

Par ordre du Conseil d’«4- 
ministration.

K. M. SEDGEWJCK.
Gérant générât 

Montréal, P Q.. 
le 15 juillet 1955.

CHOUX-FLEURS: Mar. à la 
baisse, approv. plus abondants
1.50- 1.75, petits-1.25-1.50 la doz. 

CONCOMBRES: Mar. inc. ap­
prov. abondants 70-75c la doz.

EPINARDS- Mar. inc. quanti­
tés plus abondantes, 75c le mo- 
not.

FEVES: Marché plus ferme.
4.50- 5.00 pour jeunes pour ver-

A noter...

publics, 140.3. hausse de 0.9 ; va- tes tes 20 Ibs. 
leurs industrielles. 268.3, hausse LAITUE: Marché inc. Iceberg 
de 0.9; papeteries. 378 8 hausse ! l éo pour 18, 1.50 pour 27, en 
de 1.8 et valeurs aurifères, 70 84, ' feuilles 1.00 les 2 doz. Boston 
gain de 0.85. 75c la doz.

NAVETS; Mar. inc. blancs 90c 
la doz. 3.00 les 50 Ibs.

OIGNONS: Mar.. à la baisse, 
verts 75-90c la doz. de paquets. 

PATATES: Mar. plus ferme, 
Sheraton Corporation of Ame- nouvelle récolte No 1, 1.95-2.10. 

rica a avisé la Bourse de Mont- petites 1.00. non classées 1.50 
real à l’effet qu'il y avait en les 75 Ihs. I.e diamètre de 1% 
circulation, le 30 juin, 4,938,983 pouce est exigé dans le classe 
actions ordinaires. . ment.

■ O - i . PERSIL: Mar. inc. 40c la doz
L'agent de transfert pour le de paquets, 

chemin de fer Pacifique Cana- POIS VERTS: Mar. plus fer 
dien a fait savoir à la Bourse de me. 2.50 les 20 Ihs.

par la maison J. R. Timmins 5t Co.. membres des Bourses Cana- Montréal qu'entre les 30 juin et RADIS: Mar. ferme, approv. 
dienne. de Toronto et de New-York et aussi membres de The 14 juillet, 560 actions addi- plus abondants de 20 à 25c la 
Investment Dealers’ Association of Canada, que les compagnies tionne,le* .,urent «mises contre d0z de paquets, 
canadiennes distribueront à leurs actionnaires, au cours du mois •• conversion d'obligations, con- RHUBARBE: Mar inc. moy- 
courant, $69,803,916 en dividendes, contre $64,600,525 durant le vertibles, è gage collatéral en 40c, petite 30-35c la doz. 
môme mois l’an dernier et au regard de $59.180.417 durant le f,ducie, dues le 1er avril 1970. ------- —regard
même mois, il y a deux ans. Tandis que le.s industriels divers j 
et les services publics se montreront plus généreux pour leurs 
actionnaires, les mines et les institutions financières verseront ! 
aux leurs un peu moins. En dépit de l’accroissement précité, le 
total des dividendes distribués par nos corporations durant les 
7 premiers mois de cette année n’atteindra que $413,205,075. 
comparativement à $433,656,076 durant la même période l’an , 
dernier et au regard de $386,648,130 durant le même espace de 
temps il y a deux ans. Vu les contractions des recettes prévues :
pour maintes entreprises cette année,’les comparaisons pour les j. M_. • , irww,prochains mois pourraient hien être défavorables, à notre opi- ordEe, ' ' : ?
nion. à cause des réductions attendues du côté de maints divi-! 
dendes.

L'agent de transfert pour Lin, en vedette
Mailman Corporation Limited a
notifié la Bourse de Montréal è WINNIPEG (PC) — Les de 
l'effet qu'il y avait en circula- veloppements dont le Moyen 
tion, le 15 juillet, 12,315 actions Orient est le théâtre ont vreé 
privilégiées d* la compagnie. j hier à la Bourse des grains de 

- O • j Winnipeg une atmosphère ri’hé-
La Corporation de gai natu-1 situation, 

rel de Québec a fait savoir è la Le lin a néanmoins fait preuve
de vigueur. Le Royaume-Uni et 

furent émi-jle Japon ont acheté du lin au Ga­
ses à $10.00 l'action, à la suif* nada La hausse de cette réreale

Le sentiment spéculatif, influencé par la d*rltfte0catégori0e<lèntdrc*ïaHon
psychose de guerre et une poussée inflationniste * 81’.°14-

1 • • o •
Les stocks ont touché des sommets pour l’année, hier, à ! Le monde financier paraissait 

Wall Street, par suite d’une demande fort considérable. Les peu «oelin è transiger, hier, 
titres d’avionneries furent des plus populaires et les pétroles sur ,a Bourse de Londres. Par 
internationaux regagnèrent une partie du terrain perdu au dé- contr«. le* stock* furent de* 
but de U semaine .Les aciéries, les cuprifères et les ferroviaires P,u* vigoureux è Wall Street, 
se distinguèrent, aussi, par leur vigueur. Ces valeurs sont, corn- Sur no* Bourse* de Montréal ef 
me on sait considérées comme des titres susceptibles de profiter d« Toronto, les pétroles de 
des possibilités d’une nouvelle guerre, ressemblant à celle de | l'Ouest continuaient d'être en 
Corée, autrement dit, d’un conflit localisé au Moyen-Orient, demande. Le blé clôturait è la 
( omme cette partie du monde constitue un véritable baril de bai*»* à Chicago, de même que 
poudre — n y renferme-t-elle pas les plus importants dépôts de !•* Sirains grossiers é Winnipeg, 
pétrole connus dans le monde ? — ce serait téméraire de pro­
phétiser sur ce qui pourrait bien y survenir. Une chose eer 
laine, c est que Moscou n’aime guère le débarquement des 5,000 
soldats américains sur le sol du Liban et sa demande de leur 
retrait immédiat afin de prévenir les possibilités d’une inter­
vention de sa part, inciterait à croire qu’il est possible que la

d* l'exercice d'options; c* qui a varié entre 3 3-4 et 5 T2.
Les blés de la tèle des lacs 

ont tous fléchi d’un huitième de 
cent.

tension internationale augmente. Il seraiL toutefois, grandement 
surprenant qu il en résulte une guerre mondiale, car, Moscou, 
pas plus que Washington, ne le désire. Il va sans dire que les 
incertitudes actuelles créeront une psychose de guerre qui in­
fluera de p|us en plus sur le sentiment spéculatif. Selon Shear- 
son, Hammill & Co., memhrps de la Bourse de New*York, les 
événements au Moyen-Orient auront un effet déprimant sur ce 
dernier sur le coup, mais les implications de la révolution en 
Irak comporteraient un aspect décidément inflationniste. Selon 
cette firme 1 inflation deviendra la force économique dominante, 
avant longtemps. Personne n’ignore que les actions Ordinaires 
constituent une sauvegarde contre l’inflation. Quoi qu’il en soit, 
vu les incertitudes internationales actuelles; mieux vaudrait être 
(ns prudents dans ses transactions mobilières, pour le moment 
et se garder de transiger sur toute valeur n’afflrhnnt pas une 
solide position finaneiere cl ne pouvant pas rompter sur des 
rerptieg accrues, meme en période inflationniste

Marcel CLEMENT

La reconnaissance de la nou­
velle République d» l’Irak, née 
de la révolution sanglante du 
début d* la semaine, par la 
Russie et le Chine, hier, consti­
tuerait une invitation é la Jor­
danie de faire de même; ce qui 
pourrait bien accentuer la cris* 
déjà passablement grave qui sé­
vi» au Moyen-Orient, d'autant 
plu* que le Kremlin menace 
d'en venir, é son tour, é certai­
ne* mesures, car dit-il la pré- 
sanct des troupes américaine* 
pré* de no* frontière* e*t un 
danger. En dépit de cette psy­
chose de guerre, il importe de 
garder son sang froid, d'autant 
plus qu'il pourrait bien résulter 
une poussée inflationnaire de 
tout ceci, avec les conséquences 
heureuses que l’on tait sur las 
jetions ordinaire*.

Cours du dollar
MONTREAL, (PO — Te dol­

lar américain a perdu l-32e de 
cent hier à Montréal.- Il y vaut 
4 cents et 1-8 de moins que 1a 
devise canadienne.

I,a livre sterling a monté de 
1-8 hier sur le marché montrés 
lais. Elle vaut $2.68 3-4 en ar­
gent canadien

-O-
NEW-YORK. <PO - Le dol- 

lard canadien valait hier à New- 
York 4 cents et 5-16 de plus que 
la devise américaine t,* livre 
sterling y valait $2.80 5-16.

Dow Jones
J0 Industriels 
?0 chemins de 
15 utilités 
65 Stocks

476 g?ira 5* 79 ra 
166.42

+ i ra + r./6
O 23 

+ 0.79

Moyennes à N.-Y.
J0»n 15cf Dut éStftr

j Hier 255.1 107 1 67 0 176 3257 1 101 7 02 0 175 9Sem pass 251 ! 09 7 61 0 175 .1‘ Mois pass 759 6 n 7 §1 1 175.4Ami Dds 777 h ni o 75 6 167 61951 h A ut ?A0 0 101 7 *7 6 177 »! bis-. 714 7 HO 9 77 9 156 fi 19$7 haut 290.0 134 7 77.$ IM 4i 195/ Nie 2260 /•a 66 9 150 9

EMPRUNT DE 
CONVERTISSEMENT 

DU CANADA 
1958

Ceux qui désirent,obtenir des obligations de conver­

tissements du Canada peuvent le faire dès MAINTE­

NANT à n'importe laquelle de nos succursales à travers 

le pays.

Toute succursale de cette Banque acceptera les obliga­

tions de la victoire des 5e, 6e, 7e. 8e et 9e émissions.

On obtiendra immédiatement l'argent du rajustement.

I

LA BANQUE CANADIENNE DE COMMERCE
PUS DE-ns sucer RSALES A TRAVERS I.E CANADA



LE DEVOIR. MONTREAL. JEUDI, 17 JUILLET 1958 NEUF

BOURSE DE TORONTO COURS FOURNIS PAR 
LA PRESSE CANADIENNE

Quotations an cants sans la signa f 
t—Odd lot, xd—Ex-dividand, xr—Ex 
rights, xvr—Ex-warrants.)

OM
Vantas Hauf Eat Far. Nat

Cgm
Valavrs

INDUSTRIELS
Abitibi 200 S29 29 ?9
Abit pr 235 $24 ^ 2414 24’^
Agnew S 100 SI21 « 1214 12'4
Alfa Dist 100 175 175 175
Aita Dist Vf »00 150 150 150
Alfa Gas 3660 S17'4 16% 16% — 14
Algoma 475 $30 U 30 30
Alg Cen vt z30 $20«4 20’4 20%
Alumini 2868 $26' 2 26 26% + 14
Alum 2 pr 2170 $47*4 47'4 47%
Analog 200 285 285 285 +15
Arcan 500 42 42 42 —3
Argus Z280 $22% 22 22
Argus 250 pr 35 $45V* 45\fc 45>'x
Ashdown A 217 $10 10 10
Ashdown B 290 $11% 11% 11% + %
A Art 300 $8% 8H 8H
A Art debt 150 $100% 99 j 99% — %
A Art wts 100 450 450 450 —5
Atlas Steel 340 $18% 18% 18% + %
Auto Etec 215 $16% 16% 16%
Auto Elec A Zl5 $61% 16% 16%
Bank Mont 175 $46% 46% 46% — %
Beatty 200 405 400 400
Beav Lump 25 $26% 26% 26%
Bell Phona 1817 $41% 41% 41% — %
Blue Rlb ilO $12 12 12
Brazil 8961 $6% 6% 6%
Bright 100 $25 25 25 -1
BA 01! 4825 $42% 41 % 4? +1
BCE 5pr 175 $50% 50% 50% + %
BCE 5%pr 50 $52 52 52
BC Forest 1370 $10% 10% 10%
BC Pow 1106 $40% 40% 40% + %
BC Phona 50 $41 41 41 — %
Brown 342 $10% 10% 10% + %
Bruck A 100 $5% 5% 5% —1
Bruck B 100 180 180 180 —20
Build Prod 85 $40% 39% 39% — V*
Burns 100 $14 14 14
Cal POW 620 $69% 68% 68%
Cal Pow I pr 50 $104 104 104
Can em 485 $33% 33% 33%
Can Cem pr z4 $28 28 28
C Fndry H2 112% 12% 12%
Ç| F 4% pr 25 $95 95 95
Can Life 70 $184 184 184 —3
Can Malt zlO $59 59 59
C Pack B 200 $44 43% 43% + l*
Can Perm 225 $95 95 95
CSL 25 $39 39 39
CSL pr 212 $12% 12% 12%
Can Wire B 50 $14 14 14
C Bank Corn 445 $49 48% 48%
Cdn Brew 2065 $32 31% 31% — %
Cdn Brew p 1615 $32% 31 31%
CBAL A wts ri5 300 300 300
Cdn Can A 255 $14% 13% 14% + %
Cdn Celan 540 $13% 13% 13% — %
C Chem 200 5% 5% 5%
C Collieries 300 460 460 460 —15
C Dredge 250 $21 21 21
Cf prod A 100 $7% 7% 7% — %
C G Sec A 245 $17% 17 Va 17%
C Hydro Car 110 $8 8 8
Cdn 011 825 $29% 29 29% + %
Cdn OU 5 215 $102% 102% 102%
C OH wts 53 200 $11% 11% 11% + %
C Oil Wts 55 3000 230 220 220 +5
CPR 1205 $26% 25% 26% + %
Cockshutt 5438 $14% 13% 13% + %
Comb Ent z45 $13 12Va 12%
Conf Life 370 $158% 157 158% +1%
Con Gas 2555 $30% 29% 29% — %
Corby vt 150 $17% 17% 17% — %
Corby B 225 $17% 17% 17% — %
Cosmos 100 $11% 11% ll% — %
Crown Zell 224 $45’ : 45% 45%
Davis A 100 $9% 9’4 9% — %
Dist Seag 1030 $28% 28% 28%
D Bridge 645 $22% 22 22% + V,
D Fndry 1249 $31 30% 30% + %
D Magnes 250 $10% 10% 10% + Va
D Steel ord zlO $21% 21 Va 21%
Dom Stores 700 $71 70 71 +1
Dom Tar 665 $12% 12% 12% + %
Dom Text 600 $8% 8% 8% — %
Econ Inv 600 $34% 34% 34% +2
Eddy Match 75 $25 25 25
Estabks pr 240 $20 20 20
Fam Play 110 $19 18% 19
Fanny F 50 0516% 16% 16%
Fed Grain 150 $38% 38 38% + %
F‘rd US 175 $39 38% 38% + %
Ford 245 $85% 85 85% +1
Fraser 50 $27 27 27 + %
Fr Pete 450 830 825 825
Gatineau 365 $34 34 34
Gen Bake 250 $7 6% 7 + Va
G Dev 900 $16% 16 16% — %
Gen Dynam 195 $56 54% 56 +1
CMC 334 $39 38% 38% + %
G PMfg A 75 $30 30 30
G Mackay A 200 $6 6 6
Gr Toy 215 $41 41 41
GL Paper 75 $29% 29% 29%
GL Power 100 $23% 23% 23%
GN Gas 500 $7% 7V*» 7%
GN Gs B wts 100 305 305 305
Greening Z15 400 400 400
Grayhd 250 $10% 10% 10%
Gypsum 75 134% 34% 34% — %
H Dauch 220 $48% 48% 48%
Holden A 500 205 205 205
Hur Erie 25 $41 41 41
lmp Bank 160 $51 51 51 + V:
lmp Inv A 535 $10% 10% 10% + %
Im Lpife *15 $70 70 70
Imp 011 2221 $46% 45% 46% + %
lmp Tob 390 $13% 13% 13% — %
lmp Tob pr z50 $6% 6% 6%

Accap 
I Ac wts
Ingerioll A 100 $7
Inglts “*

373 $36 35% 35%
320 11% 11% 11% — H

100 360 360 360 +10
and C pr z34 $13% 13% 13%

Inland Gas 200 $5% 5% 5% + %
Inlnd G wt* 800 275 250 255 +5

Ing
Inlé

Int Pete 
Intprov 
Inter P L

259 $55 55 55
250 $10% 10% 10% 
465 $48% 47% 48

Inv Syh A 1025 $14% 14% 14% — %
Jeff Lake 1750 6% 6% 6% — %
Kelly wts 280 220 210 220 +5
Labatt 70S $24% 24% 24% — %
Lafarge A x20 $9% 9% 9%
Lakeland 800 310 310 310 +5
Lakrlnd debt 98 $83 82’% 82% + %
Laura Sec 225 $22 22 22
Lob 1 pr 805 $31% 30% 30% —1
Lob A 1761 $30% 30 30 — U
Lob B 2365 $31 % 30% 31% + Va
Lob pr 150 $46% 46% 46% — %
Lov/ney 50 $27 27 27 —3
MacMIII B 645 $29% 29% 29% + %
M Leaf Mill 205 $9 9 9
Mass F 1931 $9% 8% 8%
Maher 180 $18 18 18
McColl 328 $57% 56% 57% +1%
McColt pr 25 $92% 92% 92%
Mex LP 364 $12% 12% 12%
Mld West 2100 150 140 150 +10
Moore 335 $73 72% 72V4 — %
Nat Drug 150 $14 U U
Nat Groc- pr 30 $28% 27% 27% + %
N St Car 
North Star

l?ft $20% 20% 20%
200 $14 14 14 +1

N Star wts 57 435 385 375 375 —10
NO NGas 1450 $13 12% 13
Ocean Cem 100 $16 16 16
O Jockey 350 195 195 19' +5
O Jockey pr 755 $9% 9
O Jock wts 
Page Hers 
Parker 
Pce Expl 
Pbina New 
Penmans 
Pow Corp

Q N Gas 
Roe AV Can 
Roe AV 5%
Royal Bank 
Russell 
StL Cem A 
StL Corp 
St Maurice 
Salada S 
Salada S A 
Salada wts 
Shawin 
Shdwln B pr
Slcks 50 $30 30 30
Slcks Vt 75 $29% 29% 29% + %
Silverwd A 2160 $11%*11% 11% — t,
Silverwd B 100 SU 11 11

435 $23% 23% 23% — % 
100 85 .........................

600 42 42 42 +1
100 $29 28% 29
100 295 395 395

1500 17 17 17
4120 $9V4 9»i 9+ + »'a

zS $23 23 23
185 $64H 64*4 64% -f %

1400 450 450 450
7500 160 150 155 +5
1410 $22 217* 22 *+• »4
4355 $14H 14% 14% 4* »*

30 $103*4 103+ 103% + » 4
616 $64*4 64’ 4 64% 4- Vj
850 $8% 8% 8%
725 $13H 13% 13%
150 $13»* 13+ 13+ 4- %

4400 70 68 70 4-5
355 $20** 2CH 20% — +
105 $41» 3 41 41+ — Vj
105 850 850 850
916 126'i 26 26

1000 $50 50 50 —S

Simpsons 
S KD Mfg 
St Pav 
St Radio 
Steel Can 
Ster Tr 
S Propane

85 85 +5
50 $39% 39% 39%

195 115 15 15
669 $62 61% 62 %

435 $40 39% 40 + % 
500 7 6% a% — %

S Propane pr 270 $17% 17% 17%
Suptest com 100 325 325 325
Tamblyn HO $26% 26% 26%
Taylor PC 700 $8 8 8 + %
Tor-Dm T
Tor Elev ... ...
Tor S’ar pr 40 $53
T Fin A ...........
Tr Can PC 
Trans Mt 
Union Acc 
Un Acc 2 p 
Un Gas 
Un Steel 
Walnwr 
Walk GW 
Westeel 
W Cop wts 
Weston A 
Weston B 
West 4%pr 
West A wtt 
Wpg Cent 
Wood JA 
Woodwd A 

Curb
Anglo Nfld 
Asbestos 
CO Inv 
C Marconi 
C Paper 
O Glass 
Dupont
Int Pap „
Int Utll 250 $26' » 76 26 W %
Lob Inc 60 5112 111 111 '—1
Price Br 80 $4(T4 40% 40%

$44» 4 44 44»4 — +
$20+ 20+ 20»* -2%
$53 53 53
$41% 41% 41*4 4-
$27 + 26% 36% 4- »*
$67’ j 63 + 67 4-5+
$6% 6% 6% ■f ».*
$9»* 9+ 9+ 4- +

$82 82 82 + 1
$13% 13% 13%
290 390 290 4-10
$28+ 27+ 27+ — +
$12 12 12
220 205 205
$30 29% 30 - »*
$30 29% 29% — +
$94 94 94
$10% 10% 10%
$6% 6+ 6»* — %

$25+ 25 25 — » i
$14% 14% 14% — %

$5% 5% $+
129 29 29 4- %
$29 29 29 — +
280 280 200
$34’ i 34 34 — %

Valeurs
Mic Mac 

Con Peak 
‘ West p 
Créé OU 
Dev Pal 
Dome Pete 
Duvex 
Fargo 
Gen Pete 
Gen Pet A 
Gr Plains 
Hlghwood 
Home Oil A 
Home Oil B 
H B Oil G 
Humber 
Jump Pnd 
L I Pete 
Maitrans 
7/angold 
Medal 
Midcon 
Mill City 
Nat Pete 
N Bristol 
N Chamb 
N Superior 
Northcal 
NC Oils 
NCO wts 
Okalta 
Pac Pete 
Pan West 
Permo pr 
Phillips 
Petrol 
Ponder 
Prairie OH 
Provo Gas 
Quonto 
R*ef Axpl 
Richwll 
Rocky Pete 
Royallte 
Royalite pr 
Sapphire 
Sapph debs 
Scurry 
Secur Free 
Spooner 
Stanwell 
Tex Cal 
Trans Can 
Tidal Pete 
Triad Oil 
Un Oils 
Wayne 
Westburne 
Wespac 
W Cdn OG 
W Mayglll 
W Decalta 
W Dec wts 
W Naco 
Windfall 
Van Can

Curb .. 
Dalhousle

Cgm
Vent** Haut Ba« Far. Nat
4100 400 385 385 —15
6000 7 7 7 4-1+

100 585 585 < 585
2640 215 205 205 4-5
«805 »46 142 145 —2
1105 $11 11 11 4- »A

20600 13 12 13
380 645 645 645 410
100 350 350 350 -20

1200 330 325 330
400 $18’+ 10 18+ 4- %

2000 21 20% 21 
2663 $19% 19 19
1225 $19% 19 19
1380 $20% 20% 20% 
6300 120 118 118

26 25 25
8% 8 8
4 4 4

10% 9% 9%

1000
5000
2000

15100
295

78
25

221
10

110
116

22
340

135
125

75 174% 74% 74%
110 118% 16% 16%

44 $96% 96% 96% —1%

OILS
2000 22 31 22
1000 36 36 .16
4500 18 11 10

10000 32 11 18
200 $10 900 10

2900 101 180 181
910 1050 980 980

r 50 $22+ 22+ 22'
2600 270 214 215
900 190 190 ion

r.vi 79 76 76
250 $24 + 34'* 24’
200 225 *21 221

1400 90 RS 85
800 380 365 365

22 -2
All ROx 
Am Leduc 
Anchor 
Anglo Am 
Asamera 
Bailey SA 
Ball S 5%
Banff 
Brltaita 
Calatte 
Cal Ed 
C OH Ldt 
ÇS Oil wts
ÇS Pate ■ ■ ■
Cdn All 041 4625 630 615 620 +10

5600 106 102 102 +1
9625 615 590 600

C Chleftn 
Cdn Dev 10

Ex Gas 3600 225 21.5 224 +1J
High Cr 100 36 38 38

C bomettd ' 2150 195 194 195 +1
Husky 2121 $14% 13»‘? Husky wts 565 '80 73 ...........

Cdn W O 13900 247 223 229
- • 19711 9.15 910 925

600 115 177 177
2000 9
1000 8'
2500 79

Can Del 
Charter OH 
Conrn 
Ç AHtnbee
C C^agon

8
8%

27

14% +1 
760 +35

-21

6

7175 310 
18000 83
1570 25
1700 230 
7950 13
200 110 

2866 120 
4500 23

100 340 
400 140 

4100 129 
6845 $20 
4600 29
2400 168 

1300 115 
7800 77
500 24
100 294 

12130 274 
3500 11% 11

2000 7 7
19900 147 139
18C66 13
3075 $13

300
78
25

230
12

110
119

23
34

135
125

19% 19% 
25 26
165

112
75
24

294
262

165 
112 

77 
24 

294 
262 

11 
7

146 
10% 13 
12% 12%

+2 
— %

+ VS» 
-1 
+7 Va 
—1 
+ % 
— Va 
+5

+ 1
+ 9
+ 1

+3 
-3 
—5 

■ *—5 
+ 4 
+ % 
—3 
—53 
+ 7 
+2

+33

Valaure
Merrill 
Meta Uran 
Mjdrim 
Mnllken 
Min Corp 
Min-Ort 
Mo'y
Mol y wts 
Moneta 
Mt. Wright 356ÔÔ 
Multi-M 4200
Nama Cr 13700
Nat Expl 
Nealon 
Mes Lab 
New Alger 
New Ath 
N«*w Bid 
New Cal 
New Delhi 
N Dicken 
N Goldvue 
N Harri

250 $21% 21 Va 21% 
8100 92 86 92

50 $37 
4220 207 
1200 590 
4900 20
3700 85
2000 47
2500 115 
5500 88
7570 480 

61930 234 
30000 17
3200 85
5240 25
2105 188 
1100 181 
3945 183 
5900 27
1500 95
4285 15

36
200
575

19
81

36
200
580

19
85

45% 45% 
110 115

85
465
217

13
83
22

185
180
175

86
430
272

17
85
25

188
180
180

6600 13’% 13

22% 2212 
95 95
15 15

+ 1
+2 
+ %
+ 8
+ 1 
—2 
+20 
—1

—1 
+5

+ 15 
-5 
+ 2 
+ 5 
+ % 
+ 3 
—2 
+ 5 
—4% 
+ 5 
—1 
— Va

8700 17 17 17 +1

Tot sales: 4,902,000

MINES
Acad Uran 13900 7Va
Advocate 1200 275
Agnlco 108526 68
Akaitcho 9000 60

7 7 — V
260 265 -20

Algom 
Algom vtw 
Amal Rare 
Am Nephe 
Ansil 
Area 
Ar|on 
Atlas YV 
Atlin Ruf 
Aubelle 
Aumacho 
Aumaqua 
Aunor 
Avilla 
Bankeno 
Barnet 
Bary Exp

730 $17%

+5 
+2 
— %

800 600 575 575 —20
1500 19 19 19 — 1
1000 77 77 77 4-2
2500 21 21 21

17600 115 100 105 4-3
8000 13 11 11 —3

500 8 8 8 —1 +
12000 24 21 21 —2
15000 7 7 7
29900 16 15 15

7000 10+ 10 10Vi + 'A
1500 237 

11500 6
4200 

219710 135 
3100 78

235 
5% 

20% 19 
121

237 +2
5%

Base Metals 1400
Baska 
B-Duq 
Belcher 
Bethlm 
Bevcon 
Bibis 
Bicroft 
Bidcop 
Bonvllla 
Bouscad 
Bouzan 
Boymar 
Bralorne 
Broul Reef 
Brnhrst 
Brunsman 
Brunswick 
Buffad 
Buff Ank 
Buff RL

23400
10300

21
25
22

9440 105 
2200 95
5000 

500 
1000 1 00 

12000 19
1000 
3500 
6100 

20000
2600 575 
1500 58

78 
21 
24 
20 

102 
95

16% 16 
7 7

100 
17 

5%
9%

50 
10

20
128

78
21
24
22

104
95

—1 
+3 
+3

500
1500

5%
7%

1
—1
+ Va

16% + % 
7

100 +1 
17

5% 5% — %
9 9

48 -2
8%

550 —10
58 
5

48
8

550 
57 
5 Va

3700 280 
500 

4600 
4000

7% 7%
280

7
280

7
+5
—1

Bunker Hill 4000
Cable 4500

Camp RL 
Cdn Astoria 2000 
C Dyno 
C Malart 
C N Inca 
CNwest 
Cdn Thor 
Candore 
Can-Erln 
Can-Wet 
Captain 
Casslar 
Cent Pet 
Cent Pore 196050 
Chib Jac 
Chib-Kay 
Chib M 
Chimo 
Coch Will 
" iy ~
Coldstrm 
Colomac 
Coniagas

1600 
6500 
1714 
1326 

500 
17700 
11000 
3930 
6S00 
1920 
1500 

«6050 
2600 
1000 
700 

20C0
2800 250 

Cody Reco 54770 38-------  33
8

17000
8000
1900

24
32

24’'a + % 
32

7% 7% — ’ 1
hoi

C Bellokeno 3000 
C Calllnan 1500 
Comb Met 52423 65
C Denison 1987 $15 
C Den wts 4040 480 
C Discovery 100O 310
C Fen ................
Con Gillies 
CG Arrow

1000
500

7500

65 
9

24
C Haliwcll 166000 66
Con Howey 200 205 
C Marben

C Mogul 
C Morrison

32

60 —1 
13 
15
56 +1

14% 14%
455 485 +15

305 -5
65 +2
9 +1

22% + % 
54

205 —15

60
13
14 
51

305
65

9
22
54

205
31% 31% + %

Con Negus 
Con Nicnol 
C Northland 
C Pcrsh 
C Red Pop 
C Regcourt 
C Sanorm 
Con Sud 
Conwest 
Cop Corp 
Coprand 
Coulee 
Cowlch 
Croinor 
Crowpat 
Cusco 
Dacrlng 
DAragon 
De Cour 
Deer Horn 
D’Eldona 
Dome 
Donaida 
Duvan 
E Amphl 
East Mai 
East Sull 
East Min 
Elder 
Eldrich 
El Sol 
Exnl All 
Falcon 
Faraday 
Frnncoeur 
Frobisher 
Geco Minet 
Geo Sden 
Giant YK 
Glacier 
Gold Eagle 
Gold n 
GF Uran 
Grab Bousq 
Grandroy 
Granduc 
Greyhk 
Gulch 
Gunner 
Gunner wts 
Gwilllm 
Ma I mon 
Hasaga 
Headway 
Heath 
Heva 
Holllnger 
Hoyle 
Hud Bay 
Hugh Pam 
Ina LARt 
Inspiration 
Int Nickel 
’nlnt Ran 
Irish Cop 
Iron Bay 
Jacobus 
Jaye Expl 
Jeanette 
Jelllcoc 
Joburke 
Joliet 
Jon-.mlth 
Jowscy 
kenvIM*
K^rr Add 
Kllembe 
Kilem wtt 
Kirk Hud 
Kirk Town 
Labrador 
L Dufault 
Lake L:ng 
L Shore 
lamanue 
Leltch 
t. encourt •
I rxlndin
LI. Lac
Lomapi
l.erano
Lorado wtt
Louvlct
Lyndhst
Lynx
Wacasia
Mncdon
Macfie
MacLeod
Madsen
Macnet
Mafartie

•t U 
Maralqo 
Maritime 
Marlin 
MatAteh 
Maybrun 
McIntyre 
Me Ken 
McMar 
McWat

10500
5225

8%
74

370 345 
20'X) 25

10139 210

7%
70

325 346
23 25

8% + U 
72

1200
500

1300
4500

39000
63375
62600

3300
3000
2166

500
26000
3600

57500

2600
12200
1500

13300
6000

3500

52
55
11
11%
23
70
48
34
18
11

191
52
55
11
11
19
61
40
33
16

+ 15 
+ 1
+9

55 —10
11 + % 
11% - Va 
19 +1
63 +3
41 —4
34 +1
18 4-1

$15+ 15 15 4- » j
18 15 16’ - »;
18 16 16* t-1 +
16 15 15 -1

170 165 165 -5
195 195 195
39 39 39 -1+
84 80 84
33 31 33 42
13 11 11’ — +
16 15V a 15» - +

$2<% 25’* 25 4 »4
107 103 107 41

11 11 11 t ’*
180 175 180 4-3
$13+ 13% 13'k + ’I

1500 34+ 34 34 -—6
200 590 590 590 -10

5000 30 26 30
500 9 9 9 4- +

2200 31 30 30 -1
61000 42 35 36 —7

2 M) 10 10 10 41»V
1000 20 20 20 —1
300 138 137 138 + 1

34400 2! 20 21
13500 20 17 17
5370 $16+ 16 16’1 — **
2100 •10 800 80S —15
3500 9 8» z 9 41
4332 78 75 75 —4
7533
8900
4500
3000

19%
51
8%
6

160 $23 
750 390 
275 $47 

5000 26

19
48
8%
6

23

32800
3250

7
S3

1802 $76

19’i +1
49
8% -
6 

23
390 390
46% 46’1 + % 
24 24 —1

7 7
52 52 +3

74% 74%

Cgm
Ventes Haut Bes Fer. Net
3600 83 80 80 42

500 11 11 11
3008 102 97 100
0260 275 261 273 4-7

i450 $11»-% 11 + 11%
11500 16 15 15 — +

100 $26 26 62 — %
100 $15+ 15 >4 15V*l 4- »/4
700 67 67 67 —1

1000
400

2200
2338

27500
2000

16800
8200

71
57
20
18
8%

33%
8%

43
7

34
43

68
50
18
18
8%

68 —3
50
18 —1 
18
8% — %

33% 33% +2% 
8% — %

42 +5
7 

33

8 
38 
6%

30
40

1800 225 217
7

___ .... 14
New Hosco 349490 446 365
New Jason 6500 9% 9

10000 
3000 

500 
1000 

40500 
6500 

500
2200 191 
6000 6
4100 18 14% 15
1115 $44 43% 43%
1500 

12165 
62225

+ % 
+3

N Kelore
Newlund
N Man
N Mlnda
N Mylam
Newncr
Nick Rim
Nlpisslng
N:sto
Nor-Acme
Noranda
Norgold
N Gldcrst
Norlartlc
Normetal
Norpax
Norsync
N Rank
Northsp
Nors A wt:
Norvalle
Obaska
O'Brien
Ogama
Oka Rare
O'Leary
Opem
Grenada
Ormsby
Osisko
Pamour
Parameq
Pardee
Paymast
Peerless
Perron
Pick Crow
Pioneer
Pitch-Ore
Pr Bord
Preston
Pronto
Pros Air
Purdex
Que Ascot
Quo Chib
Que Cop
Que Lab
Que Llth
Q Metal
Quemont
Radiore
Ray rock
Rexspar
Roche
Rockwln

0%
17
23
11
21

7
79

8
16
23
11
18

7
79

185
6

40
217 —4

7
14%

380 +30
9% — V
8 —1%

BOURSE DE NEW-YORK
Cours fournit par A. M. Kidder A Co., 276 ou#$t, Saint-Jacquet

253
27*4

108% 107

17 
23 
11
18 

7
79

191
6

+ % 
+1

-3

+4
+6
—1
—2’:

1500
.500
6400

69650 
1000 8 

48900 102 
3000 7
4500 17
1000 24
3143 890 
6000 13
9830 
3500 
1000 
5000 
3100 
6600 

17100 
4500

7+ 7+i 7 Vai 4-1
53 48 52 —1
24 22 23 4-1

270 265 270
24 23 24 4-1
10 10 10 4-1
72 69 69 —3

325 320 320 +5
212 200 200 —4

29 26 26

55
39
55
6%

64
22
27
28

7%
85 90

7 7
16 17
21 22

860 860 
12’% 13 
50

7% + %
+4
—1

1100 100 
2800 128 
7500 6’
500 6
700 630 

1550 495 
500 102

34500 
5833 
4ÎOO 48 
1000 30
4000 8

200 425 
1500 97
1795 910 

11300 70
6000 86 
6000 52

40600 21
142900

125 
6 
6 

625 
490 
102 

15% 14 
27 25

37 
55 

6
60 
20 
23
24% 24% 
99 100

+ 1

+10

+2 
+ 2 
—1

50 
38 
55
6’ j

61 —6
20’ 7 -2 
24 ‘-2

125 -3
6% + \h
6

625 
490 
102 

15 
25 

44 48
30 30
7% 7%

425 425

—5
-5
—7

—1 
+3

Rowan Cons 8000 
SL Michael 
San Ant 
Sand Riv 
Sherrltt 
Sigma 
Sil Miller 
Siscoe 
Slocan VR 
Stdcona 
Stanlelgh

96
875
65
85
45
19
62

12% 12

97 
875 
65 
85 
48 
20 
65
12% + %

—5 
+1 * 
—10 
—1 
—1 
+ 7 
+ 1

Abott L.
Admiral C.
Air Reductloa 
Al co product 
Allied Che.
Allis Chai 
Alum. Ltd 
Ameranda p 
Am. Airline»
Am. Can,
Amer. Cyan.
Amer. E. P. Co. 49^ 
Am. R. 13
Am. Smel. 45
Am. Steel V 
Am. T. et T.
Am. T.
Anaconda 
Armco
Armour et Co. 
Atchison S.F. 
Atlantic Ref 
Avco Mfg 
Baldwin L'jna 
Balt et Ohio 
Bendix Avla’n

Haut Bas Fer. FJk. 
yi\ $714 58% 57%
10%
53 57%
16>i 76s*

575* 57 
16»*

77% 76% 77», 78» 4
25%
27».

25» 
25 V4 

107
70»,4 19% 19»4

78» 4 
27*4

107
19>

48» a 43*4 42Ô 49%
45» — '

34 » j

45’* 45', 45» J
44'j 45 li 45 ‘
12’s 12’s 13
44 45 >, 44»,
34 34». 33";

lIBli 178», 178 "ti
S8'i 88', 88
45-, «»8 45
52% 53 52*;
18», 15». 17»j
2"'4 22% 22»;

46-* ;
53»;
17»,
22 
383,

12*
31% 32Ô 321-

55* se*

7 7».
12‘,i 12:4

5«>2
Bethlehem Steel 423. 42
Boeing Air 
Borden's Co 
Borg W. 
Budd Co 
Canada Dry 
Canadian p. 
Case «T.I,

76*
69
31
15
18* 
22'i 
20! i

45
69
30%
14% 14%
18* 18* 
22* 22* 
19* 19% 
65% —671 

15%
4 5 Vi

56% 57

38 >4 37* 
7
12* 
31* 
55* 
41% 
44s» 
69% 
30% 
14% 
18* 
27* 
19* 
65* 
16% 
45% 
56%

47
45*
69
30T

Caterpillar Tr 67*
Celanese C. 16* 15’
Chance V. A, I. 46% 45*
Chcs. et Ohio 37T
Chrysler 47s, 47% 47% 47*
Cities Serv. Co 58% 58% 58% 57*
Coca-Cola Co. 119* 112% 112», 118* 
Colgate Palm 64% 64 64% 63%
Col, Gas System 19% 19* 19% i93j
Com. S. 11% 11% n% n
Com. Credit 57* 57 57 57
Con. Ed's N.T. 55* 55* 55* 55*
Cont. Can. 50% —............... .......
Cont. Motors 9*

54%
44
29*
49

cont. Oil.
Corn Prod.
Crane Co 
Crown Zeller 
CurUss Wright 27* 20s
Deere et Co 394; 38s

50*
9

54*

551
47% 50%
8% 8%

53% 54s,
43 * 43 % 43* 
29* 29* 29
48* 49

26 V 
38s.

Johns-M.
Jones et L. 
Kennecott 
Liggett et M. 
L-O-F Glass 
Lockheed 
Loews Inc 
Ltickena Steel 
Mack Trucks 
Macy CO 
McIntyre Pore 
Mead Corp 
Merck et Co 
Minn. Honey. 
Mons. Che. 
Montg. W. 
Motorola 
Nat. Biscuit 
Nat. Cash Reg 
Nat. D. Pr.
Nat. Dist.
NT. Cent.
Nor. A. Avia 
Nor. pac 
Ohio Edison 
Ohio Oil 
Owens 111 O 
Olin Math.

BOURSE DE MONTREAL
Court fournit par I* Presse Canadienne

Haut Bat Fer. F.A.
41% 37 * 40s, 39*
41% 40s, 41* 40*
#1 90 * 90 * 89%
71* 71 70% 71
M* 81* 82* 82 
SO 49 49* 43»,
17 16% 16% 16*
70% 69 63 * 68% j
29% 28% 28% 28%
33* 33% 33% 33%
74% 7912 79% 79 !
38% 38 38 % 37%
56 * 55 55 55 j
91% 90% 90% 90% !
32* 31% 32% 31s, I
37% 37 * 37 * 37% ;

39 39 38s,;
43s, 48si 49*
65 * 65 * 64'. I
45*' 45* 45% I
23* 23% 23* j
16% w, 16s.,

(Quotations an cents sans le signe $» 
z—Odd lot, xd -E-dividend, xr—Ex-
fignts, xw—Ex-warrants.)

Cgm 
Fer. NetValeurs

AbitiDi 
Acadia Atl 
Acad Atl A 
Algoma 
AJumin 
Alum 2pr 
Argus 240pr 
Atlas S»eel 
Bank Mont 
Bank NS 
Banque C N

Ventes Haut Bas
600 $29 287a
200 $9’
100 • $20 
300 .$30 

2097 $26' 2

9’+
20
30
25’

28’. — '

280 $47 j 47U
Z15 $53 
155 $19 
206 $46 

25 $6072 60!:
175 $44 43»

53
19
46’/4

39 
49» 2 
66 
45T'8 
24 
17 
33 
41 

56 
40^ 
69» 2 
34» 2

Bath Pow B 100 $20' 2 20 2
Bell Phone 1615 $4l*t 41’.
Bowat C 5 pc 42 $45
Bowat C 5Va zl
Bowat Pap 
Brazil

32
40»,

56
391

32», 31% j 
4Q\ 40“

556 j 
39»*.

56 
39»

69» 4 69!i 69»2 
33» 2 33»i 333i

Pac Gas et El 36»4 55"H 56
Pan Am. AlTW. 16» « 16»i

Del. at Hudson 20 19*4 20
Dist Seagrams 30 30 30
Detroit Edison 405g 40»i 405,
Douglas Air 38^ 56»;
Du Pont De N 186% 185ty 185% 185V 
Dow C. Co. 56» i 56».^ 56»/R 5*»;,
Eastman Kod 144 il2»T, li2»v 112

i" ' 31

47Ô
26» 4
39», 
19*y 
29» 2 
40sâ 
56*;

20 
94» ■
40%

500 10 10 10 —1
500 68 68 68 —2

14000 15 13 14
5235 410 395 400 + 5

100 410 410 410 —5
2200 63 63 63 4-1
2500 60 60 60
5000 10 9+ 9’-» 4-1!
1500 177» 17
1520 135 132

Stanlgh wts 1540 57 55
Stanrck SOS 260 255
Starratf 39600 9’A 8

8500 9 8’Steelpy 
Steed R 
Sturgeon 
Sullivan 
Sunburst 
Sylvanlte 
Taurcanis 
Taurcan vt 
Teck-H 
Temag 
Thom L 
Tiara 
Towag 
Trans Res 
Trln Chib 120125 

11000 
3500

6270 965 950
10 0 501 15
1980 225 211
6200 17Vi 17 

950 103 101
14600 88

803000 
900 170 

10000 88 
4500 ‘
1000 
2000 
1000

Ult-Shaw 
U Mining

77
77

168
81
71

8
10
20
44
32 

' 22

17’ 3 
132 
5* 

260
9
9

950
15

211
17>*

101
85
77

168
85
71

8
10
20
48
32
22

97 90 92 4-4 U Estel la 1000 9 8 8
8+ 8+ 8+ Un Keno 100 385 385 385

11 11 11 —1 U Mont 9500 10 9 9
30 25 29+ — »/» U N Fort 1625 45 41 45

515 500 500 4-5 UN For wts 2000 1»/j 1 1
790 770 790 Upp Can 6500 72 68 68

7+ 7 7 —1+ Vandoo 4000 9+ 8 8
76 76 76 41 Ventures 810 $27 26’ a 26 j
38 35 35 —1 W Malar 5500 6 6 6
24+ 21 21 —4 Willroy 500 72 72 72
32 32 32 42 Wiltsey •6300 37 30 33

9 9 9 — Vj Wr Herg 200 133 133 133
19 18 19 4- »: Yellorex 500 7+ 7+ 7+
73 20 20+ —1+ Yk Bear 1750 99 99 99

130 125 125 —4 Zenmac 19500 34 31 23+
16 14 14 —1 + Zulapa 2700 19 18 19

aso 800 805 Curb
90 85 90 —10 Buloio 380 370 360 360
34 29 29 Gaspe Cop 25 $29 29 29
55 53 55 -2 Pato 625 335 330 330
15+ 15+ 15»* Pend Ore 1000 205 200 205
62 60 60 TIME: 1:20 p.m. PDT
53 52 53 —14aC _K MOST ACTIVE TORONTO 5TOC

—3 
—3 
+ 6 
— V»

—15

—11

+5 
—3 
+5 
+3 
—1

—1

+.3 
—1 
- V»

-15 
—1 
—1

+a
-3

—i«

—10
+5

By The Canadian Press 
Stock Sales High Low Closa Ch'ge 

INDUSTRIALS
Traps Mt 9420 $67'» 63»'4 67 +314
Brazil 8963 $6»^ 64, 644
Cockshutt 5438 Sl4’4 13V, 13H + »4
BA 011 4825 S42»4 41’4 42 +1
Roe AV Can 4355 $14»'4 14H 14*4 + »4

OILS
Daering 63275 70 61 63
Uh Oils 61430 234 217 217
Wayne 30000 17 1 3 1 7
Duvex 20600 13 12 13
Richwll 19900 147 1 39 1 46

MINES

+3
-10
+2

41

1320 $19% 19»/4 19+ 4- »4 New Hosco Î491W 445 365 380
1700 150 141 150 Matatch 247800 33 26 33
35000 22 21 22 -1 Barnat 219710 135 121 128

16500 36 33 34 43 Maralpo 217400 53 43 46
3633 7 7 7 Cent Porc 196050 34 29 29
1100 35 34 35 4-1
500 12 12 12 Official corrections issued by the

2985 10 9+ 9»/a — Vj ronto Stock Exchange—July 16
18562 16 16 16

+30
—2
+3
—7

INDUSTRIALS . .. 
Imp Bank 110 $51 51 51
McColl 328 $57’'j 56»i 57’* +1’,
CPR 1205 $26 » 26’4 26’4 + >,
Shaw B pr 1000 $50 50 50 —5
Loblaw B 2365 $31’2 302’4 31’2 + V5 

OILS
INSERT IN OILS 
Cret wts 26640 215 205

MINES
Gunnar wts 2100 810 800 800
Anacon 2499 49 49 49
Malartlc GF 500 100 100 100
Nealon 4000 ’2 88 » 8’* — V*
Con Denis 1986 SIS 14*» 14',

205 +5

-15
-2

Moyennes des 
obligations à N.-Y,

Hier 
Mardi 
Sem. pass 
Mois passe 
Ann pass 
ma haut 
1958 bas 
1957 haut 
1957 bai

mt loin tout lOtrn 10l y
84» 97.2 91.» 83.3 97.4
85.0 97.3 91 » 83 4 97.7
85.0 97.4 97.2 83.2 97.8
«5 2 97.9 93 0 83.3 98.»
827 90.2 85.4 80.3 91.5
85 2 97.9 93.2 83.» 98»
85 2 97.9 93 2 83 » 98 4
87.3 93 4 90 9 87 8 96 4
77.7 «9.» 83.7 78.0 89 9

HH Paso N.G. 31% 31* 31* 
Evershorp 20* 19% 19%
Flrcst. T et R. 94 93 % 94
Ford M. 41 49% 40%
Fruehauf Trailer 12 IIs; nô ip; 
Gen. Dynamics 59* 57% 58* 57%
°en. E. eo* 59% €0
Gen. Ford 63% 62* 62*
Gen. Motor* 40s, 40* 40*

40 40 40
33 32%
64 63*
84% 83*
2* 1*

16% . 16%

Gillette 
GHdden 
Goodrich 
Goodyear 
Graham p 
Greyhound 
Grumman Air. 22% jp 
Gulf OU 
Gembe) B.

33
63
84*
1*

15%
22

59* 
62* 
40* 
40* 
32% 
63* 
82* 

1 * 
15* 
2! %

113% 110% 110U lu* 
27% 27% 27% 28*
29% 29% 29% 29
42% 40% 40s, 42%
49 49 49 48

_ . 37>; 37 37 37%
Int. Buis M 363 354 359* 356
Int. Harvester 35* 35% 35ç 35% 
Int. Nickel 79 78 78% 77*
Tnt. Paper 101* loi* 101% 101% 
Int T. et T. 36*; 36% 37 37

Hiram W 
Homes take 
Hudson Bay 
ni. C. Ry.

Paramount 
parke D 
Peoin. R.R. 
Pepsi Cola 
Phillips Pete 
Procter et G am 
Pullman Inc 
Pure OU 
Radio Corp 
Republie Steel 
eynolds T. '’B" 
eynold» Met. 
Roberts. K 
Royal Dutch 
St. Régis 
Sears Roebuck 
Shell Transp. 
Shell OU Co 
Simmons Co 
Sinclair OU 
Ckellv OU 
Smith A.O. 
Socony M 
South. Cal. E. 
Southern Co 
Sou. Pac.
Sou. Rallw.

Stand O. C. 
Stand O. Ir

S. OU of Oh. 
Studeb. - P. < 
Texas Co

Union Carb 
Union OU Cal 
Union Pac. 
Unit Aircraft 
United Alrllnei 
Unit Cron. 
United Fruit 
Unit Oas Comp 
U.S. Rubber 
U.S. Smelters 
U.S. Steel 
U.S. Steel Pf 
Vanadium Con 
Warner Plc’s

West.ingh. E. 
Woolworth

42!
79%
13

41% 4!”
79
12-

79%
12*

55s 
16% ! 
41* ;
79» 1, i
lïîi

23's 23», 23 5« 23*8
45 45*8 44'

BA OH 
BC Forest 
BC Po w 
Brown.
Build Prod 
Cal Pow 
Cal Pow 5pr 
Can Cem 
Can Cem pr 
C Bk Corn 

Brew 
Brew pr 
Celan
Chem Cell 700 

100

45
49

2100 450 450
5773 $64» 6H

$49

65 64+ 64% 63+
531; 32 53% 52%
28’, 37% 38% 37%
35-k 34% 35% 31% :
49', 48% 48% 48 >4
74 H 73% 74% 74 »a

42 s. 41% 43 + 41*4
23s. 25 25% 253»
43'i 47*4 41% 42%
35'i 35 35»a 34%
29», 29»4 29% 29» 2
19»i 19 19 19%

671 >, €70% 678' j 677%
38", 38% 38>; 38
61 >i 60'S 61 60*8
65 63 »a 63'i 64
34 si 33*4 33s, 34»;
48», 47% 47 s. 48%
54s, 54» j 54', 54%
32 s, 32»i 32s, 32»;
491 2 48» 4 68 >2 48 +
44s, 44% 44si 39%
18s; 18 18 18%
18s; 18% 18% 18%
52’» 52% 52'*, 52%
51% 50»s 50s; 51%
48'; 47» <2 48 47» 4
53s; 52»; 52si 52» 2
51% 51% 531,; 53»:»

. 5», 5*4 5% 5 Va
68»; 67» B 671 ; 67%
34>; 34 34 33%
30’i 29 »b 29% 30
34‘j 34» 4 34U 34»;
93s; 92»<, 93'; 92
47s, 46% 46s, 47»«
30 29 + 30 29%
67 >i 66+ 67 66
28'; 28 28H 28
3', 8% 8'; 8

47s; 47» 4 47s, 47%
33», 32% 33», 33%
33s; 32»; 32>; 32» 2
34*i 34 34 34
67s', 66 »4 66', 65*;

1MS; 154% 154s. 154* <
27>, 29» 4 29'; 29»;
21 21 21 20» n
w; 32» 4 32s; 32»';
20s, 20 20', 20»-4
51% 56% 56% 56%
48'; 48 48% 48»;
47--; 47»£ 47 V, 4-6%
92<; 90»» 91% 90*4

C 
C 
C
c
C Hydcar 
CIL pr 
Cl Power 
Cl Pow pr 
Cdn Loco 
Cdn Oil 
CPR
Cdn Pet pr 
Cockshutt 
Coghlin xd 
Con MS 
Crown Zell / 
Dist Seag 
Dome Pet 
D Bridge 
D Coal pr 
D Fndry 
D Glass 
D Stl ord 

Stores

1596 $42 
2175 $103.4 

501 V4l 
500 $1034 

30 $40»4 40'4 
215 $683<4 63*4

20 $104 104
325 $34 33-7
z3 $27 *
60 $49 

295 $32 
400 sai'-i 
Z33 $13*4 IS3*

41 ,

40’2 
tOL

49
31*
31».

20 
30 
26’4 
47’4 
53 
19 
46V»
60' 2 
433/4 
20’ 2 
41»'4 
45 
49 

450 
6»*

42
10 2 
41 +

+ 1

$5»4 
$8

50 $83 
700 $19 
310 $463.4 46 2 

10 |

5*4
8V4

83
19

-1

+ V| 
+2

250 $10 
75 $29’4 29’

Dom Tar

67S $26’ 3 26 4 
Z26 $14' '2 14’2
302 $1414
HO $14 
385 $19’.i 
100 $10’2 
325 $28v2 
200 $11 
395 $22 
Z25 $9
25 .$30‘'* 30’2 
50 $75 75

100 $21'? 21’3 
405 $7034 697% 
625 $1234 12V,

133,
14
19V» 
10’2
281 3
IO'î
22
9

Dom Tar pr 100 $21’ 2 21’2
Dom Text 
Du Pont 
Electrolux 
Fam Play 
Ford US 
Foundatn 
Fraser
French P pr 
Gatineau 
G Dynam 
GMC 
GS Wares xd 100 
GL Paper 
Home Oil A

9
18
ir
19
38
13

Zî $9 
Zl2 $18 

z5 Sll’-i 
280 $19 

z3 $38 
424 $13 
400 $2 ’4 27 
Z 30 $8
235 $34 
117 $56 
160 $39 

$734 
65 $29’?

447 $1912

40'4 —
68V4

104
33' 2 
27' 2 
49 
3134 
31’ 3
1334 
534 
8V4 

83 
19 
46»4 
10 
29'.4 
26 U 
14' 2
m,
14
19»/4 
10». 2 
28'2 
10’
22 + V

9
30’. 2 + »- 
75
21»'2 — » 
703/4 t-l»
123* + « 
2» 2 

9 
18
m*
19
38
13
2714 + »,

valeurs Ventes Haut
Home Oil B 650 $»9'4 
Hud Bay 100 $47 ..4
lmp Bank 375 $51
jtnp Inv A 300 $10\*
«mp Inv prxd 100 $21
~ip Oil 819 $44

+ »A

...-^ Tob 
lmp Tob pr 
înd Accep 
I nd Ac wts 
Ind Nickel 
int Paper 
Int Pete 
Inter PL 
Labatt 
MacMIII B

Mitch Rob 
M. 01 son A 
Mol son B 
Mont Loco 
Mont Tr 
N St Car 
Niag Wire 
Noranda 
Ogilvie 
Pac Pete 
Page-Hers 
Penmans 
Placer 
Powell R 
Row Corp 
Price Br 
Prov Trans 
Que Nat G< 
Que Pow

Royal Bank 
Royalite 
Stl Corp 
SîL C A pr 
Salada S 
Shawin 
Shaw 5 
Shew pc 
Sher Will pr 
Simpsons 
Steel Can 
Tr Car PL 
Triad Oil 
Un Steel 
Walk GW 
.Webb Knap 
Weston A

350 $14 
250 S6 <2 
650 $353-. 
150 $11 '~2 
620 $76 
200 $96Va 
242 $55 
zlO $48 
350 $24’* 
687 $29'4 
*95 S8.2
105 $57 

$6A z5

55 $39>4 
290 $15’4 

Zl $39 » 
55 $21 >4 

100 $» 1 ’.4

Bas
19'A 
46 Va 
51
lO’-a
21
46
13%« 
6’ 2 

35*4 
11 ’.-a 
75
96’2 
55
48
24’,
29'4 

8V4 
57 

6

39V,
21

Cgm 
Fer. Net

19+ + ».<• 
47+ -ri 
51 + »A
10 Va 
21

Prix des Grains
WINNIPEG

11 Va
75 +l»/4
96’, — »/, i 
55
48
24' 3 — V2
29 4 + + j
8+ — »'. ! 

57 +1
6

2V: 2
393.4 + Vi 
15 +
39+
21
11»4 +

Out. Eût at
AVOINE

Juil 79 79
, ~ j Od 77H 77H
,4 ! Dec 75 2 76

! Mai 76' 2 77+
ORGE

1’ 3 j Juil 99 + 99H
+ ' Oct 99 3 lOOVa

I Dec 97+ 98+
+ Mai 99+ 9*7,

Bas Ferrn. F. A

78i* 78*4
77 77+
75*4 75+
76’ 3 76+

99+ 99+
99+ 100 +
97 98
98 + 99+

Juil
Oct
Dec
Mai

S
Juil
Oct
Dec
Mal

LIN
336
329
319
318

SEIGLE

343 
233 
322 
232’4

111*4
113+

336
329
319
318

111
112
113V

111L 
112
113»% 113*4
118+ 118 + 117+ 117+

338+ 
230+ 
320+ 
321 +

Üt
112+
113+

78’t

74+
75+

94 1 
98 +

336
325+
315 a
316

Wt
lit

116

CHICAGO

On? Haot Bas Fet
1180 $44 43' 7 43 j Juii 189 19450 $32 + 32+ 32+ -f »>4 Sept 190+ 194+1525 $19+ 19+ 19+ + % j Dec 195+ 199%70 $29 29 29 -f 1 Mar* 199 202’ 7125 $23 + 23+ 23 + + + Mai 191 200+

75 $10 10 10 — I u■ MAIS (ancien)50 $33+ 33+ 33+ Juil 131 + 133+125 $64+ 64+ 64'+ 4- *4 1 Sept 128 129’ 2150 $40+ 40' 2 40-4 »/4 : Dec 122 124+2 SO $12 + 12+ 12+ M a sr 125+ 1286*0 $22 22 22 -f- »/$ Mai 129 + 130+170
635

70
733

$32
$14*4

$103%
$65

32
14+

103%
64 +

32
14%

103**4
65

+

+
4-

» 4
*‘4

MAIS (nouveau)
Dec 123 124+
Mars 127 128+

770 $12+ 
375 $13 +

50 $99 
Z25 $21 
100 $26+
51 $45 2 

ZlO $51 +
Z4 $125 

250 $23+
75 $61+ 

745 $27+ 
200 475 
z5î $13 + 
350 $28+ 

2500 350 
300 $30+

12+ 
13+ 
99 
21 
26 
46+ 
51 + 

125 
23+ 
6Î + 
26+ 

470 
13+
?s+

350
30

12+ + + 
13+ - + 
99 -f 2 
21 
26
46* 2 -1 
51 +

125
23+ + 1 i. 
61+4- v; 
26+ ■+■ + 

475 +35
13 V»
7«+ + +

35C
30 —%

189

121»,
125+

122+ 
126+

AVOINE
Juil 65+ 65+ 45
Sept 62+ 66+ 65+
Dec 69 69.4 68 +
Mars 71 71+ 70 +

SEIGLE
Juil 127+ 127+ 125+
Sept 128’.4 129 127
Dec 131 132+ 130»,
Mars 134 134=4 J32'j4
Mal 134 7 135* ! 33 4

FEVE SOYA
Juil 229 , 234+ 229' 7
Sept 228 230V* 227+
Nov 225 228 224' 7
Janv 226 + 231+ 228+
Mars 32 234+ 231 +

192 + 
192+
197’.4 
201
199 +

133
128+
122+
127+
130

123+
1277,

65+
66+ 
69 
71 +

127
128+
131 + 
133+ 
134»/*

233 + 
229’ : 
227+ 
231 + 
234+

188+ 
188+ 
193+ 
197 + 
195+

130+
126+
1207,
125
126+

121 + 
125+

6i+
65+
68+
70

125
126’',
129+
132+
132/4
228+
225+
223
226+
230+

33+ 
56 
39 

7Vi 
29’ 2 
19

34 -f U 
56 -H
39 -4-1

'
29+
19 — +

Titres au Comptoir
Cours fournis par 

Kippen & Company 
607 ouest. St-J&cques

BOURSE CANADIENNE
Court fournit par I» Pressa Canadienne

(Quotations en cents sans le signe $) Cgm

. Cgm
Ventes Haut Bat Fer. Net
7400 52 49 52 +1

700 $6 5+6-f- V4
25 $8'a 8+ 8+

100 $23=4 23*4 23+ 4- +
125 $21 + 21+ 21 +

1100 $6 6 6 — +
------- Z6 $60 60 60

C Div Sec pr zl2 $29 29 29
Ç Paper 227 $34’, 34+ 34’/a 4- V

55 $30 30 30 — Vf
19 $49'a 49+ 49+

225 $19 19 le
60 ?16 36 36

E Koot P 6 pr z5 $100 100 100 —V/»
100 $16+ 16+ 16+
175 $85 85 85 4-2
100 $9+ 9+ 9+
150 $27 27 27 4- +

.t5 $91+ 91+ 91 +
400 350 325 350 4-50
360 $27 26 27 4-1
500 $70 70 70 4-2

1410 $14+ 14+ 14*4 + +
1050 $41’’2 41»/, 41 +
5060 $67 62+ 67 4-5

25 $82 82 82
10005 + 5 5+ 4- V4

Valeur*
Abitca 
Ang Nfld 
Beld Cor!
Can D Sug 
C Dredge 
Cdn Pow 
C Div Sec A

Con Gas 
Crown Zell 
Dom Eng 
D Oilcloth

Fanny F 
Ford A 
Lambert A 
Lowney 
McColl pr 
Prem Stl 
Que Phone 
St Maurice 
Shop Save 
T Fin A 
Trans Mt 
Un gas 
Waterman

MINES
Alscope 56000 35
Ameranm 7500 7»*
Arno 500 5
Aull 2000 17
Baker Talc 16400 33
Band Ore 2500 6
Baska 300 25
Bateman 4200 20
Bclechase 1500 40
Bonyvile 1500 17
Bornite 11000 15
Bouscad 2000 9
Burnt Hill 500 10
Cal Ed X25 $24+
Calumet 4500 5
Camp Chib 1350 515
CS Pete 600 380
Cdn Atl OH 1200 625
Cdn Dev 800 615
C Homestd 700 195
C Lithium 500 15
Canoram 29800 71
Canuba 6000 5
Casslar' 200 800
Cent Del «290 940
Chipman 500 8
Cominga 2000 29
C Denison 200 $14%
C Haliwel 6600 62
Contlntl 18100 105
Coprand 1400 200
Comb Met 1500 55
Dablnn 500 19
Dolsan 7525 44+
East Sull 200 195
East Min 1000 40
Emp Oil 1000 11
Fano 1000 5
Fatima 1300 70
Fundy 500 9
Futurity 6800 60
Gaspe 3000 7
Gen Pet A 200 325
Gold Age 4500 31
Gunnar 110 $16+
Haitian 13100 6
Holllnger 1235 $13+
Iso Uran 5500 34
Lingside 2000 6
Louvict 2000 11
Maritime 1000 80

33
7
5

17 
32

6 
25
18 
40 
17
14 
9

10
24’
5

510
380
615
605
194

15 
66

5
800
905

8
29
14+
55
86

198
55
19
40

195 
40 
10
5

70
9

59
6+

325
29

35
7
5 

T7 
32
6 

25 
20 
40 
17 
15

9
10

' 24’- 
S 

510 
380 
«15 
«10 
195 

15 
64 

5
800
915

8
29

4-1+
— »/;

+ 1

+ 10

+ 1 
—1

+5 

+ 1 

+356
86

200 42
55 45
19 —1
44+ 44V»

—5
—1
—1

195 
40 
10 

5 
70 

9 
59 
6+

325 —10
29 —4

—1

+4

5+ 5*,

31 
«

10+ 11
80 80

31-2 
6 41

Mines Hors-Listes
G. E. LESLIE A Co. Mtmbreft 

Montreal Stock Exchange — Canadian Stock Ixchango
Offre Dem.

81900 44 41 + 44 + 1
4430 168 160 163 -2
600 175 165 165 —10

23400 160 163 167 •4 3
12300 90 •7 90
2000 13 13 13 -5
3500 17 16 16 —1

♦ 3000 15 15 15
3500 30+ 30 30’-r -f +

135000 22 19 20’i1 -| 2» j
5320 51 49 4« —2

500 5+
1460 $18 
400 166

5+ 5» 1 —
17+ 17+

500
500

160 160 -10
46 45 46
«+ 4+ «+

500 12 12 12
1015 $18 16*41 18 + V

700 75 75 7.3 4 7
1000 f 9 9 —1

100 495 495 495 -5
100 265 265 265

4000 135 130 1)0
500 11 11 11 41

19000 «+ A 6
600 192 108 188 -10

1000
1*50

200
2000

37900
1500

4 7
53
30
11
39
6+

4+
50
N

1000 300 
4000 30

V<500 13
170 105 

4450 333 
3000 5
3000 100

4+ — +
53 
30

10+ 10+ - », 
35 25 —4

4+ —1 
10

é'V 
300 300

30 30
10»$ 13 

105 105
32.5 330

S 5
100 100

•fUi

45

uitr* Uem.
Absam 5 10 Glencona 2 3 Quedon 12 17
Aconic 55 65 Hastings 55 58 Qu*|o 5 8
Aconic VTC 47 53 Independent 5 7 Rand Mai 4 6
Amer Chib 40 45 Kenmac 3 S Roberval 65 75
Arnora 1 3 Lun Echo 20 24 Roxton 41 4S
Ass. Dev 6 8 Lyndvue 20 78 SI uJde 25
Atlas Chib 3 6 Main Oka 17 20 Scott Chib. 4 6
Bald Min. IP / Martin Bird 6 0 Selby Mng S 0
Baraca 17 22 Muray Mng 2J 26 St Robert* 40
Belmont 5 10 Miller Copper 15 17 Starlight • 10
Brosnan Chib 10 15 Natl Mai 15 20 Tamara 10 IS
Big Lell 5 IS Nlpiron 13 15 Tarpolht 1+ 7’
Cdn Javelin 13+ 14 Norvcx 60 70 Trepan Mng 40
Cent Mng 175 250 Norbeau 45 55 Valmont 38 4)
Dadson 5 10 Nordeau 20 30 Wm Leys 

Young Dave
4 7

El wood Mng 
Flicka

Gariand
2

;

25
4

12

Ok lend
Pascalls
Provincial

4
10

2

6
14

4

16 19

Offre Dem.

Cours Des Huiles

Valeur* Ventes Haut Bas Far. Nat
Mar pic 2500 27 25 27 4-3
Merrill 500 80 80 80
Mid Chib 500 45 45 45 -1
Magodor 1000 10 10 10
Monpre 2500 61 56 59 —1
Montoary 7100 50 SO 50
N Formaq 12500 9 7 9 41
N Pac Coal 2600 DO 109 109 +1
N Hosco 31400 440 380 390 440
N Santiago 1000 7+ 7+ 7» j
N Spring 4500 12 10 12 41
N Vinray 25.00 6 6 6 — Vj
Nocana 8000 13 12 13
Norveli e 2300 25 25 25 —2
Obrien 1500 100 90 90 —10
Okalta 2000 123 123 173 43
Opcmisca 3200 25 24 25
Oreban 10500 22 20 20 —2
Partridge 2000 22 22 2? 42
Paudash 6000 58 56 58 -1
Pennbec 500 22 22 22 —3
Pitt Gold 5000 6 5 5 —1
Porcupin 33500 I6V2 15 16 41
Portage 31000 46 42 43 —4
Provo 900 270 270 270 410
Que Cobalt 2500 165 160 160 —10
Que Chib 500 48 48 48
Que Lab 2000 7 7 7
Cue Llth too 425 425 425
Que Smelt 7500 22 20 20 —2
Stand Gold 2500 17 17 17
Strep R 100 955 955 955 4J
Sullivan 100 225 225 225
Tache 1000 12 12 12
Tazln 5500 23 20 23 +1
Tib Expl 1000 11 11 11 4 Vj
Titan 16000 45 40 42 42Trebor 13000 6 6 6
U Asbestos 50C 650 650 650 —5
Un Oils 1300 235 225 225 —4
Valor Llth 500 8 8 8
Vanguard 1500 21 21 21
Westburn Z300 79 79 79
Wcstvlle 1000 10 10 10 4 J

SêiM to clo«: Industrials M.MO, mines 
and oil* 482.000.

Ang Can Tel A 
Banoue o'Econcmle 
Banaue d'Epargne 
Banque Provinciale 
Briqueterie St Laurent 
Can Delhi 
C Javelin
Corp D'Exp Financier 
Credit Foncier 
Dupuis Freres P 
La Laurentienne 
La Prévoyance 
La Sauvegarde 
La Solidarité 
Les Prévoyant* 
Manufacturers Life 
Que Telephone 5 pc P 
Société d'Admin & Fiducie 
Trust Gen du Can P 
Westcoet Transmission

Offre Dem
29 30
34
51 —
32+ — 
65 

6
13».
UV 
70 
21 
50 
45 
50
35
30 

239
17+
82 87

100
20+ 20^4

6’ . 
13*4 
12 ‘

242

American Stock 
Exchange

Braz Tract T’
Brown 11»»
C Marconi
Electric Bond et Share 
Ford of Cda a 
Humble 
lmp OH 
Int Pete 
Mass Harr 
Molybdenum 
Mesabi 
Pac Pete 
Stand Prod 
St Law Corp 
Tri Cont Wt*
Webb et Knapp

«5
47*k
58 +

'27

20

30+

6*4 
11 + 

2 + 
32» 4 
88*, 
63» 4 
45*4 
55» 4

25 +
30+
ÎS%
11
13+
1918

6', 
11% 
2*4 

31 +
88» n
64+
47 + 
57 +
8+

26+
30+
20
12
11 +
20 +

1

CORRECTION MONTL STOX 
Bank Mont 206 $46»« 46’4 46Ji

Fonds Mutuels
X Affillbted Fund Inc Com 
X American Business Share* 
X Boston Fund Ltd 
X Bullock Fund Ltd

Canadian Investment Fund 
Canafund Co Ltd

Corporate Investors 
Dividend Shares 
Dominion Equity Inv Ltd 
Fond Collectif A 

X Group Sec Auto Shares
4 Do Rail Shares
+ Oo Stel Shares 

Grouped Income 
Growth Mines Ltd 
Growth OH & Gas 

X Incorporated Investor*
Investors Mut of Cda 
Keystone of Canada 

•f Keystone Custd B-3 
4 Do B-4
X Do K-l
X Do K-2

Investors Growth Fuhd 
Leverage Fund 

X Mass Invest Trust 
X Mass Invest Growth Stosk 

Mutual Income Fund 
Prêt A Revenue 
Regent Fund Ltd 
Sav Investm Mut of Cda 
Supervd Amer Fund 
Supervd Exec (19551 Ltd 33 67 

Do 1956 Ltd 
Do 195’ Ltd 

Supervd Growth Fund 
Supervd Icome Fund 
Timed Invesment Fund 

X Wellington Fund Inc 
Radlsson R 1 
lelevison Electronics 
1958 Exec F of Cda

INVESTMENT COMPANIES

Dlversfd Inc Shs Ser B

exchanme commission.

Offre Dem.
6.30 6.8?
4.12 4.43

15.75 17.03
11.96 13.11
8 49 931

33.52 35 20
1 4.99 5 48

6 94 7 63
8.20 8 91
2.69 2.95

13.80 14.11
5.10 5.60
6 89 7.56
7 98 0.66
7.25 7 95
3.45 3.77
3.71 3 91
7.55 7.9?
7.63 0.25

1008 10.90
1093 118?
15 36 16.77
930 10.15
0 41 9 10

10 61 11 58
5.41 5.84
5.02 5.57

11.01 11 90
10 39 11.23

4.70 5.14
5.04 5.51
4.70 5 25
5 04 5.51
5.99

33.67
6.44

27.61
4 73
) 69 10?
3 77 4.05

A5 »0 B5.10
12 64 13 70

4 64 3.10
10.97 11 96
5.04 3 29

NIES

3.30 3 60
plus stock

AVIS

AVIS par les présentes don­
né que le contrat signé le 9 juil- 
let 1958, transportant à LA 
BANQUE MERCANTILE DU 
CANADA, toutes les dettes et 
comptes à recevoir dus à R. La- 
chance Hardware Co. Ltd. a été 
enregistré au Bureau d'Enregis- 
trement du district de Mont­
réal, sous le- numéro 1347676. 
MONTREAL, QUE. 1958

COMPTABLES AGREES

BELANGER & DAHME
Comptables agréés

3826, rue Saint-Hubert 
BE. 3475

Provosf & Provosl
Comptables agréés

ROGER PROVOST. CJk. 
Syndic Licencié

ROLAND PROVOST. OX

533 rue Cherrler 
AV. 8-860/

VI AU & ROBIN
Comptables agréés

LUCIEN D. VIAÜ. C_à.
H. LIONEL ROBIN CX. 
JACQUES R. CHADILLON, C.A. 
ARMAND H. VIAU. C-A.

PO. 9-38714
4926, av. Verdun VERDUN

Chartré Savison, Beauvais, Bélair, 
Côté, Marceau et Associés

E. H. Knight # Co.

Maurice chartre. c.a.
LUCIE.N-P BELAIR, C.A. 
GERARD MARCEAU. C_A. 
RAYMOND fORTIER. CA. 
ALBERT CARNEAU. C.A. 
CLEMENT PRIMEAU. C.A. 
R. COUI1I ARD. C.A. 
PIERRE BARRY. C.A.

comptables agréés
M. SAMSON, O.B.E.. C.À. 
E.-H. INIGHT. CA. 
LIONEL ROUS5IN. CA. 
PERCY AUGER, C.A.
H. SOURGOUIN. C.A. 
PIERRE LESAGE. C.A. 
BINOrr SYLVAIN. C.A. 
PAUL CONTHIER. C.A.

A t BEAUVAIS, B SC.,CA
IEON COTE. C.A. 
DOLLARD HUOT, CA. 
JEAN LACROIX, C.A. 
MARCEL IMBLEAU, CJL 
DENNIS BELL, CA. 
T.-LOUIS LEPINAY. CA. 
PIERRE CHOLTNARD, CA

MONTREAL — QUEBEC — RIMOUSKI

Avis est par les présentes don­
né que le contrat signé le 9 
juillet 1958, transportant à LA 
BANQUE MERCANTILE DU 
CANADA, toutes les dettes et 
comptes à recevoir dus à IN­
TERNATIONAL INSTRUMENT 
SALES a été enregistré au Bu­
reau d'Enregistrement du dis­
trict de Montréal, sous le nu­
méro 1347877.
MONTREAL, QUE. 1958.

CARTES PROFESSIONNELLES ET D'AFFAIRES

DACTYLOGRAPHESASSURANCE

CANADA
Province de Québec 
District de Montréal

Aldina 
Alfa Gai 
Anaconda 
Bar cm*
Blu* Cr 
Bum*
Cdn Fort 
Cattlr
C'ntury 
Çlaybar 
Cont Polaih 
Dom Min

Offre Drm.
•09+ 11 
16 75 17.00
.,52 
*07

11

.170 
07» Y 
1?

- 45
06+ 07+
l?
05
14

03

13
05»,
18
50
03+

Fdoran 
Ft St J 
Frathold 
G'way 
Kenar* 
Keno 
teamac 
Led Cal 
Mrriand 
Monarch 
N Rich 
N Cont

Offra Dem.
07'? 08 

375 390

Les Obligations 
industrielles actives

•“our* fourni* par 
Thr in\cmroeni Dcalert 

AaioctAtion of Canada

01
01
04
09
06
08
27

02
04
05 
10
06+
09
30

02'*, 04 
0) 04+
02»% 03

Ranchman’* 
N Reality 
N Reality 
Renfrew 
Redgrway 
Sat'ex 
Sa?/- 
Se’act 
Share 
T field 
W warn 
York

Offra Dem
16
26
26
03 
0? 
05
H
05
04

>0
29
29
il
03» î
08
30 
04
0$

02+ 03 
07»y 08
63 85

MOYENNES A MONTREAL
Court fournil par It Prtttt Cantdltnnt

1 Abit Fewer 8» Fap^r 6’
2. B. C. Electric S'*-8M
3. Canadian utlllt S*«-77
4. Canadian Indust 5V’7 
3. Canadian Fac R 5 8.1
6. Eaton Realty 5-78
7. General Mot Ac Co. 6’ 
0 Home Oil 5 71
9. Loblaw Leaned 5+83

10. Facific Petroleum* 5»
11. Quebec Naturi Gat 5’«
12. Shaw Wat K P 5+ 72
13. Tr Cda Pipe L 5 85 87
14. Watt. Tran* Corn- 5’
15. West Tran* Ex $tk 5’

Offra
4 77 IPS 

97

Dem
107

105 106
103 107
96 90
90 100

105 107
Dec 100

«8 99
97 99

130 13)
11? 114
140 144
94 96
79 12

3000 0+ 0+ 0+1 — 1 •
?i;roo 53 43 46 — 7

24500 •2 76 00 + 2
20500 26 27 73

251300 33 26 33 4 11
2100 19 10 18 —1

155 $’6 75+ 73+1 — 7»
57900 37 33 35
41600 • 1$ 17+ 14 4 li*

2000 27 26 26 41

j Hier
Il y a une lemalne 
Il y a un moi* 
il y a un an 
1958 haul 

I 19.'8 bfls 
1957 haut 
1957 bat

Moyenne i Toronto
7ba 10ft 20, n 30ce tOpa 1S«o Hitr

20ln
455.65

20go
11.11

ISbm
156.07

îlwo
140 8)51 75 140 .1 268.) 273 6 370 0 70.17 Mardi 454 1.) 01 68 155 80 139 153? 06 139.7 266 7 224 4 377.9 70.58 Sem pas* 4.53 63 82 80 157.12 135.9851.77 14‘ 7 • 263.8 723 9 378 8 7157 Mois pass 450.46 •4 67 159 72 136 8350.64 143.0 264 8 24 7 374.6 74.9P Ann pas* 48» 85 80 09 194 53 1)6 $337.60 1537 292 8 V46 4 437 6 06 8- 19)1 haut 455 14 06 19 162 02 318 304.1 84 130 ? 227 5 195 7 333 3 62 47 1958 bas 397 44 70 13 144.47 124 1755 99 135,4 300.0 749 4 481 7 91.06 10.57 haut 490 47 03 7î 23? 71 193 9*41 87 220 0 1880 3200 60 81 1957 bas 306.06 60.15 141.93 121 61

COUR DE MAGISTRAT
Pour le district judiciaire 

de Montréal
No. 490 298

VINCENT BARRE, comptable, 
des cité et district de Mont­
réal,

Demandeur
contre

EDDIE GAUTHIER, ancienne­
ment des cité et district de 
Montréal et maintenant de 
lieux inconnus.

Défendeur
B est ordonné au défendeur de 
comparaître dans le mois.

Montréal, le 14 juillet 1958. 
(Par ordre)

Georges DUSSAULT 
Député-greffier

CANADA
Province de Québec 
District de Montreal

COUR SUPERIEURE
No 450,391

EDGAR A. LAROSE, Blue 
Primer, de U Cite de Bros- 
seau Station, District de 
Montréal,

Demandeur
•VS»

ANDRE RALPH DELL ANL 
ELLO, autrefois de la Cité de 
Jacques-Cartier, District de 
Montréal, et maintenant de 
la Cité de Long Island, Etat 
de New York, Etats-Unis d'A 
mérique,

Défendeur
PAR ORDRE DE LA COUR :
Il est ordonné au défendeur 

ANDRE RALPH DELL’ANIEL- 
LO de coniparaitre dans le 
mois.
Montréal, 15ème jour de juillet,

- 1958.
Député-Protonotaire 

J A. VIGER 
Mes Liberman & Segall,

I Avocats,
i 285 rue Craig Ouest,
! Montreal, S

Horace Labrecque
et Fils Ltée 

Courtiers d'assurances
Nous invitons les communautés 
religieuses à se prévaloir de no» 

services particuliers,
1411. rue Crescent 

Victor 9-2371

BREVETS D'INVENTION

DACTYLOGRAPHES
“Tout pour le bureau”

Dactylographes, ma- 
chines 4 sddltlon- 
ntr. à Scrtr» la 
chèques. «Ucres. 

pupitres, armoires, 
etc.

Canada Dactylographe
— Inc. —

Tél.t BE. 3491 R.-T, Armand
44 o-, rue Si-Jacqurs, Montréal

ELECTRICIEN

Manuel de rinventeur
et formule.<fe,preuve 

d'invention
écrivez

ALBERT FOURNIER
’'peocueFUPat&ofvrrsjiMKTM

'934 SIf CATHERINE iü MONTREAL

Brevet d’invention 
Marion & Marion

MARQUES DE COMMERC* 
DESSINS DE FABRIQUE 

en tout »»> ; 
Rsymond-A ROMc et 

Alfred Bastirn 
1310 rue nnimmond. 

MONTREAL

Entrepreneur-électricien

Jean K. Malouf Inc.
Entretien — Réparations

RA. 1-9630
6305, 25e ave, Rosemont

MEDECINS

Dr Maxime Briseboii
Eleetrlelt» médicale . Rsyons X

L.G.M.C. FH-C-Sc.
De la Faculté de Médecins de 
Paris. Maladies générales endo­
criniennes urinaires, digestives.
circulatoires.
Bureau touc les leurs de 10 h, 
k midi. 2 a 6. 7 a 8h. rscepté 
-cmedi de lOh. é midi d» 3 4 
41».
LA. 3-5252 (1S Xherbrooke est

Encouragez
nos

annonceurs

Dr C. Melillo
gradué d'Europe

'Maladies genlto-urlnalres. peau, 
sung, glandes. Désordres sexuels, 
nerveux Impotence complexe 
d'infériorité, anxiété, dépréssion, 
bégaiement, alcoolisme, ulcères, 
spasmes, circoncision, rhumatis­
me obésité
134 ouest Sherbrooke - VI. 5-1134

ASSURANCES

1

ipagnte 
^Assurance SWrliVtS

MONTREAL
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SELON FORD FRICK

La coopération des majeures 
et mineures essentielle à la 

survivance du baseball

Durelle conserve Le Baseball 
son championnat

WASHINGTON, PA — Le commissaire suprême 
du baseball, Ford Frick, a déclaré aux sénateurs améri­
cains à Washington que le baseball doit absolument obte­
nir les pouvoirs de contrôler la télédifffusion et la radio­
diffusion de ses joutes pour survivre.

Le commissaire a ajouté que la télédiffusion des jou­
tes des ligues majeures en territoire des ligues mineures 
est la principale cause de la baisse de popularité du base­
ball dans plusieurs centres. Il a ajouté que ta coopération 
des ligues mineures et majeures est essentielle à la survi­
vance du baseball.

Frick a fait ces déclarations devant le sous-comité 
qui enquête sur le baseball, le hockey, le football et le 
‘'basketball" professionnel à Washington Frick était ac­
compagné de George Trautman, commissaire des ligues 
mineures de baseball.

L'aspirant Mike Holt est incapable de 
poursuivre le combat au 9ème round.

Supple et Cléroux sont victorieux
Yvon Durelle. de Baie Ste-Anne, au Nouveau-Bruns­

wick, a conservé le championnat des poids mi-lourds de 
l’Empire britannique lors de son combat de 12 rounds dis­
pute hier soir, au Forum, contre Mike Holt, de l’Afrique 
du Sud. lorsque ce dernier s’est avéré incapable de pour­
suivre les hostilités au neuvième round.

Willie Mays a trois coups sûrs 
et les Giants triomphent 9 à 2
SAN FRANCISCO AP’ Ces 7e triomphe, a subi son He re- 

C.iants de New-York on! obtenu ver.-..
H coups sûrs aux dépens de cincj Kirkland et Orlando Opeda 
lanceurs des Phillies de Phil idc.!- ont également frappe trois coups 
phio pour triompher au compte sûrs chacun pour le San F.an- 
de 9 à 2. ici hier après-midi, dans cisco.
une joute régulière au calendrier Richie Ashburn et Eddie Ka- 
de la ligue Nationale r.anski ont dirigé l’offensive de

Cne foule de I0.2.'>n amateurs ; neuf coups sûrs des Phillies avec 
de baseball a yu Willie Mays chacun deux coups sûrs, 
mettre fin à sa léthargie au mar- j 
bre en frappant deux simples et S VN FRANCISCO

même joute.
I.e gaucher Joinin' 

lancé la partie enti 
Giants, remportant sa 10e vie-

faites. Sanford en quête de -on

Sf-Jérôme gagne
Hier soir, dans une partie ré­

gulière au calendrier de la Li­
gue de baseball Provinciale ju- ...... ......
nior, le St-Jérômr a blanchi le Mays cc 
St-Laurent au compte de 1 àO.

simple.
St-Laur. 000 000 0—0 3 2
St-Jér. 010 000 x—1 3 1

Miller et Clark; J.-P. Rioux 
et R. Rioux.

Une victoire des
Bai mraeOn F 8*"ford. remumlfz. PO—A -

îo Phüadelphli» 24-9. Sun Francisco 2'/-
Au Palais des sports, hier H DJ—-Tones. Kamnskl et. Bon­

soir les frères Psul et 1 innpt cher, Spencei OCTonncIl et Gepe-soir ics rreres l nui ei i.iunri ^ , o’Conne’J, Spencer *’ Ope-
Raillargeon ont gagne leur corn ,1«. PB -Philadelphie S, San Prsncls- 
bat par équipes contre Dan Mc- co io.
Shaine et Roy Shires. I 2b—m»ts an Antoneiu bv—

Red Devil a battu Larry Mo Maya, s Antonein sp--6*wauki. 
quin en 10:53 minutes. Red ?a,?f6nî, 1e — Antonell tO. 10-71Lyons et Sammy Berg ont an-,
nulé de même que Manuel Cor- .APL -pw Meyer iSpenrer). bp - 
tey el Chet Wallick en prélimi- 
naire.

PHILADEI PHIE \ B P US Pnn
Aahbum CC 4 0 2 0 i
Fernandrz AC 4 0 1 0
BCHiche*» îü 3 0 l 0
Rcpuîskl CG 4 0 0 0
Jones 3B 3 1 l 0
Bowman CD 4 1 1 0
K a/Anskt 2 B 4 0 2 1
Sawfttafcl R 2 0 1 1
.Sanford L 0 n 0 0
Mover L. f) 0 0 0
A-Phillev 1 0 0 0
Gray I. 0 0 0 0
Miller L 0 0 0 0
B-Poet 1 0 0 a
Morehead lu 1 0 0 0

TOTAUX 3? l 9 •>

SAN* FU SN'CISCO 4R V us Run
O'Connell 2B 4 1 1 0
Kirkland CD 5 1 3 I
Ma vs CC b 1 3 2
JnbJortski 3B 4 l 1 1
Davenport 3B 1 0 f) 0
C'epeda IB 5 0 3 0
Warner CG 3 1 2 J
Alou CC» 1 0 0 0
Spencer AC 3 1 0 0
Schmidt R 4 2 0 0
Antonelli L 3 1 l 2

TQTAIX 38 9 14 7

A- Frappe pour Meyer dans la -V
B- Frappe pour Miller dans la 7e

PHILADELPHIE . 000 000 200 —2
SAN FRANCISCO 040 230 OOx —0

Dans aa chambre. Holt a dé 
claré après la bataille qu'il s'é­
tait blessé a la main gauche au 
3e round et qu'il ne pouvait s'en: 
servir comme il l'aurait voulu. 
I! ressentait une douleur cha­
que fois qu'il frappait de la 
gauche.

Durelle a déclaré que Holt 
était le boxeur qui frappait avec 
le plus de puissance qu’il a at- 
fronté au cours de sa carrière 
professionnelle. Lne foule de 
5,025 personnes a rapporté une 
recette brute de $21.000. au 
programme de boxe d’hier soir 
au Forum. La recette nette a 
été de $18,000.

Le match a été disputé sau-r 
vagement et, a partir du sixiè­
me round, il semblait certain 
que l’un des deux adversaires ! 
devrait bientôt épuiser scs re­
serves d'énergie.

Pii Audette, agissant comme 
le second de Holt, a révélé que ! 
le pugiliste sud-africain avait i 
peine à respirer entre les hui-. 
tième et neuvième rounds.

Holt, qui était assis sur son 1 
liane, devint soudain d'une pâ-, 
leur livide, fl perdait bientôt j 
conscience pendant que son gé- i 
rant Piet Lourens tentait de le ; 
ranimer. Mais ce fut peine per­
due.

Comme il ne se présentait 
pas au centre de l’arène au 
son de la cloche annonçant le | 
debut du neuvième engagement, 
les .spectateurs qui avaient ; 
bruyamment manitesté tout au 
iong de ce sanglant combat : 
poussèrent un hurlement.

Il passe aux majeures
PENTICTON, C.-B. (PC»—On 

autre Canadien est passé aux li­
gues majeures de baseball. Il s'a­
git du lanceur Ted Bowstieîd. de 
Penticton, Colombie-Britannique 
qui a été rappelé du club Min­
neapolis de l'Association Améri­
caine. par les fed Sox de Boston, 
de la ligue Américaine. Ted avait J 
une fiche de huit victoires et ' 
quatre défaites a Minneapolis.

Chut*
Le pécheur de Baie Ste-Anne 

et son adversaire sud-africain 
ne furent pas lents â entrer en 
action dès le début du match.

Holt fut envoyé au plancher 
pour le compte de sept au troi­
sième round et il terrassa a 
son tour son adversaire ?gi hui­
tième. Durelle, cependant, se 
releva aussitôt.

Durelle saignait d'une coupu­
re qui lui avait été infligée au- 
dessus de l'oeil gauche dans les 
derniers rounds. Holt, pour sa 
part, saignait de la bouche et 
du nez.

Durelle a échappé à la dé­
faite à cause de sa robustesse. 
Encaissant tout cc que son ad­
versaire lui servait, il revenait 
plus fort à la charge en mate- 
lant son adversaire de solides 
coups jusqu'au moment où il 
sembla en réelle difficulté.

Holt a affiché une tenue qui 
en a surpris plusieurs. Il tirait 
légèrement de l’arrière dans les 
points accordés par les trois ju­
ges pour les huit premiers 
rounds.

Supple gagne
Dans la rencontre serru-tinale 

au programme, le champion 
poids coq du Canada Pat Supple 
a défait Cleo Ortiz de New-York 
par mise hors de combat techni­
que au 4e round d'une bataille 
limitée à huit assaults. Supple 
qui n'a subi qu'un seul revers 
chez les progessionnels. pesait 
119 livres et son adversaire 120.

L'arbitre Maxie Berger a mis 
fin au combat après 2.41 minutes 
au 4e round alors que Ortiz pou- 
\ait difficilement se défendre.

Dans les autres batailles. Beni­
to Favrotto, 189!: a défait Alex 
Norton. 1761:, par K.O. après 
1:52 minutes au 2e round d'une 
bataille qui devait en durer qua­
tre.

Robert Cléroux. 201. a vaincu 
Charlie Jnnes. 213, par décision 
dans un combat de six rounds.

Jacques Dulhoste. 139. a eu rai­
son de Jacques Leroux. 137. par 
décision dans un combat limité 
à quatre rounds.

HIER 
Ligue Nationale

.San FranciMO P. Piiiladelphle 2 : 
Chicago 5, 7, Cincinnati 4. b I 
Pittsburgh à Loa Angeles -aoir) 
Milwaukee a St-Louia «aoirj 

Ligue Internationale
Hochesar o. Montreal 2 
loLcnLo 6. liitffaio 5 

Ligue Américaine
New-York 2, Détroit 2 
Chicago fl. 5 Balt‘more 1, fl ; 
Boston 5. Kajisac City 2 
Wfu-hingion 7. Cleveland fl 

A C- «I O U R D’H U 1 
Ligue internationale

Montréal à Rochester *aoln 
Buffalo à Toronto «soir» 
Richmond à Mlam; laoiv»
* ce aies joutes au calendrier)

Ligne Nationale
Pittsburgh a Lo» Angeie* (soir) I 
Philadelphie à San'Francisco 
Cincinnati a Chicago 
Milwaukee à St-Louis 

Ligue Américaine
Détroit à New-York 
Kansas CTty à Boston 
Chicago A Baltimore (soir» 
Cleveland A Washington «soir)

• A la piste Blue Bonnets Raceway

Farong est au nombre des partants dans 
une course pour trotteurs de classe "B"

Cette épreuve est pour une bourse de $2,000.00 
Neuf autres courses sont au programme de ce soir.

CLASSEMENT

Les amateurs de courses sous, 
harnais qui se rendront à la 
piste Blue Bonnets Raceway ce 
soir assisteront à un program­
me de dix courses.

La course principale de la 
soirée est la neuvième. Cette 
épreuve est pour les trotteurs 
de la classe ‘‘B ’. Elle est pour 
une bourse de $2.030.

Huit rapides trotteurs pren­
dront place à la barrière du dé­
part. Parmi les partants, men­
tionnons le réputé Farong qui

sera piloté par H. Beattie. Fa­
rong partira de la position nu­
méro 2.

Farong sera le choix de plu­
sieurs spectateurs pour triom­
pher. mais nombre de personnes 
sont d’avis qu’il recevra une so­
lide opposition, notamment de 
la part de Dallas Hanover qui 
sera conduit par De! MacTavish.

Dans la dixième et dernière

course au programme, le publie 
verra courir d'excellents anv 
pleurs de la classe “C”. Cette 
épreuve est pour une bourse 
de $1,200 et d'une distance d'un 

• mille.
Success Key est l’un des am- 

bléurs qui recevra sûrement 
(-'attention des spectateurs. B 
sera conduit par J’expérimenté 

Honorai Larochelle.

I.1GLE INTER N'ATI ON A I.E

j Montréal 
Toronto 

; Rochester 
j Miami 
j Columbus 
: Richmond 
! Havane 
Buffalo

Milwaukee /
San Francisco
Chicago
St-Lom*
Philadelphie
Pittsburgh
Cincinnati
Los Angeles

G P Moy. Diff
59 33 .641 _
52 38 .578 6
48 43 .527 10»,i
50 <0 .505 12’^
+7 .-J95 13’ 2
43 .50 462 IflVi
41 51 .446 ;8
34 62 .354 27

nationale

G P Moy. Diff.
44 36 .5.50 _
45 38 .542 '’i
13 41 .512 »3
39 39 .500 4
38 40 487 5
40 43 .482 5 S
37 42 .468 6*'2
38 45 458 7»3

AMERICAINE
i i G P Mot. Diff.| New-York 54 28 .659
i Boston 42 40 .512 12
• Détroit 41 40 .506 12V,
! Baltimore 39 42 431 J 4L.

Kansas City 39 42 .481 14 * ^
î Chicago 30 44 .470 14* i
Cleveland 39 46 .459 19**..
Washington 36 47 .434 18‘*

Van Donck champion
PARIS PA — Floyr Van Donck. 

de Belgique, a.gagné l'omnium 
de golf français pour la deuxie­
me fois de suite, éliminant Ha­
rold Henning, d'Afrique dp Sud, 
par la marge de quatre coups 
dans la ronde supplémentaire de 
36 trous.

Les deux concurrents étaient i 
sur un pied d'égalité avec des i 
totaux identiques de 276 pour 72 i 
trous mardi.

Match de championnat
•SYDNEY, Australie, (PA) —| 

George Barncs, d’Australie, et j 
Johnny Van R'ensberg, de PAL 
frique du Sud, ont signé leurs | 
contrats hier pour un match de 
championnat mi-moyen de 
pire britannique. 1

Les inscrits à 
Blue Bonnets

PREMIERE COURSE 
I) AMBLE — i M. — *Ô00 

Lady Re«d. R«d Wing. The Sha­
dow. Little Billy D.. Highway Ex­
press. Royal Grattan. Irish Lahe 
Lasaie. Success Penny.. Aussi éligi­
ble: Coronation Brook, P Caldwell.

DEUXIEME COURSE 
D. TROT — I M. ~ SflOO 

Irish liane. Hildreth Hanover. Ar- 
dellls Hanover. The Golden Riddell. 
Homestretch Galon. Cork Robin. 
Miss Donna Dalyum. Le Beau. 
Aussi éligible: Donegal

TROISIEME COURSE 
I>. AMBLE — 1 M. — 3*00 

Patti Wayne. El Dora Indian Pert 
Scott. Cheyenne Counsel. True Wil­
ma, Carleton Hanover. Jeff Protec­
tor. Castle Comet. Aussi, éligible: 
Knight’s Boy.

QUATRIEME COURSE 
C. TROT — 1 M. — $1,200 

Ann MacDuff, Earnest MoELwyn. 
Carlo* Hanover, The Donk. Titan 
Up. Pat Strong. Lou Darnley. New 
Idea. Aussi éligible: Miss Direct 
Fingo.

CINQUIEME COURSE 
C. AMBLE — I M. — $1,200

Sparky G.. Dixie’s Baby, Lynch­
burg Lady. Our Honor, Fury. Irish 
Gander. Bishop Worthy. Wilming­
ton Direct.

SIXIEME COURSE 
C. AMBLE — 1 M. — SI.200 

Trickle Grattan. Diana Herbert. 
Tough Volo, Bradv’s Best.. Ike C. 
Miss Madellna. Little Majesty.

SEPTIEME COURSE 
C. TROT — 1 M. — 51,200 

Scotch Knight. Mr McE Stone, 
Miss Alice. Empire Song. Before- 
hand. prince Rossi. Blackwell, Dum­
barton.

SEPTIEME COURSE 
C. TROT -.1 M. — $1.200 

Fîving «Tancer P. Bingo Hanover. 
Black Velvet. Sudmite. Jackie A- 
dams. Jerrv Patchen, Jack Brook, 
Royal Pointer.

NEUVIEME COURSE
B. TROT — 1 M. — $2.000 

Corpet Bagger. Mac’s Star. Ted
Genesee. Great Hanover. Dallas 
Hanover. The Mighty Man, Hickory 
Hanover. Farona

DIXIEME COURSE .
C. AMBLE — J M. — $1,200 

Success Kev. Duke Spender. Apa­
che Pa6.s. Royal Phonograph. Miss 
Birthday, Happy Vonian. Joan Chief 
Manor Chimes. Aussi éligible* 
Scotch Ann.

Nombre record de professionnels 
ou tournoi de golf à Saint-Jean

Un nombre record de 61 pros 
et assistants participeront au 
tournoi de golf à St-Jean diman­
che.

C'est la première fois que ce 
chiffre est atteint dans un tour­
noi de golf Québécois cette sai­
son.

C'est le trophée O'Keefe et une 
bourse de $1,100 qui sont en jeu.

Le tournoi pro-amateur de deux 
jours, au club de golf de St-Jean. 

I est le troisième d'une série de 
j cinq arganisés cet année dans 
la province dans le but Je don­
ner aux golfeurs de chez nous 
l'occasion de faire face réguliè.'-’- 
ment à de la compétition de 
qualité.

Ce circuit, où un total de $15,- 
000 sera distribué en prix, est 
ouvert aux amateurs et profes­
sionnels de la zone du Québec 
seulement.

Dimanche les ‘ threesomes'’ à 
surveiller seront'ceux de -John 
MacPherson. Pat Fletcher et Da­
mien Gauthier, qui partent à Ih. 
24 p.m.. et Bill Kerr. L. Harmon 
et O. Periard qui partent immé­
diatement après.

Le vétérant Jules Huot. Stan 
i Horne et le jeune J.G. Periard 
| commencent à lh.48 p.m.

Le pro gagnant recevra $350 et 
un thophée, le second $200, et le 
troisième $100. Il y aura 14 au­
tres prix en argent. Le total des 
prix pour les professionnels est 
de $1.000.

De plus les assislants-pros re 
cevront des prix spéciaux et un 
prix de $500 sera donné pour un 
trou d'un coup à un trou déter­
miné à l'avance.

Samedi le tournoi est ouvert 
: aux amateurs de la QPGA des 
! classés A, B et C, avec les ga- 
i gnants dans chaque catégorie re­
cevant un trophée et des prix. 
Dimanche ce sont les pros rie la 

1 CPGA et les amateurs avec un 
i handicap de cinq et moins qui 
joueront.

Les résultats 
à Blue Bonnets

Voici les résultats des cour­
tes sous harnais disputées, hier 
I soir, à Ja piste Blue Bonnet* 
, Raceway:

PKKMlBKÜ COIRSE 
I) VMBW — «WIO 

i Miller's Ann 6.40 S 00
■ Fred EUcintfiao 10.10
: BdRewood Stone 
I Tempe. 2.13 4-5.

DEUXIEME COFRSIt 
U. TROT — WO«

D-.iSty Brooke 8.90 4.70
F-roepect Bol' 5.20
Margie Pellèy 

Temps: 2:13 1-5.
Pan double Mliler* Ann et Dus­

ty Brooke *41.70.
TROISIEME COI RSE 

D. AMBLE - sson 
Quick Prima 12.90 7^0
Hooeter Pick 7.30
■Jackie Grattan Patch 

Tempe: 2 13 2-5
QUATRIEME COURS®

C. TROT — SI .’«0 
Prince Britton 9 00 4 40
Shadtdale Worthy 4.90
Toodles Hanover 

Temps: 2 17.
Qumeila: $21.(50

CINQUIEME COUKS*
C. AMBLE — $1,200 

Leeroff S.80 4 4P
David Stone 8.SO
Pat. Rea 

Tempe: 2:12 2-5
SIXIEME COURSE 
C. AMBLE — $1,200 

Puck Hanover 4.60 3 2C
Indian Prince 390
Trigger Teas 

Tempe: 2:11 1-5.

390
6.50
4.40

3.70 
3.50 
4.an

4.00
3Ai
2.80

3-50 
2 50 
$.50

3 80 
7.60 
6 30

2.80
3.80
4S0

WmTV'W V WW1 WWW W1 f WW

A NOS DEUX MAGASINS

Rochester défait Royal 5 à
Crawford,

250.
Sf»rory. T—2; 10. A—10 -

et SILVER FIZZ

WÈKÊtmss,

T)t%fc..

A Rochester, hier *oir, le* Red Wingt de Rochester ont 
vaincu let Royaux de Montréal au compte de 5 è 2 dans une 
partie régulière au calendrier de la Ligue Internationale.

Les vainqueurs ont cogné 11 coups sûrs eux dépens de | 
: Charlie Rabe, Bob Faust et Joe Jancse. Browning a lancé la 

partie entière pour le Rochester, limitent les hommes de Cley 
Bryant è six coups sûrs seulement.

Rabe a été le lanceur perdant. Son record eat maintenant 
de trois victoires et deux défaites. Les Red Wings ont compté 
trois points è la 4e manche et deux autres è la septièma.

Les Royaux ont évité le blanchissage en croisant deux fois 
le marbre au 6e engagement.
MONTREAL ................................. 000 002 000—2 6 2
ROCHESTER 000 300 20x—5 11 1

Rabe, Faust S, Jancse I et Teed; Browining et Katt.
BUFFALO ...................   001 001 300—5 10 0
TORONTO 000 050 Olx—6 » 1
Newkirk, Nagy 7, F. Rodriguez S et Holton; Minarcin, Tiefenauer 
7, Dixon 9, Scantlebury 9 et Thomson, Hannah 9. G.: Tiefenhauer. 
P.: Nagy.

Banks cogne son 24e circuit
Les Cubs gagnent la 2e joute contre 

Cincinnati 7 à 5

i oZÀ&maé U
AMHFRSÏ&URG, ont

jiJÜK:-»6

CHICAGO, (AP) — l’ne foule 
de 30,412 personnes a vu les 
Cutis de Chicago triompher des 
Redlegs de Cincinnati au comp­
te de 7 à 5, ici hier, dans la 2e 
joute d'un programme double. 
Les Cubs de Chicago avaient ga­
gné la 1ère partie 5 à 4.

Dans leur deuxième victoire 
de la journée, les Cubs ont ob­
tenu 10 coups sûrs aux dépens 
de trois lanceurs dont Brooks 
Lawrence qui a été chargé rie 
la défaite. C’est Henry, le 3e 
des trois lanceurs utilisés par 
les Cubs qui a été crédité de la 

: victoire.

Ernie anks a brillé dans celle 
; seconde victoire du Chicago en 
cognant son 24e circuit de la 
saison régulière. Pete Whise- 
nant en a réussi deux pour les

Redlegs, ses 4e et 5e de la cour­
se au championnat.

Dale Long a egalement été en 
vedette pour les Cubs avec trois 
coups sûrs en autant de présen­
ces officielles au marbre, alors 
que son coéquipier Sam Taylor 
en a frappé deux.

Frankk Robinson. Walt Dropo 
et Whisenant ont été les meil­
leurs frappeurs du Cincinnati 
avec chacun deux coups sûrs.

DEUXIEME JOUTE

CHU AGO

Presque tous les hommes aiment le

WHITE
w

Pn* Suggéré 
Toutes tsxes i

New-York et 
Boston gagnent

Voici le5 résultats des joutes 
de baseball disputées hier soir 
dans les grandes ligues:
DBTROri 020 OOO 000-2 3 0
NEW-YORK OüO 300 (KH -3 8 0

Bunnlng. FUeher i8> vt wiluon. 
Turlev rt. Howard. P Running.

Circuit* — New-York, Lumpc (3i, 
Detroit. Bolling CD.

| KANSAS CITY IOO 010 000 - 2 11 1
I BOSTON 000 004 OU-5 6 0

Dickson. Dniev (Si et Chili; De- 
; look, Klelv (7i et Berberet. 
i O—Delock. p—Dlckxon.
, <1EVELAND 010 000 122 •« 12 1
! WASHINGTON 003 000 004—7 » 1
I C»r*nt. MOMl Ih. Nurleeki (9i et 

Nixon; Oricgf, Hyde 181 et Court4 
ney. a- Hvde P—NariMkl.

Circuit — Washington, sieve» i2i
(231.

PREMIERE JOUTE 
CHICAGO 020 002 020—6 9 0
BALTIMORB 000 001 000-1 7 2

Donovnn et Loi lu Pappa*, Lore
i8i et TTlnndos. P—Pappax.

DEUXIEME JOUTE 
CHICAGO 120 020 000—5 9 0
BALTIMORE 001 023 OOx 6 13 2

Shav. Keegan |4|. Moore 16) et 
Battev; Haranman et Courtney. P— 
Keegan

Circuit» Baltimore, Hnrahman 2 
if), Woodling a>.

CINCINNATI 
Temple 2B 
Bell CC 
Robinson CG 
Dropo 18 
A-C'rowe 
Hoak 3B 
Whtaenant CD 
B- rhurman 
C-Morejon CR 
Bal lev R 
Gramme» AC 
Lawrence L 
Sohmldt L 
Acker L

TOTAUX

CHICAGO 
T Taylor 2B 
Thomson CC 
Walla CD 
Banks AC 
S. Taylor R 
Moryn CG 
Long IB 
Gorvl 3B 
D-Tanner 
Adams 3B 
Solia L 
Sri» ion L 
Henry L

TOTAUX

AB
4
4
5
3 
2
4 
30
1
3
4 
4 
0 0

:u
AB
4
4
5 
4 
3
2 
3 
3 
0 
0 
3 
0 
l

S 11

« 2 10
A—Triple pour Dropo dan» la 7e 
B—Annonce pour Whlaenaut dans 
la 7e
C—Retire pour Tburman rtana la 7e 
TV—But *ur balle pour Gorvl dan» 
la 8e

OINCINNOT!
CHICAGO

110 001 200—5
200 002 03g—T

*—Gorvl. PO—A—Cincinnati 24-15 
Chicago 27-12. DP—Mc Millau Tem­
ple et Dropo; T. Taylor et Long: 
Lawrence, Gramma» et Dropo; 
Banks. T. Taylor et long. LB-Cln- 
ctnnatl 8; Chicago 8.

2B—Dropo, Moryn, long 2. Bell, 
Grammar; 3B-Dropo. Temple, Ro­
binson, Crowe. C -Banka. Whlse- 
nnnt 2.
Ijiwrence (P. 6-71 
Henry iG. 2-01

APL I-Awrence .Moryn i. A Dns* 
coll. Donatclll, Smith. T 2:38. A— 
30.412.

HABITS

4»U1 t 4
pou*

PAYER
pou*

PAYERPUR TOUT LEmnensmUS Ppp

JUSQU'A 50% DE REDUCTION 
MERCERIE - CHAUSSURES 

VESTONS SPORT

CS Ppp

rue ste■•Catherine ouest

STATIONNEMENT GRATUIT
1215, SQUARE PHILLIPS — GARAGE DOMINION SQUARE
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Bobby Thomson permet aux Cubs 
de vaincre le Cincinnati 5 à 4

Il réussil un double opportun à la 9e manche — Walls 
cogne son 21e circuit et Neeman son 7e — Elston est

le lanceur victorieux
CHICAGO, <AP) — Bobby Thomson a cogné un double pour faire compter 

deux points a la 9e manche et donner une victoire de 5 à 4 aux Cubs de Chicago sur 
If* ^.e Cincinnati, dans la première joute d'un programme double, disputée ici
hier. C était la quatrième partie consécutive que les Cubs remportaient par la maigre 
marge d un point.

LE TOURNOI MOLSON

L'Association de chasse et pêche du 
Lac St-Jean-Roberval en 1ère place

L’Association de chasse et pê­
che- Lac St-Jean-Roberval est 
présentement en tête du tour­
noi 1958, mais l’on peut s'at­
tendre à de nombreux change­
ments d’ici la fin du concours, 
à mesure que nous arrivent les 
nombreuses entrées venant de 
tou* les coins de la province.
Voici la liste des dix premières 
positions à cette date;

LE TOUR DE FRANCE

Gaul remporte 
la 21e étape

Aix-les-Bains, France, (PA) — 
Charley Gaul, du Luxembourg, 
esr venu de l’arrière et il a dé­
montré beaucoup de vitesse afin 
de remporter les honneurs de 
la 21e étape dans l'épreuve cy­
cliste du Tour de France.

Il s'est classé premier de 
Briançon è Aix-les-Bains, soit 
une distance de 137 milles, è 
une vitesse moyenne de 31.347 
milles è l'heure.

Vlto Favero, d'Italie, détient 
toujours la première place du 
classement général et le maillot 
jaune.

Percé, 
prêt o fumer— 

Dooxi

(Wma %

PegTop
I éi

Percé, 
prêt à fumer— 

Doux!

L’Association de chase et pê­
che Lac St-Jean-Roberval; Club 
de chasse et pêche de Farnham; 
Association de chasse et pèche 
de Lac Mégantic; Quebec Labra­
dor Pioneers .Association; Asso-; 
ciation des chasseurs et pè-1 
cheurs de Rouyn-Noranda Inc.; | 
Bristol Angler and Hunter Club; j 
Pécheurs et chasseurs de Mont- j 
réal Inc.; Stanstead Countv Fish 1 
and (lame Club; Association de 
chasse et pêche, région Mont- 
Laurier; Club de pêche et ca­
notage de Lachine.

De retour d’un voyage dans j 
le bas St-Laurent, M. Richmond 
Pelletier, directeur du Club de 1 
pèche Molson, nous a fait part 
des nouvelles suivantes; Les 
pécheurs sportifs qui aiment 
pêcher le saumon seront très 
heureux d’apprendre que la pê­
che est très bonne à l’entrée de 
la rivière Matane et au pied du 
barrage de cet endroit. Au dire 
de deux experts qui connaissent 
très bien la rivière Matane, 1 
MM. Lucien Bourgoin et Roger 
Desjardins, résidents de l’en­
droit, le saumon est. en très 
grande quantité.

L’Association des pécheurs de 
Matane, une nouvelle association, 
à l’oeuvre et très active et s'oc­
cupe à solutionner les problèmes 
nombreux affectant lé sport de 
la pèche.

A Montmagny, M. Jos Lachan­
ce, un des meilleurs guides lo­
caux, nous rapporte que le bar, 
très rare et si difficile à captu­
rer, semble être revenu dans ses 
eaux, car on constate, un nombre 
imposant de ces poissons dans 
les filets de pêche.

Les associations de Montmagny 
et Lévis sont actuellement à se 
préparer pour leur tournoi an­
nuel de mi-été.

M. Richmond Pelletier tient à 
rappeler à tous les pêcheurs 
sportifs qui n’appartiennent pas 
à une association affiliée a la 
Fédération de ne pas retarder à 
se joindre au mouvement. Une 
prise de poisson peut leur ' être 
profitable, et, de plus ils peuv*errt 
compter sur le service de ren­
seignements'dos associations pour 
de meilleurs conditions de pêche.

M Gaétan Benoît, journaliste 
réputé, l’ami des pêcheurs et ju­
ge du tournoi Molson vient de 
participer à une partie de pêche 
où il a fait des prises apprécia­
bles. Tous seront heureux d’ap­
prendre cette bonne nouvelle et 
en votre nom, nous souhaitons à 
M. Benoit, un prompt rétablisse­
ment et un retour prochain au 
travail

Les Cubs tiraient de l’arrière 
par 4 à 2 au début de la 9èmc 
manche, la dernière, quand ils 
se rallièrent pour 3 points. Al 
Dark réussit un double à titre 
de rfappeur d’urgence. C’était 
le 5e coup sûr accordé par le 
lanceur Harvey Haddix.

Hal Jeffcoat fut alors désigné 
par le pilote Birdie Tebbetts 
pour remplacer le gaucher Had­
dix au monticule. Lee Walls qui 
avait réussi son 21e circuit de la 
saison à la 1ère manche a ac­
cueilli Jeffcoat avec un simple 
pour permettre k Dark de croi­
ser le marbre.

Ernie Banks réussit un sim­
ple et Walls en profita pour at­
teindre le 3e but. C’est alors 
que Thomson frappa un double 
pour faire compter Walls at 
Banks.

Les Redlegs en étaient à leur 
6e échec d’affilée. Le receveur 
Gai Neeman a cogné un circuit 
nour les vainqueurs, son 7e de 
la saison. Jeffcoat a été le lan­
ceur perdant, encaissant son 6e 
échec contre 4 victoires.

Don Eiston, le troisième ar­
tilleur à parader au monticule 
pour les Cubs, a été crédité de 
sa 7e victoire de la course au 
championnat. Il a subi 5 défaites 
jusqu’ici.

Johnny Temple a- dirigé l’of­
fensive de 7 coups sûrs des Red- 
legs avec 3 pour lui-même, l.ec 
Walls, Ernie Banks et Bobby 
Thomson ont réussi chacun 2 
coups sûrs pour les vainqueurs.

iViXt' ili.

Deux joutes au calendrier de la 
Ligue de baseball Senior de Mtl

Deux autres joutes sont au 
programme de la. Ligue de ba­
seball Senior de" Montréal ce 
soir (jeudi). Au Centre spor­
tif de Saint-Laurent à 8 heures, 
les Cardinaux de Vi3e Mont- 
Royal feront face aux Braves 
de Saint-Laurent, tandis qu’à 
9 heures au parc Morgan, le 
Maisonneuve recevra la visite 
de l’Immaculée-Conception.

Avant les joute* d’hier (si 
elles ont eu lieu), les Cardi­
naux ne possédaient une avance 
que d’une demi-partie sur les 
Braves de Saint-Laurent et l’im- 
maculée-Coneeption. Ces trois 
équipes font partie du pro­
gramme de ce soir, c’est dire 
que les trois premières places 
du classement du circuit Spada 
pourront encore changer du tout 
au tout.

Si les Braves triomphent des 
Cardinaux, ils remonteront en 
tête da la ligue, peut-être sur

| un pied d’égalité avec l’Imma- 
j culée-Conception, si cette der- 
! nière équipe l’emporte sur le 
Maisonneuve.

A Saint-Laurent, le droitier 
Don Bain ou le gaucher Tom 
Doke sera au monticule, pour 

; le* Cardinaux contre probable- 
, ment Stan Deneka, des Braves, 
î Au parc Morgan, Guy Saulnier 
j sera vraisemblablement le choix 

de Jean-Paul Carrière, gérant 
i de l’Immaculée-Coneeption tan­

dis que son adversaire sera 
i choisi entre Labrèche, Duran- 
leau et Rotari.

CLASSEMENT
(joutes d’hier non comprises)

J P Moy.
Ville Mt-Royal 19 7 .632

! Imm.-Conception 20 8 .600
Saint-Laurent 22 9 .591
Jarry 20 11 .450
Maisonneuve 21 16 .233

PAIRE DE CHAMPIONS A BLUE BONNETS — Trader Horn, champion trotteur 
américain conduit par Billy Houghton, champion conducteur au cours des six 
dernières années aux Etats-Unis, reviennent à Blue Bonnet* pour défendre leur 
titre dans le trot “Blue Bonnets” d’une valeur d’environ $12,000 qui sera disputé 
dimanche prochain. Trader Horn est arrivé à Montréal tandis que son pilote arri­
vera samedi. Le coursier possède une marque à vie de deux minutes et son 
record de piste à B.B. est de 2.02.3 établi l’an dernier dans la même classique.

NOUVELLES BREVES

MERCREDI AU STADE DES ROYAUX

Carpentier et Rocca seront les 
rivaux de Kowalski et Jonathan
C’est un autre important gala 

de lutte que le promoteur Eddie 
Quinn présentera mercredi soir 
prochain au stadium de base­
ball des Royaux de Montréal. La 
semaine dernière au même en­
droit, environ 20,000 personnes 
ont été témoins de la séance 
hebdomadaire du promoteur 
Quinn. On s’attend à ce qu’une 
foule encore plus nombreuse as­
siste à la séance de mercredi 
prochain.

La finale au programme sera 
un combat par équipes qui met­
tra aux prises les rapides et 
scientifiques Edouard Carpeu
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CINCINNATI 
Temple 2B 
Morejon CC 
A-Bell CC 
Robinson CG 
Dropo IB 
B-Fondv IB 
Whlaensnt CD 
Hoax 3B 
Burgess R 
McMillan AC 
H add!* I,
Jeffcoat L

TOTAUX

CHICAGO 
T. Taylor 2B 
Goryl 3B 
D-DarX 
Wails CXP 
BanXs AC 
Thomson CC 
Moryn CG 
IjOng IB 
Neeman R 
Phillips L 
Hobble L 
C-Adams 
Hllason L

TOTAUX MSSS

A—Frappe pour Morejon dans la 7e 
B—Courre pour Dropo danè la 8e 
C—Frappe pour Hooble dans la 8e 
D—Frappe pour Gory l dan* la 9e 
CINCINNATI 102 100 000—4
CHICAGO 100 010 003—5

E—Goryl. PO—A—Cincinnati 24-9; 
DJ—Thomson et Goryl; Gryrvl T. 
Taylor et Long; Hobble, Banks et 
Dong. LB—ClnclnnatlS, Chicago 3.

2B—Dark/ Thomson. C—Walle, 
Neeman. BV—Temple. 6F—Dropo. 
Jeffooot iP 4-6).
Elston (O 7-5)

API . - Haddix INeeman) OV—Phil­
lips 2. Blak-Phllllpe BP—Neeman. 
A—Smith. Dascoll, Donatelll. T—2. 
34. A—27.500.

DOUVRES, Angleterre, 'RAI — Bert Thomas, vétéran nageur de 32 ans de v .
Portland, Oregon, espère réussir la première traversée de la Manche aller-retour. Tho-1 tier'et* Argenti^ftocca^contré 
mas, qui a été le premier nageur à effectuer la traversée du détroit Juan de Fuca, ten- les rudes Wladek Kowalski

Le programme de mercredi 
prochain comprendra cinq au­
tres combats dont une semi-fi­
nale qui opposera le brutal Mon­
sieur Hito au rusé Pat O'Con­
nor de la Nouvelle-Zélande.

Les autres combats au pro­
gramme seront annoncés cei 
jours-ci par le promoteur Eddie 
Quinn.

tera sa chance dans deux semaines.
Il a déclaré qu'il ne restera 

pas plus de trois minutes sur le 
rivage avant d’entreprendre le 
voyage de retour.

Vincumb Wood, secrétaire de 
la Société des traversées de la 
Manche à la nage, a spécifié 
que selon les règlements de 
l’Association, Thoma* pourra 
demeurer jusqu'à 15 minutes 
sur le rivage.

• o-
OTTAWA (PC) — Le joueur

cé également son gant dans le 
"dug-out” en plus de projeter 
de tous côtés les casques pro­
tecteurs déposés près du banc 
des joueurs.

-O-
MANCHESTER, Angleterre 

(PA) — Pierre Darmon et Paul

NEW-YORK (PC) — Rocky 
Nelson, le meilleur frappeur de

Don Léo Jonathan.
et

Ces deux derniers comptent 
surtout sur leur pesanteur et

Protêt rejeté
CHICAGO (PC) — Will Har- 

ridge, président de la ligue Amé­
ricaine a rejeté un protêt logé 
par Joe Gordon, pilote de* In­
dians de Cleveland, sur La vic­
toire de 10-0 remportée par les 
Rankees sur les Indians a New- 
York samedi.

Gordon prétendait que la joute 
aurait dû être remise à cause de

a Ligue Internationale dans le : 'eur grandeur pour triompher, 
moment, admet qu'un joueur : mais Carpentier et Rocca croient i_
qui est envoyé dans les ligues qu'üs seront trop habiles pour | la pluie, parce que le terrain

choc, leurs adversaires. Les amateurs était trop détrempé La partie 
de lutte peuvent s’attendre à ; fut arrêtée trois fois à caus* du 
voir un combat très excitant. mauvais temps.

mineures reçoit un dur choc, 
mais il est d’avis qu’en grande 
majorité, il conserve l'espoir de 

„ . , remonter dans le* grandes 11-Remy, de France, joueront en gues
simples aujourd’hui contre l’An-. ’ .
gleterre dan* le tournoi semi . Nelson qui a joue pour cinq [g COmmiSSIOH C9 ifOMienne dDDrOUVfi de final de la zone européenne équipés des ligues majeures et vwmmujivii wumvim«ims OjjpiUUVC Uv
pour la coupe Davis. Remy fe- 10 équipes dans les mineures

. .... ■ j _ a _ />»•/■»»♦ rvyAtvArt /y 11f » 1 wV» t » n ride quart-arrière Russ Jackson,,. — —----------- ------„ -- , . - ... ,
de l'Université McMaster, a si- ra faee a Mike Davies dans le cr01t meme qu il obtiendra une 
Hné un contrat avec les Roush premier match et Bobby W ilson nouvelle chance dans les ma*
S. . » ........... . ^ ° ri ; ___ i. . ^ ; i T\~_______  WA n roc mom o *'il oct ActA ri#* OARiders d’Ottawa, du Big Four 
En annonçant cette nouvelle, le 
gérant général Jim McCaffery

disputera la victoire à Darmon jeures, même s’il est âgé de 34 
dans le deuxième. i ans

Doug Walker agira comme 
observateur jeudi prochain

Pour la première fois depuis | ker à faire ses choix de joueurs 
queüe fut formée en 1954, la pour la saison qui débutera 

batterie Sam Etchcverry - j bientôt dans le Big Four 
Hal Patterson sera séparée jeu- ! Les Alouettes ont annoncé 
di prochain, alors que les Alou- hier que Sam Etchcverry sera 
eues se diviseront en deux j le capitaine des Rouges, tandis 
camps —- les Blancs et les Rou-1 que Hal Patterson
ges — pour se disputer les hon­
neurs de la partie annuelle au 
profit de la Quebec Rugby Foot­
ball Union.

Celte joute sera présentée au 
stade Molson de l’université Mc­
Gill à 5h. 30 du soir et elle ai­
dera à l’instructeur Doug Wal-

Lanceurs probables 
pour aujourd'hui

N HW-YORK (PC) — Lanceurs 
probable* pour les' Joutes tl'au- 
jourd'hul dans les ligue» majeu­
re* de baseball-

LIGUE NATIONALE.............
Pittsburgh à Los Angeles S — I 

Law <8-7i v.s Williams (5-31 
Philadelphie A San Francisco — I 

Somprooh (11-6) vs Mon rent (4-8).
Cincinnati A Chlengo — Nuxhnll 

(5-51 vs Hillman i2-0l.
Milwaukee A Bt-Loull —• Wllley 

(2-2) vs McDaniel (3-7).
LIGUE AMERICAINE 

Detroit à New-York — Hoeft (7-8) 
m Laraen (7-3).

K s nsa* City A Boston — Gorman 
(2-3> v* Brewer t3-Ri.

Chicago A Baltimore 8 — Pierce 
(B-Si vs O'Dell (8-101.

Cleveland A Washington S — 
Grant (0-8) v» Griggs (3-7).

occupera le 
meme poste avec les Blancs. Il 
sera certes intéressant de voir 
Sam favoriser d’autres ailiers 
et d’observer Patterson comme 
"receveur” des passes de Dick 
Purnell, Jerry Thompkins et 
Carl Dodd. Etchevorrv aura aus­
si peut-être de la difficulté à 
compléter ses passes si Patter­
son est utilisé à la défense anti­
aérienne.

L’instructeur Doug Walker 
sera tout simplement un obser­
vateur jeudi. En effet. Jimmy 
Dunn aura la charge des Rou­
ges, aidé de Herb Trawyck, tan­
dis que les Blancs seront pilotés 
par Ears Whitworth et ses ad­
joints Harvey Johnson et Ray 
Cicia.

Le personnel des Alouettes a 
encore été réduit hier, quand 
l'Américain Paul Shakady, de 
l’université West Virginia, et 
F'rank Loftus, de l’université 
Western, ont été congédiés. 
Sharkady, un garde-bloqueur de 
220 livres, n’était pas de taille, 
tandis que Loftus était malheu­
reusement trop petit à 170 li­
vres.

— ---- ------------------—-

UCWAi 'ne:

tous les soirs 
8 p.m. 

dimanche 
1:45 p.m.

SERVICES SPECIAUX 
D’AUTOBUS ET DE 
TRAMWAYS.

Stationnement gratuit
Enfants non adtnli

) COURSES

de Ron Stewart 
• Par ailleurs, McCaffery a of­
fert pour l'an prochain ses pre­
miers droits au repêchage au 
Hamilton, en retour de Stewart, 
mais il est peu probable qu’une 
telle offre intéresse les Tiger- 
Cats.

On i aussi annoncé que le 
joueur de ligne Steve Boya- 
chuk avait été congédié par les 
détenteurs de la coupe Grey.

- O -
PHILADELPHIE (PA) — 

Tom Boit, le golfeur au tempé­
rament belliqueux, est arrivé 
à Philadelphie par avion hier 
et il a exprimé l’espoir de ré­
soudre ses problèmes avec KAs- 
sociation du golf professionnel 
qui songe à lui imposer une 
suspension.

Boit a révélé qu’il n’aurait 
pas de difficultés à régler son 
cas. Il a dû verser une amende 
de $500 récemment à la suite 
de scènes disgracieuses surve­
nues dans plusieurs tournois, no­
tamment à East Norwich, N.-Y.

-O -
LOS ANGELES (PA) — Du­

ke Snider, des Dodgers, a révélé 
qu’il avait éprouvé une vive 
sensation mardi en cognant un 

! circuit par-dessus la clôture du 
; champ centre au Colisée de Los 
! Angeles, soit à plus de 430 
pieds du marbre. Snider a 

; frappé déjà des coups plus 
j éloignés, mais il est devenu le 
; premier joueur de la Ligue Na- 
I tionale à expédier la baîle par­
dessus la clôture du champ I centré.

Par ailleurs, le lanceur Don 
' Drysdale n’était pas aussi heu- 
| reux que Snider lorsqu’il a été 
; remplacé par Clem Labine à la 
! huitième manche après avoir 
! donné quatre points aux Pirates.

Il a lancé la balle à Labine en 
i signe de désappointement, lan-

Gala récréatif 
à Mont-Laurier
Cette année encore, la Fête 

1 de la F'orèt, un événement spor­
tif et récréatif unique dans les ! 
annales du Québec, donnera j 
lieu à de nombreuses demons­
trations dans cette petite ville 
du nor<f laurentien. Le Syndi­
cat d'initiative touristique de 
Mont-Laurier a fixé la date de 
cette fête automnale au 25 sep­
tembre. L’exposition zoologi- 
que et les kiosques décorés aux 
couleurs de notre faune québé­
coise seront en montre à l’aréna 
local. Une course de canots, 
qui mettre aux prises les meü- 

j leurs canotiers de la province,
| clôturera ces quatre* jours de 
i festival, dimanche, le 28 sep­

tembre.
A cotte occasion des prix 

d’une valeur de $7,000.00 seront 
tirés au sort et quelque.- $1,- 
500.00 en argent seront distri- 

, buée* aux canotiers. L’an pas­
sé, ces démonstrations avaient 

I attiré dos centaines et. des cen­
taines de touristes, pécheur* et 
amateurs de chasse, dans cette 
magnifique région do la provin­
ce. On prévoit que des millier* 
de visiteurs profiteront de la 
F'ête de la Forêt pour sc rendre 
à Mont-Laurier cette année.

M. Bernard Bélanger, prési­
dent de l’organisme susmention­
né, invite tous les sportifs du 
Québec et particulièrement les 
amateurs «le pèche et de chasse 
à venir constater sur place les 
avantages incomparabels que i 
leur (jffre la région de Mont- ! 
Laurier. i

SAN FRANCISCO (PA' - La 
Commission de boxe de l’Etat 
de la Californie a de nouveau 
approuvé le combat de boxe 
pour le championnat mondial en-

_ , , - - - -------------- tre Floyd Patterson et Rov Har-
Samedi dans les simples. Wil- téressé à devenir gérant ou ins- ris après que le promoteur Bill

, . Demain, Davies et Wilson ren-1 L'ancien brillant porte-cou-
i 3 -Vs -J1 aVx rumeurs voulant contreront Paul Remy et Ro- leur* des Royaux de Montréal 
,00 11 cede Jackson aux Iigcr-■ bert Haillet dans les doubles.! a laissé entendre qu'il serait in- 

Cats de Hamilton en échange ! - ....................................................................................

nouveau le combat Patterson > Harris

son sera opposé à Remy et Da- tructeur dans les mineures, s’il 
vies tentera de l'emporter sur ! n’obtient pas l’occasion de re- 
Darmon. monter dans les majeures.

Rosensohn eût juré qu’Al Weill 
n'avait rien à faire dans la pré­
sentation de ce match.

Après la réunion le président 
de la Commission, Dan Kilrov, 
a ordonné que le permi* dt Weill 
soit révoqué. Weill est l’ancien 
gérant de Rocky Marciano.

La Commission a refusé de hif 
accorder un permis de promoteur 
pour le combat de championnat 
entre Patterson et Harris.

;

nouvelle:... ouoneienne:...

\ te

humbles... ou orgueilleuses...
“ t- >

w>
rpollr<t**rrer~WM"°*/^

e//es exce/Zent avec S/ZELL f
Microbe ou éléphant, votre auto fera des 
merveilles avec la Shell, parce que Shell a 
l’essence qu’il rou* faut.

. Avec un moteur k haute compression, utili­
sez la Super Shell. Pour les autres moteurs, il 
faut choisir l’essence Shell k indice d’octane 
élevé, et k bas prix. La Shell et la Super Shell 
contiennent toutes' deux du TCP*, l’additif 
breveté conçu pour neutraliser les dépôts 
nuisibles au moteur.
'Marque djpontc dt ett uniqut additif dt Vtmtnet mit au point 
par It Servie* del nehtrehtt dt Shell, brtveié tn 1055

Super Shell pour moteur» à haute compression—She/f pour le» autre» moteur»

pompes.
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Chaleur et aqueduc ...
La chaleur des dernieri jours, encore qu'elle ne soit 

pas anormale, s'accompagne d'une humidité qui n'a pas 
manqué de causer certains maux de tête aux responsables 
de l'aqueduc municipal. Et n'eussent été les quelques orages 
dont nous avons eu à nous plaindre, depuis dimanche, bon 
nombre de ménagères se seraient vues dans l'obligation de 
faire, à sec, leur lavage du début de semaine . . .

Il n'y a pas eu de chiffre record dans la consommation 
d'eau mais la persistance de la chaleur a fait en sorte que 
tes citoyens de la métropole ont utilisé, de dimanche à 
mardi, une moyenne de plus de 200 millions de gallons 
par jour. Dimanche, l'aqueduc a servi 178 millions de 
gallons mais lundi et mardi, les consommateurs ont absorbé 
225 et 220 millions de gallons.

Il semble que, malgré les quelque 5 ou 6 averses qui 
ont trempé la métropole,, depuis samedi, c'est l'arrosage 
des parterres qui a englouti la majeure partie de l'eau 
utilisée. Le caractère subit des orages faisait en sorte qu'on 
négligeait de fermer les gicleurs sur les pelouses ou dans 
les fleurs.

Le baromètre n'a pas monté de façon excessive, ayant 
atteint son point culminant à 81.9 degrés, mardi, et 77, 
hier. Toutefois, la circulation aux entrées de Montréal, 
qui, en général, se normalise dès minuit, dimanche soir, a 
continué à être extraordinairement dense jusqu'à hier soir. 
L'exode vers les plages qui sont à proximité de la région 
métropolitaine a poursuivi son cours, tous les soirs, à 
l'heure de fermeture des bureaux et des usines jusque 
vers onze heures.

Les piscines de Montréal, et particulièrement la plage 
de Tile Ste-Hèlène, furent assez encombrées, sans loute- 
fois atteindre le chiffre record du 1er juillet, alors que 
10,679 enfants envahissaient l'ïle Ste-Hélène. Mardi, 3,859 
jeunes baigneurs se sont rendus à la plage du pont Jacques- 
Cartier et ce nombre représente approximativement la 
moyenne des derniers jours.

Toutefois, il semble qu’aujourd'hui, la population aura 
enfin la permission de respirer puisque le bureau météo, 
rologique de Dorval annonce un maximum de 75, avec 
surtout, un vent d'ouest de 20 milles à l'heure.

Dans Mont-Royal et St-Laurent

Le boul. Métropolitain serait 
en surface et en voie élevée

Les ingénieurs indépendants dont les services ont été retenus 
par le président de la Commission métropolitaine, le colonel Maurice 
Forget, pour trancher le différend au sujet du boulevard Métropolitain 
dans les limites de Ville Mont-Royal et de St-Laurent, ont prononcé un 
jugement de Salomon.

M. Patenaude 
à Stockholm

Double direction, rue St-Jacques
A compter de ce matin, la rue 

fit-Jacques qui était à sens uni­
que vers l’est entre les rues Guy 
et Windsor, devient une rue à 
double direction. Le directeur du 
service de la circulation, M. Jean 
Lacoste, a annoncé hier que des 
enseignes aériennes ont été 
placées au cours de ia nuit der­
nière au-dessus de la chaussée 
à l'ouest de la me Windsor, pour j 
indiquer aux conducteurs venant : 
de l’est sur la rue St-.lacques. 
que c’est à cet endroit qu’ils doi- ! 
vent faire un virage à gauche 
s’ils désirent *e diriger vers le 
sud.

1>» allées de circulation ent 
été peintes sur la chausses, trois 
en direction est et deux en direc­
tion ouest.

De plus, afin 4* procurer t la 
efrculation la pleine capacité de

Une station de 
service, d'abord 
au bon endroit

VALLEYF1ELD, 16. - Les mfM 
nicipalités devraient se deman­
der où construire les stations de 
service et quelle forme leur don­
ner pour qu’elles servent au 
mieux 1« public, plutôt que de 
s'interroger sur l’opportunité ou 
l’inopportunité de construire de 
nouvelles stations. Voilà ce qu’af­
firmait hier le Dr Ken Walter, 
géographe industriel de Imperial 
Oil, au déjeuner du club Rotary 
de Valleyfield.

"Pour illustrer le dynamisme 
qui anime le Québec dans ce do­
maine, dit-il, voici comment se 
comparaient les conditions dans 
votre province en 1953 et en 1957. 
Au cours de ces cinq années, la 
population de la province s'est 
accrue d'environ 11 pour cent, 
mais l'augmentation de l'enre­
gistrement des véhicules-moteurs 
a atteint 51 pour cent. Au regard 
rie cette hausse de 51 pour cent, 
le nombre des débits d’essence 
s’est accru de 19 pour cent seu­
lement. De fait, chaque débit 
dessert en moyenne 1,230 vehi- 
cules-moteurs, a comparer à 967 
seulement en 1953. Dans le Qué­
bec, une station de service débi­
té en moyenne annuellement 66.- 
000 gallons de gazoline au regard 
de 53,000 gallons en 1953.”

"Dans les quartiers où le zona­
ge est en vigueur on devrait 
laisser à l’industrie pétrolière la 
latilude de résoudre elle-même 
ses problèmes, comme les autres 
entreprises de commerce rie dé­
tail”, a poursuivi le Dr Walter, 
spécialiste chargé de la mise au 
point scientifique du programme 
de construction des stations de 
service à ITmperial Oil. Si on ne 
s'en avise pas, le jour viendra où 
l'automobiliste ne pourra pas ob­
tenir les services dont il a besoin 
et la. collectivité elle-même en 
souffrira. Plus de sept millions 
de voitures circuleront sur les 
routes canadiennes en 1960.”

"H n'existe pas de formule fa­
cile dans ce domaine, a-t-il ex­
pliqué. Ceci, en partie, à cause 
de restrictions déraisonnables 
qu’ont imposées des municipali­
tés sur la répartition et la cons­
truction des stations de service. 
Les ingénieurs doivent tenir 
compte des changements cons­
tants dans la consommation de 
gazoline, de l'augmentation du 
nombre de familles possédant 
deux voitures ou davantage, de 
l’étendu du lcrriioirc desservi 
par chaque station 'la plupart 
des postes ne recrutent que la 
moitié de leurs clients dans leur 
voisinage immédiat) et du besoin 
qu'ont les stations de terrains 
plus grands. D’ici quelques an­
nées, la longueur croissante des 
véhicules obligera les propriétai- 
•res de postes à disposer de ter­
rains de 150 à 200 pieds de faça­
de.

"Les stations de service n'at­
tirent pas de circulation: elles 
sont requises par elle, dit-il. Les 
postes les mieux situés — aux 
intersections de deux grandes ar­
tères, par exemple, car la visibi­
lité et l'accessibilité y sont les 
meilleures — fournissent les ser­
vices qu'on en attend en occa­
sionnant le moins possible de re­
tard à la circulation.”

Des relevés démontrent que le 
taux d’accidents de la station de 
service moyenne s’établirait à en 
accident en 119 ans, impliquant 
les véhicules entrant sur le ter­
rain ou quittant la station. Quant 

■au risque d'incendie, les écoles, 
selon lui .ont deux fois plus d'in­
cendies que les stations de ser­
vie*.

la rue St-Jacques entre les rues ! 
précitées, tout stationnement se- ! 
ra interdit, de jour, de même que | 
les arrêts aux heures d'affluence. !

C'est hier que ces ingénieurs 
ont fait rapport de leurs con­
clusions au président et aux in­
génieurs de la Commission. 
Leur rapport doit être rendu 
public au cours d'une séance 
spéciale de la Commission qui 
sera convoquée incessamment.

Selon une information digne 
de foi, le rapport des ingénieurs 
indépendants a été en quelque 
sorte un jugement de Salomon. 
Ils recommanderaient qu’à par­
tir des limites de Montréal, 
à l'ouest de la voie du Pacifi­
que Canadien, le boulevard con­
tinuât en voie alevce jusqu'à 
tin point à l’ouest des voies du 
Canadien National. Le boule­
vard continuerait ensuite en 
surface, jusqu'à la rue Ste-Croix 
pour reprendre en voie élevée 
et devenir une vote en depres­
sion pour passer sous le boule­
vard Décarie qui éventuelle- 
pourrait être lûi-même converti 
en une vote à circulation rapi­
de. A l'ouest du boulevard Dé- 
rarie ,1e boulevard Métropoli­
tain reprendra la forme de la 
voie élevée jusqu'à un point à 
l'ouest de la seconde voie du 
Canadien National où le boule­
vard, dans son tracé, oblique 
vers le nord.

On se rappelle que St-Laurent 
et Ville Mont-Royal s'étaient op­
posées à ce que le boulevard

i Métropolitain soit en voie éle- 
vée (iaos leurs limites. Ces 

; deux villes suggérèrent une voie 
: rapide construite en surface et 
i dépression.

Après que le colonel Maurice 
1 Forget eut été nommé prési- 
j dent de la Commission métropo­
litaine par le premier ministre 

1 Duplessis, il fut suggéré qu’une 
firme d’ingénieurs indépendants 
soit engagée pour trancher le 
différend.

La Commission métropolitai­
ne autorisa donc son nouveau 
président à choisir lui-même les 
ingénieurs. De fait on ne con­
naît pas encore les noms de 
ceux qui ont fait cette étude.

Selon l'information obtenue, 
il appert que la formule suggé­
rée représenterait une économie 
de $1.500,000 sur la formule 
originale. On notera qu'à ja 
hauteur du boulevard Persillier, 
où doit se faire la jonction de 
l’autoroute des Laurentides et 
du boulevard Métropolitain, on 
a conservé la voie élevée. Cela 
aura sans doute pour effet de 
ne pas modifier les plans de 
l’autoroute des Laurentides qui 
ont été conçus alors que le plan 
prévoyait que le boulevard Mé­
tropolitain serait à cet endroit 
en voie élevée.

Ville Mont-Royal et St-Lau­
rent ont donc gagné que le bou­

levard Métropolitain soit en sur­
face sur au moins la moitié de j 
son parcours dans leurs limi- j 
tes.

Apparemment les ingénieurs1 
de la Commission métropolitai­
ne apporteront quelques chan- : 
gements mineurs au projet sou- j 
mis par les ingénieurs indépen-1 
dants avant que le nouveau pro- ; 
jet ne soit soumis définitive­
ment aux membres de la Com­
mission.

Soumissions pour 
aménagement de 
terrains de jeux
Le comité exécutif a autorisé 

hier le service des travaux pu- 
olics à demander des soumissions 
pour l’aménagemenl de terrains 
de jeux à l'ile Ste-Hélène et au 
parc Van Horne.

A l’ile Ste-Hélène il s’agit d’un 
terrain de jeux pour les tout, 
petits qui sera aménagé entre les 
pàtaugeuses. On prêt oit que la 
réalisation de ce projet coûtera 
cn\ iron $61.000,

Au parc Van Horne on amena-! 
géra un terrain de jeux pour les 
tout, petits et un pour les plus 
âgés comprenant un terrain de 
balle-molle. Ces terrains de jeux 
coûteront environ $67,000.

SELON LE COMMISSAIRE CACUARDI

La libre entreprise doit payer 
en partie les services urbains

Af. J.-Z.-Léon Patenaude, de 
Montreal, dont la photogra­
phie apparaît ci-haut, est l’un 
des trois délégués de la pro­
vince de Québec au congrès 
pour le désarmement et la coo- 
pération internationale qui se 
rient à Stockholm, du 16 au 22 
juillet. Les deux autres délé­
gués du Québec sont MM. Jac­
ques Hébert, de Bcloeil, et 
Jean-Pierre Goyer, de Saint- 
Laurent. Ces discussions, de­
vant porter sur les moyens 
d'établir dans le monde enti/r 
une paix réelle, profonde et 
durable, revêtent une impor­
tance et une urgence indiscu­
tables. Tant que la menace 
d'un conflit généralise, avec le 
caractère éminemment absur­
de qu'il comporte, pèsera sur 
l’humanité, la réalisation et la 
concrétisation d'une telle, paix 
demeureront sur le seul plan 
de la théorie.

Le conseiller Alfred Gagllardi, I 
membre du Comité exécutif, a 
affirmé hier midi, devant les : 
membres du club Kiwanis-.Mai- i 
sonneuve. que l'entreprise privée I 
se doit d'assumer une partie des1 
frais des services que la ville ■ 
donne actuellement au public. (i

L’administration municipale, 
dit-il, doit aller chercher de nou- : 
veaux revenus quelque part car : 
d'une part le gouvernement pro- : 
vincial affirme qu’il ne retire que 
21% des taxes payées par les con­
tribuables et le gouvernement fé­
déra!. d'autre part, accuse actu­
ellement un déficit. ’’Comme j 
personne ne peut nous tenir en 
aide, dit-il, i! nous faut donc je- ' 
ter les yeux ailleurs”.

M. Gagllardi a soumis, à litre; 
d’exemple, la défense civile. Se- ; 
Ion lui les industries devraient < n 
défrayer la plus grande partie 
du coût puisque ce sont elles qui. 
souffriront le plus en cas de 
guerre.

L'administration, poursuit-il. a 
consacré une somme de $100,000. ; 
à la défense civile. "Nous som-j 
mes parfois forcés par l'opinion1 
publique” dit-il. "Qui en proti 
lera vraiment sinon l'industrie ? j 
Car advenant une attaque, ce 
sont les industries qui seraient - 
les premières victimes. 11 serait j 
donc raisonnable que ce soient i 
elles qui assument les frais d'une ; 
défense civile adéquate”.

11 en est de même en plusieurs 1 
mitres domaines, dit M. Gagliar- 
di. qui affirme que les contribua-j 
blés montréalais sont actuelle- ; 
ment surtaxés.

Ainsi, poursuit le conférencier. ; 
l'entreprise privée pourrait faire; 
de l’ile Ste-Hélène un "Coney 
Island”. Depuis quelques années, ! 
poursuit-il, on a dépensé des mil-1

lions à l'ile Ste-Hélène et tout ce 
que nous avons obtenu, ce sont 
de belles pelouses et quelques 
piscines et quelques ‘’attrac­
tions”.

M. Gagliardi a dit qu’il en est 
venu à la conclusion “qu'un 
corps administratif de sept 
membres, tel que le Comité exe­
cutif, est incapable d'adminis­
trer une ville du calibre de 
Montréal avec, ses labyrinthes 
compliques et ses règlements de 
cent ans”.

Il a ajouté que l’administra­
tion est souvent forcée d'agir 
par l’opinion publique.“qui gé­
néralement est bien informée, 
mais qui. à certaines occasions, 
est sujette à des pressions in­
dues”.

M. Gagliardi a dit que l'entre­
prise privée pourrait jouer aus­
si un grand rôle dans le domai­
ne du stationnement et même 
de la circulation.

L’entreprise privée, dit-il. est 
intéressée à offrir des solutions 
au problème du stationnement 
dans le centre de la ville. D’au­
tres intérêts sont prêts à creu­
ser des tunnels sous la monta­
gne et aménager des voies à 
circulation rapide. D'aùtres en­
core seraient intéressés à amé­
nager de grands pares civiques, 
comme par exemple à l’ile Ste- 
Hélène, à condition qu’ils 
soient assurés d'un revenu pro­
venant de concessions. Tous ce­
pendant, attendent que l'admi­
nistration municipale définisse 
sa politique dans ces divers do­
maines.

11 est donc temps, dit le con­
férencier en guise de conclusion, 
que l'on cesse, à l'hotel de ville, 
de penser en fonction de grou­
pes politiques.

HEURES D AFFAIRES : 9 h. 30 à 5 h. 30 — Ouvert* le vendredi ioir jusqu'à 9 h. — Fermés le samedi durant juillet-août *r": '• .V’’: • %&§
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Lavables sans repassage 

C est ee qui *« fait de pfus moderne pour l’homme modern*
\

*n Torazf tut# ehiunist toujmm Imper- 
r»bl* . . tous Im Jours ou *ff»!r»s ou pour les 
sorties cette chemise TERYLENE pourri 
laver le soir et se porter Je matin SA.VS 
REPASSAGE

Bl.AN’C IMPECCABLE ENCOLURES 
13S à 171 j manches rte 3Î à 34 
dans le groupe, à ce prix. Col te. 
nant à pointes courtes, manchettes 
simples se boutonnant ou bien 
portant aver boutons de manchet­
tes. "Two-way-cuffs

• CIL... Polyester
DUPUIS — REZ-DE-CHAUSSEE KBOi

CHEMISES

M mCommandes téléphoniques 
accepté** 

dès 9h. du matin

PL. 5151s

local 300

3000 Chemises sport Légers complets “tropical”
Première foi*, à Montreal, que pareilles chemises sont offertes à si bon marché. Cette 

vente gigantesque s'adresse à tous los hommes et jeunes gens

Quadrillés bleu, vert jaune - rayures Manches courtes, collet non empesé 
et autres motifs fantaisie dans ce à baleines fixes

groupe.

<Ord. 3.95)

Chacune de première qualité.
IP) 14-MV2 (M) 15-1516 (G) 16-16',

DUPUIS — REZ-DE-CHAUSSEE (920)

250•Hr Jr

2.... 5-00

Pour homme* et. jeunes gens. 
Statures ordinaire, courte, élan­
cée et corpulente. Poitrine; 36 

à 44 dans le groupe.

MOHAIR ET LAINE 
aussi

DACRON* et COTON 
des Etats-Uni* 
dans I* groupe

Prix ord. 59.95 — Spécial Dupuis

45-00
PAIEMENTS FACILES

• Cris • Brun 

• Cris bleu • Bleu

PROFITEZ DE L’AUBAINE Ml-JUILLET, porter ce complet 
aux jours chauds, il est léger, confortable, pratique. 

Devant droit, 2 ou 3 boutons, demi-doublure
•DUPONT — marqua brevetée 

DUPUI* — H EZ-DEJ.'HAUSSEE (910)

Gladstone tout cuir
(Prix ard. 22.95)

18.95
Fabrication robuste pour les 
voyages répétés durant toute 
l'année. Obtcnezle pour vos 
vacances. Nuance tan seule­
ment. 24 x 14 x 8", doublure 
de toile. Division à chemises, porte-vêlements, 
courroie. Monture métal — cuir vache uni, coins 
renforcés de cuir. Crampons et serrure fiables.

DUPUI* — REZ-DE-CHAUSSEE (930)

Souliers (Série* de 8.95 
10.95 - 12.95)

LA PAIRE

Unis ou fantaisies pour hommes et 
jeunes gens. RécenLs modèles. 

Cuir de qualité supérieure.
• En brun ou noir pour 

tenue de ville. 
• En brun ou beige pour 

vacances, sport. 
• Pointures dans le groupe :

fi à 11.
• Semelles épaisses 

pour longue durée.
DUFUIB REZ-DK-CHAUB8KE (970)

MAGASIN A RAYONS RAYMOND DUPUIS. pré»id«nt - »fS EST, RUE STE-CATHERINE, MONTRÉAL ~ PLATEAU 5151


